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La baisse des prix du pétrole accable | 1986, une année ts défile 
_les producteurs les plus endettés 


pays producteurs de pétrole les plus endettés sont 
av $ pleïn fouet par la chute des cours. Le Mexique a 
besoin de 9 milliards de dollars pour faire face à ses enga- 
gements. Le Nigéria a décidé de ne pas consacrer plus de 
30 % de ses recettes d'exportation au service de la dette. 


Une nouvelle donne 
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année pour honorer ses 

en seront les 
contreparties ? Mexico est en 
droit de s'interroger. ne 
avoir été considéré 


pires conditions », selon 
Fr du inter- 


national, les dirigeants de 
Lagos rentrent en donceur dans 
le rang. 

Reste [a question que le 
jeune président du Pérou, 
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par BRUNO DETHOMAS 


Le prix du pétrole baisse. 
Depuis les records de 1981 — Fes 
prix moyen du baril i 


les Américains était alors pl 
37,05 dollars, — il n'a cessé de 


stratégique, inégalement répartie 
sur la planète, le pétrole est aussi 







.… D'autant qu'à l'inverse l'Union 
soviétique est devenue ces der. 
nières années l'un des tout pre- 

mondiaux. En 
1985, avec un peu plus de 
150 millions tonnes vendues 


ch£ et les seules rapportant des 
devises fortes, — le pétrole repré- 
sente en valeur 63,5% des expor- 


baissé de 4% par rapport à 
la même nos de 1984), 


s'inquiètent peut-être d’une 
que prochaine où leurs exporta- 
tions baïisseraient {le Monde du 
nn 


{Lire la suite page 21.) 





LES MODES DE SCRUTIN 
EN FRANCE 


LE RETOUR DU LIBÉRALISME 


DOSSIERS ET DOCUMENTS : 
LES ARCHIVES DE L'ACTUALITÉ 
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UNE CAMPAGNE DE BOB GELDOF DANS LES ÉCOLES 


Cinq sacs pour l'Afrique : 





Après les vedettes du rock, les grands 

les athlètes, ce sont les écoliers que Bob Geldof veut 
mobiliser dans sa campagne contre la faim. Il 
demande à tons les élèves de France de réunir au 
moins 50 francs par mois pour remplir einq.sacs de 
farine, de sucre ou de lentilles. Ceux-ci seront 
convoyés dans les sept pays choisis pour 

de cette opération : le Mali, le Niger, le Tchad, le 
Burkina, l'Ethiopie, le Soudan et le Mozambique. 

(Lire nos informations page 8.) 


pour M, Deng Xiaoping 


1985 aura ‘été l’année ‘des dérapages 


Chine, et 1986 s’annonce très difficile pour M. 


ping, nommé, uo peu à contretemps, « homme de l'année » 
par l'hebdomadaire américain « Time ». Ses pers affir- 
ment qu’il ne s'agit que de «-bavures passagères 5. | 


Erreurs, bavures,. blocages... 





. De notre correspondant 


lisme mais une adaptation du 
mardeme au goût du jour et aux 
couleurs de la Chine. Ses 


l'année passée; au poi 
cir les résultats positifs des 
réformes, ne sont aan pb£&no- 
ën ssager, qu disparat. 
tront Felles mêmes et qu'i ne 
s’agit ea aucun cas d'un retour en 
force des « vieux-démons » exorr 
cisés au début du règne du 
<Grand Timonier ». 
Pourtant, devant l'ampleur d 
ce qu'il faut bien appeler. un 
Économique, simon politi- 


ia 
An s'adageer KE LEE à Dee 
tre un frein — que l'on veut tem- 
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1985 : mise en 


fiscal et augmentation des 
de 


tiques» au profit des. gestion 
naires...) et de celle de 
l'éducation, augmentation de la 
production industrielle et des 


‘investissements, réforme de 
l'armée et démobilisation 
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de fras 


Le régime général de lu 

en 1985, un excédent plus 

: fort que préva. | 
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LA CRISE DE LA COMPAGNIE D'AVIATION JAPONAISE 


Quand la JAL bat de l'aile. 


d'un Boeing 747 de Japan Air- 
Knes, qui s'est écrasé sur une 


toire de laviation civile, qui causa 


le mort dé cinq cent vingt per. 


Chargés de menus présents 


‘|. qu'on peut offrir en de telles cir- 


constantes (du thé vert, des 


algues et des champignons 





séchés), Les membres de la JAL 
expriment . par ces visites leur 
compassion parents des vic- 
times du fatidique 

numéro 123 reliant Tokyo à 
Osaka. nue de quatre cents 


nités. Lo 
Cette sollicitude de da JAL 
s'inscrit, certes, dans le 


s'occupe de la famille dun 


Il : « Je ne 
ressens pas ce travail comme.une 
charge supplémentaire. C'est 

D nous sommes res- 
potebies nos passagérs, ROUS 
devons aider les familles et x faire 
de notre mieux pour leur témoi- 
gner notre sincérité. » Une tâche 
parfois difficile : quelques 
semaines après l'accident, un 
employé chargé des relations avec 
les femilles ct traumatisé se sui- 


leur employé d'Osaka mort dans 
l'accident, déclare: 


{Lire la suite page 3.) 
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LES CHOIX ÉCONOMIQUES 


Même si la campagne électorale tend à grossir les différences, 
la marge des choix économiques pour 1986 est très étroite. 
Serge-Christophe Kolm expose les conditions d'une saine 
expansion, et le Cercle Denis-Diderot demande que soient 
réhabilités le Plan et la coopération européenne. 





Pour dépasser la crise 


Il faut redonner au Commissariat général du Plan 
un pouvoir de régulation sur l’économie française. 


ES programmes actuels de La 
gauche, et encore moins 
ceux de la droite, ne peuvent 

nous sortir de la crise. 

Tous les partis, à l'exception du 
PCF, présentent aux Français, en 
vue des élections de mars 1986, des 
programmes économiques fondés 
sur les mêmes principes. Il s'agit 
dans tous les cas de renforcer l'en- 
treprise, en élargissant sa liberté 
d'allure et en réduisant autant que 
possible les charges qui pèsent sur 
elle. La raison invoquée est que c'est 
l'entreprise qui porte la responsabi- 
ité principale de la vitalité de la na- 


tion. 


Incontestable dans l'immédiat, le 
principe de La liberté d'entreprise 
salvairice ne conduit nulle part, de 
quelque point de vue que nous nous 
plaçions. D’un point de vue mondia- 
liste, comment imaginer que, géné- 
ralisé à l'ensemble du monde, un ef- 
fort d'adaptation à une concurrence 
internationale violente suffise, après 
quelques souffrances, à rétablir une 
réparation acceptable et durable des 
situations créditrices et débitrices, 


. Les activités économiques étant par- 


tout compatibles avec un haut ni- 
veau d'emploi ? 

Du point de vue étroitement na- 
tionalisie auquel nous sommes ac- 
culés par les difficultés de la 
construction européenne, conviés à 
entrer avec courage dans ue lutte 
sans merci, nous devons admettre 
que, dans une lutte, il y a des vain- 
queurs et des vaincus entre lesquels 
l'écart ne pourra que grandir. 
Avons-nous toutes 
tres Français, de figurer dans le 
camp des vainqueurs ? Non, certes. 
Les vainqueurs probables se trou- 
vent parmi les pays dont les capa- 
cités de renouvellement technologi- 
que et d' tion sont les plus 
ortes : les Etats-Unis, le Japon et 
ses satellites, l'Allemagne. Dans 
cette hiérarchie, la France n'est pas 
complètement déclassée, mais elle 
est loin d'être comparable aux plus 
poisants. Parmi ses moyens de dé- 
fense figure alors nécessairement la 
réduction progressive des charges de 
la nation, lesquelles alourdissent 


sans conteste l'efficacité de l'entre- 
prise : les charges des services pu- 
blics ; les charges de la solidarité. 









RARE om " 


«LE CHÔMAGE 





par le Cercle DENIS-DIDEROT (*} 


Les programmes de la droite et 
ceux de la gauche gouvernementale 
ne conduisent nulle part et ne se dis- 
tinguent que par l'importance qu'ils 
accordent à deux risques alternatifs, 
l'un et l'autre immenses : le risque 
d'écraser l'efficacité de l'entreprise 
sous les charges de la solidarité, 
d'une part: le risque d'exclure de 
toute vie sociale acceptable une 
fraction croissante de la population 
et de susciter une révolte, d'autre 
part. 

La droite est sensible au premier 
de ces risques, ct sa conception ré- 
ductrice de la solidarité La conduit à 
méconnaître complètement les pro- 
blèmes qui se posent aux populs- 
tions croissantes du tiers-monde, et 
ceux qui se poseront à terme rappro- 
ché, face à elles, aux populations 
stagnantes des pays développés. 

La gauche est sensible au second. 
Elle croit pouvoir défendre l'effica- 
cité de l'entreprise tout en mainte- 
nant son refus de réduire au-delà de 
ce qui est politiquement tolérable les 
charges générales de la nation, par 
l'extension de Ja démocratie interne 
et par des interventions économi- 
ques judicieusement orientées — po- 
litique évidemment pleine d'aléas. 





Une mutation 
sans précédent 


Les membres du Cercle Denis- 
Diderot refusent de se laisser enfer- 
mer dans l'alternative qui vient 
d'être définie. Ils pensent en effet 
que cette formulation méconnaît 
complètement un fait d'une impor- 
tance capitale : Le fait que la muta- 
tion par laquelle le monde passe en 
ce moment n’a aucun précédent his- 


sance de la vie sociale et le dispositif 
d'information économique actuelle- 
ment en place, s'ils suffisent peut- 
être à une explication qualitative du 
(*) Centre de réflexion dom les ad- 
lc polneshnique Ve Momie dù 
ue le qu 
2 février 1983), 3, rue Jean Moréas, 
75017 Paris. 





SINOUS LE VOULONS » 


d'Octave Gélimier 


Le voulons-nous ? 


E livre est une douche 
froide. Une douche 
froide, mais salutaire. 

Car, en face d'un chômage qui 
est davenu la résultante de tous 
les dysfonctionnements de notre 
société et qui s’achemine tran- 
quillement vers le cap des trois 
millions dans cinq ans, it est im- 
possible de se résigner. Octave 
Gélinier a donc raison de souli- 
gner que # le chômage massif 
Permanent que nous connais- 
sons » n'est pes une fatalité, 
mais une maladie de la société, 
et une maladie qui résuite très 
largement de mesures bien inten- 
tionnées mais sources d'effets 
pervers dans l'environnement qui 
est désormais le nôtre. 


« Si nous le voulons », ajoute 
l'auteur, le chômage peut être 
guéri (c'est-à-dire ramené à un 
million de personnes en 1995). A 
trois conditions, selon lui : abais- 
ser le coût minimal (notamment 
indirect} du travail pour multiplier 
tes emplois flexibles à valeur 
ajoutés par salarié relativement 
modeste; démanteler le £& piège 
à entrepreneurs > qui freine 
l’adaptation et bride l'offre créa- 
ice des employeurs par ses 
contraintes économiques, 
sociales et patrimoniales ; Ouvrir 
le « ghetto des jeunes » par 
lequel les moins scolarisables 
sont sxcius des activités produc- 
trices. 

Qu'il s'agisse de directions à 
explorer, j'en suis pour ma part 
convaincu. Que nous n'ayons 


aucune chance de faire reculer 1e 
chômage sans remèdes de che- 
val, j'y souscris totalement. 
Mais, le voulons-nous ? Certes, 
au cours des dernières années, 
l'état des esprits a évolué et 
beaucoup reconnaissent tout bas 
ce qu'ils n’osent encore procla- 
mer tout haut. Pourtant, rien ne 
serait plus grave que de se leur- 
rer sur la force des résistances. 

Le changement progressif de 
l'assiette des charges sociales ? 
ll se heurtera à l'administration 
des finances et à l'URSSAF. 
L'accroissement de flexibilité du 
marché de l'emploi? Il sers 
concédé avec répugnancs et par 
quelques syndicats seulement. Et 
Pour une double raison : la pre- 
mière qu'il faut vaincre, et qui est 
l'attachement aux droits acquis : 
la seconde dont il faut tenir 
compte dans ls recherche d'un 
nouveau compromis social : 
comment assurer la protection 
des plus faibles dans une société 
où l'emploi sera moins garanti, la 
rémunération plus individuelle, le 
marché du travail moins rigide ? 

Octave Gélinier a raison, et 
son livre vient à son heure. Mais 
Pour que la société française 
absorbe à doses suffisantes le 
remède qu'il nous propose, il faut 
le compléter par une potion qui, 
en matière d'équité, assure 
f'indispensable. 

JACQLUES LESOURNE. 


% Editions Hommes et techni- 
ques. 161 p., 128 F. 


drame dans lequel nous nous enli- 
sons, sont radicalement incapables 
d'élaborer des bases prévisionnelles 
assez solides pour permettre La pré- 
paration d'une stratégie 

orientée vers un projet explicite. 

Cette situation désastreuse n'est 
pas fatale. Si le gouvernement socia- 
liste, au moment où il a pris le pou- 
voir, avait regardé comme J'instru- 
ment central de son action le 
commissariat général du Plan que le 
pouvoir précédent avait systémati- 
quement amoindri; s'il lui avait 
confié La mission de concevoir et de 
mettre eu place le dispositif de régu- 
lation de toute l'économie nationale 
— Un système complètement déve- 
loppé d'information rétrospective, 
l'organisation d'une concertation 
orientée vers la recherche en com- 
mun d'une prévision solide et vers la 
mise en œuvre d'actions communes, 
une planification indicative sé- 
rieuse, — alors nous aurions été ca- 
pables d'interpeller nos partenaires 
du Marché commun et de leur dé- 
montrer qu'une tion euro- 
péenne ne peut se réduire à quelques 
projets ponctuels d'association ; 
qu'elle ne vivra que dans la recher- 
cu et la réalisation d'un projet glo- 

L'Europe ainsi constituée pèserait 
Perd Del échanges mondiaux un 

ids suffisant pour proposer avec 
quelque chance de succès la substi- 
tution à un protectionnisme unilaté- 
ral toujours renaissant d'un contrôle 
né mme er La 
possibilité de projets ambitieux ap- 
paraîrait. La solidarité des hommes 
cesserait d'être le poids qui paralyse 
la liberté d'entreprise pour devenir 
le ressort d'une grande action collec- 
tive. Bref, la possibilité de construire 
un monde fraternel se lèverait à l'ho- 
rizon. 

Faut-il pour cela que la liberté 
Serre 
il s'agit de passer de ji 
caire d'entreprises vivant dans l'obs- 
curité à la liberté constructive d'en- 
treprises éclairées sur le devenir de 
l'économie et de la société dans la- 
quelle elles vivent. 

Il n'y a là rien d'impossible. Il est 
plus que ternps. La gauche en renou- 
vellement se doit de s'engager dans 
cette voie. 
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La nouvelle donne de la croissance 


fl convient de réaliser progressivement 
une baisse du franc par rapport au mark 


ANS la France actuelle, étant 
ss la polits ée, 
les projets, et qui 8 des 
chances de gouverner, le choix qui 
importe n'est pas entre la gauche et 
la droite maïs entre ceux qui croient 
nécessaire de prolonger l'austérité 
et ceux qu pensent qu'une crois- 
sance dsns la poursuite 
de ta désinfiation et l'équilibre exté- 
rieur est possible. 
H y a des « stagnationnistes » et 
des « développementistes » dans 


Une première victime de cette si- 
tuation est la démocratie. |! n'est 
pes possible d'exprimer un vote dé-. 
veloppementiste de gauche non 
communiste. Catte opinion n’est re- 
présentée par aucune formation po- 
litique actuelle. Or elle ressemble 
certamement au moins 20 %. 25 % 
ou 30 % de l'électorat. Le système 
la spolie de son droit à dire son avis 
et à influencer ls marche du pays. 
Elle doit donc se répartir en socis- 
Éstes malgré tout, en chiraquiens de 
gauche (surtout si un sentiment na- 
tionel tisse un second lien) et en uns 
bon nombre d'abstentionnistes 
forcés. 


Une seconde victime de cette si- 
tuation est la stabilité : le pouvoir 
actuel a, avec l'e austérité », un 
énonme terrain d'entente avec la 
est justement celle qui ne « coha- 
bite » pas ! 

La France est le seul grand pays 
qui se lança dans !e € rigueur » sta- 
gnationniste afin de redresser 
l'équilibre de ses échanges exté- 
rieurs {les Etats-Unis et l'Angleterre 
règlent cette question par le flatte- 
ment de leur monnaie, l'Allemagne 
et le Japon ont un surplus, l'Italie a 
un 7 de change plus flexible, 
etc.). 


Cette façon keynésienne de ré- 
gler l'équilibre extérieur par le ni- 
veau global du revenu et de l’emplci 
est possible mais extrêmement coû- 
teuse en revenu, emploi et produc- 
tion perdus. C'est la queue qui re- 
mue le chien. Et elle risque de nous 
condamner à la défiation à perpé- 
tuité. Une solution « à la soviéti- 
que » par entraves aux importations 
est exclue maintenant. Reste ts so- 
lution libérale par flexibilité des prix, 
c'est-à-dire par les différences inter- 
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par SERGE-CHRISTOPHE KOLM {+} 
nationales d'infistion ou par las ve- 
tiations de taux de change. 

Or, pour que le chômage diminue 
sérieusament en France, l'économie 


tion des échanges extérieurs qui en 
résulte, les prix français devraient 
croïtre moins vite que les alle- 
mands, et donc souvent baisser. 


gressivement, au rythme exigé par 
les différences de croïssence et 


Le reprise sera enclenchée par les 
substantielles baisses d'impôts pré- 
vues. 





Le « franc d'équilibre > 


Ce « franc d'équilibre » à évolu- 
tion lents perd tous les aspects né- 
fastes à la fois des dévaluations 





treints}, dont il réalise l'objectif de 
croissance et de baisse du chô- 
mage. Quant aux partisans d'un 
franc fort (surévalué grèce à la sta- 


{") Ecole nationale des ponts et 
chaussées, Ecoie des hautes études en 
sciences sociales. 


Il est un peu facile de conclure, 
dans le cas de l'affaire du Puy, au 
crime raciste. comme Le font la piu- 
part des quotidiens (...). 

Mon expérience professionnelle — 
j'ai été gardien à l'office HLM de 
Bobigny avant d’être responsable 
d'un groupe de gardiens — m'amène 
à penser que de tels drames n'arrive- 
raïent pas si, en l'absence de gar- 
diennage, les voisins se manifes- 
taient davantage (._). 

M. Mandon a dû se dépêtrer tout 
seul de son problème, devenu, très 
vite, une psyChose, pouvant dégéné- 
rer en folie furieuse. 

11 a donc craqué. Si les voisins — 
plutôt que de se conduire en lâches 
et en assistés — avaient pris leurs 
responsablilités en raisonnant 
M. Mandon et en intervenant, en 
groupe, auprès de la famille maro- 
Caine, il n'est pas dit que cette 
affaire se serait alors terminée de 
cette tragique façon. 

En tout cas, je puis vous dire 
ceci : il y a quatre ans, durant les 
mois d'été, j'ai dû rester dehors 
jusqu'à minuit tous les soirs parce 
que les jeunes Maghrébins chao- 
taiemt, imités par des Africains pré- 
sents dans le parc. 

Ce n'est qu'en restant dehors, 
forte en nee en 

protégeant presque car je savais 
que des locataires excédés poin- 
taient les carabines — que je suis 
parvenu durant juillet-août à éviter 
un incident grave. 
CHRISTIAN GEND)! 
{ Bobigny). 


Encore un effort 
M. Peyrelitte!... 


toïres date de 1981... », « les bons 
résultats enregistrés (en matière 
économique) sont dus à la mise en 
œuvre depuis la mi-1983 d'une polt- 
tique libérale. » (M. Alaïn Peyre- 
fitte sur France-Inter)_ 

Serait-ce le mot - {jbéral », inha- 
bituel (du moins avec certe connota- 
tion positive) dans le discours des 
socialistes, rien ne pourrait laisser 


‘| penser que cette modération, ce 


sauisfecit décerné au gouvernement 
sont le fait de l'ancien garde des 
sceaux. plus à l'aise dans le rôle bien 
rodé de grand pourfendeur de l'idéo- 
logie socialo-communiste. (...) 








gnation et au chômage), is doivent 
tougours expliquer Pourquar 1 n6 
doit pas être rendu plus for encore 
par réévalustion, ou recommander 
colle-ci sans bmite! 

Enfin, c'est le mornem de ropper 
Jer que la participation chère au gé- 
néral de Gaulle n'a pas qu'un effst 
social : si elle aboutit 3 remplacer 
du salaire par des parts de bénéfice. 
ele abaisse le coût de l'embauche 
pour l'entreprise et est un « ermerni 
naturel robuste du chômage et de 
l'infiation 3, comms l'explique son 
spécialiste Marnn Waitzman (2). 

Ne soyons pas les derniers à 
ajuster nos paradigmes à l'évolution 
du monde et de la connaissance. 
Grâce au succès du pien de ngusur 
de gauche dans l'abaissement de 
l'inflation, les promesse électorsies 

tistes de droits sont 
sans doute tenables. Mais pas n'inr- 
pôts trop timorée qui ne débioque 
pas assez la production, une libere- 
don incontrôlée des prix qui relanca 
plus Finflation que l'enthouseme 
productif {ceux des débuts de 1978 
et 1979 ont fait monter les prix de 
3 % chacun), une dévaluation trop 
brutale qui — même =: elle veut 
mieux que le maintien de la sur- 
évaluation — pousse l'inflation st 
commence per créer du déficit exté- 
rieur, voilà qui risque d'emrpécher le 
décoïñage ou de forcer à réatternis 
bientôt en catastrophe dans une 
nouvelle défistion. La grende mejo- 
rité des Français croient la crais- 
sance possible (83 % selon un son- 
dage). Les investisseurs étrangers 
la pensent probable et nous appor- 


{1) Elle est analysée en détail dans 
It troisième partie de notre ouvrage Sor- 


tir de la crise (Éd. Hachette. fl « Phi 
ricln, 1984). 

(2) The Share Economy. Havard 
University Press, 1984, traduction Fran- 
çaise à venir. 






Les discours durcis par tant de 
compétitions et de campagnes se 
déchirent sur cette vérité difficile à 
admettre mais de moins en moins 
contestable par ceux qui prophéuisè- 
rent la catastrophe et l'attendent 
encore comme un suprême et peut- 
être dernier argurment : les socis- 
listes peuvent aussi réussir en écono- 
mie, {...) 

PATRICE PEILLON 
{Boulogne-Billancourt). 
Déjà Henri Estienne... 

The Times a fait un reportage Le 
14 décembre sur les remarque de 
M. Mitterrand à J'Académie fran- 
çaise au sujet de l'assaut, dans Le 
monde des ordinateurs, des termes 
anglais aux dépens des équivalents 
d'étymologie française. Je voudrais 
offnir à M. Mitterrand une analogie. 

Au seizième siècle, l'influence de 
Fitalien sur la langue française était 
si puissante et si durable que l'inva- 
sion des locutions italiennes 4 provo- 

ué Je courroux du grammairien 
Henri Estienne, qui, dans Deux dia- 
logues du nouveau langage iralis- 
nisé et autrement desgui:é principa- 
lement enire les courtisans de ce 
temps, a fait une violente a: 
sur le goste françois de ces « Gallo- 
italiques ». 

L'attaque d'Estienne à raté, et 
avec raison, car l'invasion qu'il a 
déplorée n'était pes, comme il le 
pensait, une simple mode littéraire, 
un engouement pour ]» nonveauté 
cop : c'était plutôt le résul- 
tat de l'assimilation par la plus arrié- 
rée de ces deux nations des concep- 
tions, des idéaux, des sciences, des 
arts et de l'habileté de l'autre. 
L'influence de la littérature a 
importé les mots : cadence, sonnet, 
stance. La réorganisation de l'armée 
est reflétée dans les mots ; caporel, 
colonel, cavalerie. infanterie, arque- 
buse, attaquer, alarme. alerte, barri- 
cade, bastion, citadelle, esplanade, 
parapel Aujourd'hui l'assimilation 
de ces termes, et dans la langue 
française et dans la langue anglaise, 
est totale. (….) 

STEVEN CRAVEN 
{Matdon, Éssex, Gronde-Bresagne. } 


Un besoin ? 


Dans le tohu-bohu qui couvre la 
foture (?} cinquième chaîne, une 
seule question : en avions-nous vrai- 
mers besoin? En ces temps. que 


vaut-il mieux dével . la 
tion ou la distraction ® progne- 


BERNARD DUPAIGNE 
{Paris}. 
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(Sade de le première pige). 


Mise à-pait le question des 
versées conjointement 


Je: compagnie. 
s a dé consmeré 17,5 milbons de - 
dollars. aux 


relatives à 


 Mélgcé ce. “déploiement de 
le profil bas 


dent (route publicité avait té 
mbprimée jusqu'à la fin décem- 
bre); 14 compagnie nationale tra- 

verse la crise la plus grave qu'elle 
ait connue depuis sa ea: 
1953. Sa privatisation, un pro- 
cesses DEL RERTE ne noi se 
- ao, sert lé téche principale de la 

nouvelle “direction désignée en 

décembre ‘par l'assemblée des 
actionnaires (l'Etat détient 35 % 
du capital) : elle devrait contri- 
boer à restaurer l'imege de la 


. compagnie dans Le public. 


Den omiqe 
. etpoliiques 


Plusieurs ‘Escteurs sont inter. 
.venus dans ia crise actuelle. 
D'abord d'ordre. : 
nee te 
“publ mn 
‘sha). Depuis trois ans, lorsqu'on 
se ar ent rOprenien 


ne a De Se Te 
de vingt-quatre 


La JAL-n'à: pas moins de que- 
tre syndicats: celui dn: 


‘au.sol, le plus important 


. (12000 ne célui du per- 
sangel 


i 2200), celui des 


are 


ans “en Pen 1978, ous 


du syndicat des navigants deman- . 
ant le j 


‘tar il pouvait en résulter des 
situations embarrassantes pour les 






car l'appareil qui devait le trans- 
porter avait une avarie. Surtout, 
depuis plusieurs mois, la JAL doit 
affronter des problèmes économi- 
ques et politiques. La compagnie 
vationale subit en effet Ja concur- 
rence de nouvelles compagnies 
aériennes américaines (comme 
United Air Lines), qui ont obtenu 
récemment le droit de desservir le 
: Japon. . 
‘La JAL est en outre concurren- 
cée par les deux compagnies japo- 
maises intérieures, All Nippon 
Airways (ANA) et Toa Domestic 
Aüïrlines (TDA), qui entend bri- 
ser le monopole des vols interna- 
de dont bénéficie la JAL 
ne ‘de la « constitution 
» nippone de 1970 : outre 
Es vos vols internationaux, la JAL 
dessert les villes de 


.1é troisième du monde per 
- l'importance : la ligne la plus fr6- 


de la planète est Tokyo- alerte 


: Sapporo s. “millions de pessa- 
gers par an). : 
+ Au début de cette année, Nip- 














Les assauts dont la. sAL est 
Fobjet ne sont Pas .-exempts 
ues. ANA et 


d'imph 
TDA bénéficient. de solides 
sppuls tant au sein du Parti Hbé- 

















he 
ae 
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ce réfoeme -ellemême, et 


Le mêmé si, dans ‘d’autres 
. régions, la libération des prix a eu . 
‘l'effet ‘inverse, la population ne 


‘semble guère convaincue par les u 


officielles qui se mul- 
…"6plient, Au point que certains 


ouvertement les trente. 00: 


Le risque,-poir 1986, est que Es 

: .de-plus'en plus de Chinois, du”. 

| sommet à li base, n'en viennent à ° 
“coifénde lesrerreurs et les 

réfôi e ‘ln des 


rejettent 
demain ce qu'ils avaient applaudi 





Depuis l'accident du 12 août dernier 
qui coûta la vie à 520 personnes 

la Japan Airlines se débat 

_ dans les pires difficultés... 


ministère travaillent À AN Nippon 
Airdays. Cette compagnie fur au 
centre do l'affaire Lockheed, ce 
gi tend à souligner les licns que 
ses ts entretenaient avec 
le ‘lobby de l'ancien premier 
ministre Tanaka, lui-même impli- 


. qué dans le: 


L'accident du 12 août & rendu 


: fn crise que traverse La JAL 


eacvre plus siguë. Non seulement 
le ministre des transports en per. 
sonne (il avait voyagé quelques 
heures avant l’accident sur l'appa- 






reil qui NT freres les 
normes té de la JAL, 
pet quil pe 
derniers mais de rapporter des 
erreurs de vol et avaries diverses 
mentionnées dans les publications 
internes de la JAL et destinées à 
l'information des équipages. Cer- 
tains voient Fà une campagne déli- 
bérée pour discréditer la JAL, 
accélérer la privatisation et met- 
tre fin au monopole dont elle 
bénéficie. 

* Lorsque, en novembre dernier, 
un Boeing-747 de la JAL à desti- 
nation de Paris s’écarta de sa 
route au-dessus de Sakhaline — 
non Join de l'endroit où fut abattu 
par les Soviétiques le 1* décem- 
bre 1983. un appareil de Korean 
Air Lines qui avait lui aussi dévié 
de sa ronte, — ce fut un tolié, 
s'agissait d'une erreur humaine : 
le pilote avait oublié de remettre 
système de naviga- 
tion par inertie apras l'avoir 
débranché pour éviter une zone 






D rester 
ses passagers sur les-lignes inté- 
rieures (— 34,5%), et en particu- 

er sur la poche 
(— 43,2 %). A la fin de l'année 
fiscale 1985 (qui *e termine en 


RC TU 
: NÉ par rapport 


plus graves qu' 


: ml celui du moral de ses 


entre la 


eabson du refus des smtoritée inier- 


ds ll de l'appliquer, des 


fourni. « Le tn ct 


ces directeurs est général », 














= la ‘politique 1x 
depuis 1978 par M Deng afin de | 
De ee OR TN de 


| Rp pe 
Le à : # | PATRICE DE BEER. 


ve mais en fonction du 













Quand la JAL bat de l'aile. 


Plus bas. En témoignent les décla- 
rations que nous a faites le vice- 
président des syndicats des copi- 
M. Inaba : «La 
privatisation de le JAL est une 
marière de détourner des vrais 
problèmes, ceux de le sécurité 
La JAL est l'une des pires 
gnies du monde en ce qui 
concerne la sécurité.» M. Tnaba, 
lui-même copilote activité, 
estime que-la compagnie fait pas- 
ser la rentabilité avant la sécu- 
rité : «“ Pour économiser du Lemps, 
être ponctuel, on néglige les 
règlernents l'aviation 


dents sont dus à des , 
dans l'entretien des néglicences 
poursuit-il. 


__ A l'appui de ses affirmations, il 
précise qu'en treize ans (le pre- 


de la 
TS Non Date Japeu Air 
Lines a tué sept cent trente-quatre 
personnes. Ce qui n'est le cas ni 
de TDA ni AAA dons un des 
appareils eat, en 1971, un acci- 
dent qui fit grand bruit : il fur 
apparemment pris pour cible par 
un chasseur de l’armée japonaise : 
bilan, près de deux cents morts. . 


A la direction de la JAL, on 
s'insurge contre les accusations du 


tiques à l'appui, que sa compagnie 
est celle qui a le moins de pro- 
blèmes mécaniques au monde. 
Elle a fe pus f faible nombre de 
vols retardés de plus de quinze 
minutes pour des raisons techni- 
ques. La JAL a, d'autre part 
fntensifié son programme de 
D de sie ot vie de 
proposer à Boeing une série de 
Pustn de vrcotqr De Des 
7. 
de commandes hydrauliques. 
On fait aussi remarquer à la 






nembre: de d'atterris- 
Dern : 
parcourus er passager. Pe 
prend de-tels critères, comme l’a 
faït récemment Flight Internatio- 
anal, revue qui fait autorité en 
matière séronautique, la JAL est, 
en matière d'efficacité, la sixième 
avec une 


compagnie 
flotte de 747 qui est la plus impor- 
tante. 


principale critique adressée 
par 7 PEndbat des copilotes à sa 
compagnie est la mauvaise 
ambiance dans les ei nou Les 
commandants de bord, promus en 
1970 cadres supérieurs, ne sont 


comporter en « patron ». « La hié- 
rarchie est si forte qu'on ose diffi- 
cilement contredire le comman- 
dant ou même lui signaler une 
erreur. Ce fut le ces lors de l'acct- 
dent de Kuala-Lumpur en 1977 », 
affirme M. lnaba Selon lui, il 
règne une meilleure atmosphère 


Le commandant est, par défini- 
tion, celui qui a le plus d'expé- 
riente, il s'ensuit une barrière 
psychologique nôrmale. Afin 
d'améliorer communication, 
ROUS .AVONS on des petits 
groupes. de vingt personnes, com 
mandants.et copilotes, que l'on 
essaye de faire voler régulière- 
ment ensemble. Le copilote peut 
toujours avoir recours à un « télé- 
phone rouge» pour se ineltre en 
contact directement avec la direc- 


Afghanista 


Le Palüstan affirme tout ignorer 
d'une proposition de retraït 


des troupes 


soviétiques 


aurait été 


Le Pakistan a fait savoir, jeudi Z janvier, qu’il fgnorait tout d'ou 
soviétiques 


LE TÉMOIGNAGE DE DEUX AUSTRALIENS 
Sept mois dans les geôles de Kaboul 


Deux Australiens, libérés le 
27 décembre par le régime de 
Kaboul (le Monde daté 29- 

décembre déclaré 


Ânterrogés dans un «centre 
d'interrogatoire pour inculpés en 
artente de jugement », ils n'ont pas 

maïtraités. Îls ont notamment 


Le que nous bénéficiions, pour 
le moins. de Grconstances ue 
&é capté au qui tes 

une tribu qui 
GE pavé pur ue ibn qu 
condemnation à une peine de prison, 
au Pakistan, de son chef reconnu 
coupable de vol et de tentative de 


meurtre. 
Le gouvernement australien avait 
du arisndre le 11 novembre — date 





lag ons : trois js ; seule compagaie sens 
raconté M. Williamson. à ne me 
BIBLIOGRAPHIE 


© «L'Inde, le pouvoir et la puissance », 
de Jean-Alphonse Bernard 


e «indira Gandhi, 


ou la démocratie 


* dynastique », d’Emmanuëllé: Ortoli 


Si vous en avez assez des 
sur l'Inde 


L'anteur, qui fut longtemps en 
poste à Ném Del et dont 
sous 


-ment. adaptée aux temps 
modernes. montrant même de 
innovation 


majeures 

mie, le patronat n’était pas 

consulté Indira Gandhi, souli- 

gne l'auteur, qui ar dresse, au pas- 
Sage, un | 2 


permet 
liariser avec les principaux 
domaines où s'exerce le pouvoir 
ee et pr RS op et qe 
moi bien davantage de la mL 
gote. marxisie-léniniste s que ‘àcs 
cuscignements du T Gan- 
Hd rappelé que le 
s majeurs 
scan 


jé 


phrase : « Un désert, ou plutôt un 
oaque dans lequel les hommes 

imtègres refusaient d'entrer. » 

L'admirateur de l'Inde qui perce 

sous l'analyste sera sonne 

que l’avi 
Rav Gandhi, événement qi 
traite en fin: urgent a E 


permis j’arrivée d'hommes 
Fe A po 


Cette fringale de pouvoir, 

mn sys gr Pos 
gie » qui caractérisaient l’« Impéra- 
trice» assassinée, et que dénonce 


tique 
mais biogra hique. Visiblement 


impressionn DU son modèle, 
Emmanuelle te, 

masière “lactique © et linéaire, 
P de celle 


les Français, daos un sondage 
de 1984, avaient placée en tête des 
politiques les plus symparhi- 


Tor tee dans une famille 
riche et déjà puissante, péri qui 
constitue le meilleur Ave, de 
rencontres avec le paahatma 
dhi, qui la fit sauter sur ses 
actions Re 
ques, 
que son ere père J. Néhre ls di 
envoyait des prisons 
c'est une Indira 
ble, presque irréelle, que nous 
t l’auteur. Une femme en tout 
cas sûre de son destin, courageuse 
dans l'adversité, et qui avait, d'elle- 
son LS, 
une très haute idée. Le livre 
d'Emmanuelle i manque peut- 
étre un peu de recul, mais il four- 
- d’anecdotes. Seize pages de 
a orient agréablement 


PATRICE CLAUDE. 





1} Lisde, le ponoir et la puis. 
sance, de Jean-Alphonse Bernard, 
384 pages. 125 F, 

. @) rs cn où eo 
fynastique, d'Emmanu: rtoli, 
“Hem, #rF 





Page 4 — LE MONDE — Samedi 4 janvier 1986 eee 


PROCHE-ORIENT | À TRAYERS LE MONDE 
















































Correspondance 


Washington. — A la demande de 
la Maison-Blanche, le Pentagone a 
préparé une liste d'opérations mili- 
taires de représailles que les Etats- 
Unis pourraient éventucllement 
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Correspondance 







Washington. — Cinq coups de 
feu déchirent l'aube glacée des 
solitudes du Montana. Sous les 
balles des chasseurs, trois bisons 
s’écroulant et, avec eux, une par- 
te pittoresque de la légende da 
l'Ouest « sauvage ». 

Les bisons, en effet, appar- 
tiennent au folklore. Pendant des 
années, ils ont paisiblement 
brouté dans les prairies de 
l'Ouest, quitte, pour se distraire, 
à foncer sur les trains, comme la 
famille Fenouilerd en route vers 
l'Ouest en fit la dangereuse 
expérience au siäcle dernier. 


























mille aujourd'hui, dans les 
réserves des parcs nationaux. 

Mais, étant donnée leur apti- 
tude à se reproduire, ils ne figu- 
rent pes eur la Este des espèces 
en danger. 

Pourquoi les tuer ? Parce que 
les bisons, pas très futés, 
d'inoffensifs vagabonds qui 













Une semaine après ks attentats à Paéro- 








Le président Reagan n'entend pas répondre 
au colonel Kadhafi 


111 basés en . Ces 

aériennes viseraient des 
ectifs pour 

SN, Make ne Papi M Que do cas 

de figure et, jusqu'à nouvel ordre, 


sucun des plans di établis 

par le Pentagone n'a approuvé 
re st î 

per bete 


taire est, en effet, sérieusement dis- 
cutée dans les milieux dirigeants. 
Certains ra; nt, effet, que 
J'Union ique a plusieurs mil 
liers de ressortissants en Libye, dont 
plusieurs centaines autour des batte- 
ries anti-aériennes, D'autres souli- 
goent qu'une action aérienne contre 
les batteries libyennes pourrait 
acce] par l'opinion publique 
sptée 


e ésailk : 
ques. Le département d'Etat a invité 
les quelque À cinq cents 
tee ricains résidant encore en 

i quitter le pays. D'autre part, 
il Su baierait que la communauté 
internationale et particulièrement 
les pays européens s'associent à des 
mesures économiques de repré- 


Dans l’immédiat, 
tre com ières améri- 
caines continuent de fonctionner en 
Libye. Néanmoins, les exportations 

vers la sont tom- 
bées de 860 millions de dollars en 
1979 à 200 millions de dollars en 
1984. Quant aux ventes de pétrole 
n aux Etats-Unis, elles sont 
sm ticllement tombées, t 
de 5 milliards de dollars en 1981 à 
9 millions de dollars en 1984. 

Quant au président Reagan, ila 
opposé un mépris de fer aux 
menaces du colonel Kadbafi « Je ne 
discuterai pas avec des gens qui 
trouvent normal de tuer des petites 
filles de onze ans... +, a-til dit, en se 
référant à la petite Natacha Sim) 
re une des victimes de l'attentat 

ome. 


UES 


Etats-Unis 


H. P. 


Bisons peu futés 


Falait-l pour autant légaliser 
le chasse au bison 7? Les amis 
des animaux sont indignés. On 
aurait pu, disent-ils, répandre un 
produit chimique pour les stéril- 
ser ou encore tenter, avec l'aide 
d'hélicoptères, de les ramener 
dans leurs réserves. 


Les chasseurs (cinq cents tirés 
eu sort sur une liste de trois 
rrille), bien que tentés per un ani-_: 
mel aussi riche en viande, ont 
mauvaise conacience. 

« Ce n'est pas du sport mais 
du cirque », a dit l’un d'eux, en 
déplorant que la chasse soit 
publique. « Les bisons se défen- 
dent moins que les autres 


gibiers x, a déclaré un autre, en 
ajoutant : « Les tuer, c'est 
comme aller déposer à la main la 
balle da gotf dans le trou. ». 


Finalement, les bisons pour- 


. chassés ont trouvé refuge dans 


une église. Ou plus exactement 
dans un ranch avoisinant le pare 
de Yellowstona et appartenant à 
la Church Universal Triumphant, 
qui interdit de chasser les bisons, 
protégés désormais par une pai- 
issade de 4 kilomètres édifiée 
aux frais des Amis des animaux. 
Arrivera-t-on jamais à contrôler 
l'humeur vagabonda du bison 7 
A ne pes ia confondre avec le 
buttie célébré dans la visilla 
balade des cow-boys : « Donnez- 
errant autour... » 








- vent de OC, 
+ fabrication artisanale, 200 des 


‘ centaine de membres des forces de 


* des 50 Etars 





La lutte contre le terrorisme 


Palestiniens, en dehors de l'étudiant, ont 


port de Vienne et de Rome, les enquêtes se affirmé être en Grèce pour faire du tourisme. 
Poursaivent dans les deux capitales, alors que Un porte-parole officiel a déclaré que Les auto- 
plusieurs filières terroristes ont été décou-  rités grecques n’ont rien à reprocher aux huit 
vertes en Europe. : . Palestiniens arrêtés daus «le cadre da 

e À ATHÈNES, trois Mes bar Palesti- contrôle habituel des étrangers en ». pays donnant 
ee as cu de e A HASSELT (Belgique), trois des qua- 
valent nee par pole grecque tre personnes, dont deux « Arabes », 
ane pa rent les lundi (le Monde du 3 janvier}, ont été 
un iste 2 ; "pas des vois à qui té incaipées PONT :« aMociation dans le but 
tion de l'Algérie et du Yémen da Sad. Quatre priétés…. ee nes Je Pre sfürme 
autres Palestiniens devraient quitter la capitale P} , APprS, source judi- 
hellénique ce vendredi ou samedi. Un seul des ‘©aire beige. Les deux Arabes, dont l'identif.  Sÿrie». 
détenas, qui est étudiant en Grèce depuis deux CAfjou est en cours, et le propriétaire de La 
ans, pourra demeurer dans le pays. De très vidéothèque, dans laquelle avait été trouvée une 
bonne source, on indique que sept des huit rade quantité d'armes, ont été placés sous 
Palestiniens ont fait l’objet d'une mesure mandat d'arrêt, l'épouse du propriétaire étant, 
d'expulsion, mais, officiellement, on se refuse à quant à elle, remise en liberté. 
atiliser ce terme. La police avait indi- e A NEW-YORK, daos une lettre aûres- 
qué qu'elle détenait huit é soup-  sée au Conseil de sécurité de l'ONU, Israël a 
donnés d'être des terroristes, mais qu'elle ne réclamé la condamnation des pays qu’il accuse 
disposait d’aucane preuve contre eux Les de soutenir Le terrorisme. Israël affirme qu'il 


Vienne s'interroge sur le rôle 
de l'ambassade de Libye 


De notre correspondante 


Vieane. — Le commando terro- 
riste qui a commis vendredi dernier 
un attentat meurtrier à l'aéroport de 
Vienne comportait quatre homme et 
non trois comme la police visnnoise 





avait tout d'abord pensé, L'exis- 


tence de ce quatrième homme révé- 
léc il y a quelques jours à Rome par 
Je seul terroriste survivant de l'atten- 
tat a été confirmée jeudi 2 janvier 
par le nunistère de l'intérieur à 
Vienne. 

Selon la police autrichienne, ce 
quatrième terroriste était le chef du 
commando. D’après les témoignages 
des employés l'hôtel Hilton à 
id . déjeuner : ele 
pris petit déj 
27 décembre, jour de l'attentat. Sur 
la facture récupérée au restaurant 
de l'hôtel figurent bien quatre petits 
déjeuners, et les de service 
ce matin-là ont identifié sans hésita- 


tion Les trois terroristes dont l'un a 


taires de l'agence libyenne Jana 
jugeant les attentats de Vienne et de 
Rome comme des « opérations 
héroïques » ont provoqué une 


FIN DE LA MUTINERIE 
A LA PRISON 
DE MOUNDSVILLE 


Moundsville (AFP). — L'admi- 
nistration pénitentiaire a annoncé 
u'un accord avait été conclu jeudi 
janvier avec les deux cents prison- 
ir, Entre NS D 
irginie-Occi qui retenait 
treize gardiens otage. Ceux-ci 
sue Lt être gr Le liberté en 
eux grou vingt-quatre 
heures, Li détenus ayant réclamé 
« du temps pour nertoyer les lieux ». 
Aux termes de ce compromis, les 
mutins pourront s'adresser aux 
ias et ne seront pas l'objet de 
rereals. ls pourront poneatrer 
gouverneur Etat. prison- 
niers affirment être traités comme 
pee oreures et des animaux » dans 
surpeuplée, construite en 

1866 et où la température est sou- 
de couteaux de 
688 jers ont pri à La 
Mutinene déclenchée amer re. Uve 


l'ordre avaient Fu position autour 
de La prison et détenus ont ét£ 
tués au début de la mutinerie 
leurs ;Sompagnons sans que lon 
coneaes raisons de ces meur- 
Selon les chiffres du département 
de la justice, les pri américaines 
fonctionnent à 124% de leur capa- 
cité et le nombre des détenus 
s'accroît de plus de 1 000 per 
semaine. Actuellement, plus de 
490 000 sont détenues, et 
entre 1960 ce1 1984 La population 
capacités d'accueil n'augmentant 
dans le même temps que de 74%. 34 
icains 4 sont,vu 
demander par la justice d'améliorer 
les condiuons de détention dans 


« derient impératif malnfenent pour tons les 
pays opposés au terrorisme international de 
s'unir et de prendre des mesures résolues poar 
latter efficacement contre ce cancer malfai- 


Rome et de Vienne) doivent être cordanmés, en 
particulier La Libye, qui est désormais Le centre 
mondial da terrorisme international >. Il 


également que u 
nels trouvent aussi abri et appui ea Irak et en 


e LA LIBYÉ, poer sa part, dans une let- 
tre adressée au secrétaire général de FONU, 
réaffinme sa condamnation de « tout acte por- 
tant afteinte À des personnes innocentes > et 
indique que les déclarations officielles « bru- 


ristes palestiniens et quatre 
semaines avant l'attentat 


nen Zeitung demande d'ores et déjà 


que «ces bandes de crirai- 


grande indignation à Vienne. A 
Ds s'ajoute le fait que 
la police pense que les terroristes ont 
pu disposer à Viemme d'une base 
locale. L'origine des armes utilisées 
dans l'attentat n'est toujours pas 
éclairei 


Certains commentateurs se 
demandent, d'autre part, pourquoi 
la Libye a besoin d’une vingtaine de 
«diplomates» à Vienne, alors que 
Autriche peut se contenter de trois 

tants à Tripoli. Les minis- 
tères des affaires étrangères et de 
l'intérieur ont annoncé une enquête 
et n'ont pas exclu des conséquences 
diplomatiques. 


L'ambassade de Libye avait déjà 
été impliquée, en 1984, dans une 
mystérieuse affaire de trafic 
d'armes. La police viennoise, qui 
avait arrêté une voiture transportant 
un grand nombre d'armes à feu, 
avait appris, au cours de l'interroga- 
toire du conducteur, que les armes 
étaient destinées à l'ambassade de 
Libye. Cette affirmation a été 
démentie à l'époque par La mission 
diplomatique, D'autre part, les cir- 
constances d'un attentat contre 
l'ancien ambassadeur de Libye à 
Vienne, en février 1985, n'ont 
jamais été élucidées. L'ambassa- 
deur, gravement blessé, avait sur- 
vécu, mais les auteurs de l'attentat 
n'ont jamais été identifiés. L'ancien 
ambassadeur continuait à fréquen- 
ter l'ambassade et à vivre assez 
luxueusement à Vienne sans que ses 


Une plaque 
tournante 


Vienne apparaît, depuis des 
comme une plaque tour- 

nante du terrorisme international, et 
le trafic d'armes semble particuliè- 
rement florissant : en 1981, l'ancien 
t de l'OLP à Vienne, 

M. Ghazi Hussein, a été révoqué de 
son poste à la demande du gouverne- 
ment autrichien, après avoir été 
impliqué dans un mystérieux trafic 
d'armes découvert à l'aéroport de 
Schwechat La police avait arrêté 
deux Palestiniens qui transportaient 
dans leurs Le. mg plusieurs mitrail- 
lettes, une quantité de muni- 
tions et six grenades. M. Gbazi Hus- 
sein les avait accueillis à l'aéroport. 
Cette affaire avait eu lieu quelques 
is après l'assassinat du député 
socialiste Heinz Nittel par des terro- 


Le quotidien à grand tirage Kro- 


& 


«commencer la lutte conire le 


IL NE FICHE RIEN. 
LE NTTUES 


TENTE UNSS Le 
pour affr 

le retard sco 3 
de ses enfants. 


LUE 


È E Le Monde + 
ni AA à 
NLIMÉRO DE JANVIER 
EN VENTE PARTOUT. 





BANGLADESH 
La grève s'étend 


Daccs, — La police a lancé, dans 
au jeudi 2 janvier, une action contre 
paralyse ie pays depuis le 22 décembre e à 
selle, centeine de grévistes, 
es Lee CU D ouyad 


ti imposées depuis dix mois a, certes, été fêtée dans los rues 
de Dacca. Cette mesure fait partie d'une initiative du 
à l'organisation d'élections on Smiars où 

avri et à pernatire 1m Netpur LE gonenomens civi. Mais les 
deux principsles alfisnces de l'opposition at fondsmentsisis 
de droite Jameat-e-isiami ont lancé des appels pour une grève 
générale d'une demi-joumée à Dacca dimanche, afin d'obtenir la 
levée de la loi martiale (epplquée depuis pris ce Giste Ant 
j fiderité à l'égard évisses. D'autre Part. 
rod k et groupements d'ampiovés. la 


et d'organiser un grand rassemblement 
tard. — {AFP.) 


PHILIPPINES 


Me Aquino : 
. 
les communistes « bienvenus » si... 

Marilla. — Me Corazon Aquino, candidate de l'opposition à 
l'élection présidentielle de février prochain, a déctaré jeudi 2 janvier 
que, si elle était élue, les communistes — qui luttent dans la cian- 
destinité — seraient « bienvenus x dans son «à 
condition qu'ils renoncent à la violence et qu'ils participent aux 
élections ». La président Marcos a accusé à plusieurs reprises 
Me Aquino de faire le jeu des communistes, affirment notamment 
que ces demiers s’emparersient du pouvoir si la veuve du sénateur 
assassiné était élue. 

Un responsable communiste, l‘ex-journaliste , Saturnino 
Ocampo, 8 qualifié récemment la tenue de l'élection présidentiells 
anticipée d’« exercice ridicule », évitant toutefois de porter un juge- 
ment sur Mr Aquino (le Mande du 28 décembre 19851. — (AFP.J 


TOGO 


Amnesty International réaffirme 
que des détenus ont été torturés 


L'organisation humanitaire 8 demandé, jeudi 2 jenvier, aux auto- 
rités togolaises de rendra publics les résultats d’une enquête gou- 
vernementale sur le respect des droits de l'homme au Togo, que le 
président Gnsssingbé Eyadera s'était engagé à créer en octobre 
dernier, après qu'Amnesty eut dénoncé plusieurs cas de torture. 
Des responsables de l'orgenisation, qui avaient été autorisés à se 
rendre à Lomé, avaient établi que plusieurs des trente parsonnes 


l'aéroport de Lomé {le Monde du 3 janvier). — LAFP.} 
NICARAGUA 


La Marche pour la paix 
toujours bloquée 


Managua. — Les quelque trois cents membres de la Marche 
pour La paix en Amérique centrale qui étaient partis le 12 décembre 
dernier de Panarna sont bloqués au Nicaragua depuis la 28 décem- 
bre. Le porte-parole des pacifistes, la révérend eméricain Blase 
Bonpane, a indiqué que cette marche ne serait pourtant pas aban- 


rités honduriennes et salvadoriannes. ll a expliqué que si aucun visa 
d'entrée au Honduras ne pouvait être obtenu les pacifistes auraient 
recours à d'autres moyens pour se trouver, le 14 janvier prochain, 
au Gustemala, pour la prise de fonctions du nouveau président qua- 


ETATS-UNIS 


La CIA finançait 
un enseignant d'Harvard 


Cambridge (AFPJ. — Le directeur du centre d' 
Proche-Orient ds l'université Harvard, M. Nadav Safran, va davoir 
quitter son poste pour avoir accepté des 
&nnoncé, jeudi 2 janvier, le doyen de la facuité des Arts 
de l'université, M. Michael Spence. M. Safran démissionnera de son 
poste de directeur, mais continuera à enseigner. 

Selon un rapport interne, M. Safran avait accepté quelque 
100 000 dollars de La CLA pour un livre sur l'Arabie saoudite, publié 
en 1986, ainsi qua 45 000 dollars pour financer une conférence sur 


RFA 













sse LE MONDE — Samedi 4 janvier 1986 — Page 5 


_DIPLOMATIE|DEMAIN SAMEDI 4 JANVIER 


ouverture des portes 4 10h. 





Moscou c continuerait d'appliquer son moratoire 
- :. ‘Sur les essais nucléaires 


"Mré le refus américain de Londres, en réponse à ane lettre des représentants des Etats-Unis #t 
de ne ie ei séoême ni avait envoyée co dernier, Das ce de la Grande-Breragne des solutions 
-expériente-à _ Es sons “tente, diffes6 per l'agence Tass jeudi muruellement acceptables à ce pro- 
ant procédé dans ee dés Zianvier, M. Gorbetchev ne fhil en ème. 

Nevada, FURSS semble eroir dr En TR Par aUbus, les cervattens à 
observer pour ° expériencts soviétiques et Moscou sont sr 
PS nee le 0 où met LA où ds L poto le de 


Garbatrhey, en sole demie Nouvel An de 
qui devait expire 1e 31 décembre à 
“estiment certains observateurs à - 
Moscon. ‘ 























tion en entente nn du soviEtiq 







DORE émciulén deals ua de dune pare be à d'cieh 
utre part, Sins: 

D on nee de mme cn 

tove, président rh as tb à 


P. cette allocution & laisé le d 

tandis que, sclôn , der : 
L jé aVrcmias J 

:_ | dix millions de télés: 

"| reproduit à le Jende- 

des conséquences on À ne 

taire enregistré a été celui de arts 
l'agrnce Novosti, qui s jugé le dis- M 
nn DES 





ne Méfeies sur le Besoin de de 
mille l'espace ». — (AFP, 
Reuter.] : 





République 
sud-africaine 





| LE CONFLT ENTRE BAMAKO ET OUAGADOUGOU 


Le Burkina a retiré ses troupes 


- affirme le: capitaine ; Sankara: 
rs. 1586). — Le cessez-h-fe Anierveuu (préfidänt malien Moussa Traore. Le 
cinq cinq jours à d'affrontements ue préside adressé vu 5 mes- 
me Mali et ke Burkina «est Sage au président Ivoire, pe 
Ce respect les deux . vendredi journal 
», Sion un auniqué de Fraternité- Matin, dans lequel il 


















DIX-NEUF MORTS LORS D'AF- 
FRONTEMENTS TRIBAUX 
DANS LE TRANSVAAL 































: de Au moins dix-neuf personnes, 

NAS (Accord de poagesien remércie M. Houphouët-| dont deux policiers, € tuées 
HA assistance mel fe de pour ses ons a nes Û L depuis le mercredi 12 Yanvier au au SAMEDI 4 JANV IER . L 

di ) nue paie on a ce cours des affrontements entre tribus 


pe au Samedi18 janvier 
. MANTEAUX 


ann ASP 4250" pi amérique HSE 5850" 

“ Weinespeaux 4600 2450 GUANACO _ ire 
F_WISÜN morceaux 

“Pine SF 450 us 4750 4850" 

CHEVRETTE grise 455 3250° VISON Pastel 29769 18750" 

Manor flancs 8868 2650" "SOU Demiui 2185017250" 


poule morale dune ms VESTES... 
Derhoure létoddÿe aarmedt 48583250" wi 
— | 28 décembre, dans nn accident de la MOUTON VISON Pastel F 
| route, Mrs Blackburn, membre de la F ess cie 959 5350" 
à | Brin du Part fé mage | RENARD bieugalonné 9/00 SG 0 
| ee 2e sans doute la plus F AGNEAU Toscane F 
Dn | ru à tous les militants anti- | MURMEL petitestailes 2764 1850 patchwork 285 1450 
[En mé | MARMOTTENACS 4760 12907 MÆlDrux  gycge 5850° 


PSN armes go E 3 Q GHÉMMETE maroqrise 4460 950" 


"Re 2 1450" "as 1859 1350 
® PARKAS LAPINcôtelé 2355 1150° 


PELISSES Intérieur LAPIN.col BASONDIN -3/08° 2490" 
PELISSES intérieur LAPIN,col MARMOTTE 2890 2990" 
PELISSES intérieur matosssé, col 0PSSum HD" 1850° 


. La plus grande surface de vente 
FOURRURE de PARIS 2 ADRESSES 


FOURRURES 
… DU NORD 


ni 115.117 119, Rue La ETS 


Paris 10° {Prés Gare du Nord) 


| SE | Ro "am LOFT ERBIeNTREIr 
: "3 gâmmés de PICARD £e sont vu décé Li ù LORS et POIUIUIR 
: LT A) Ses rose ni | Paris 16° {angle rue de la Pompe) 


Magasins ouverts tous les jours de 9h.àl9h_ sans interruption : 





———— Des its qui ni Eniet roproéhés 
PRNONS POP eREnTRnE considérant que la coopérative de | dépourvu 
RE TEE RE “ dont 1! avait repris Le contrôle (AFP, Reuter.) 


tait propriété de la centrale : 
- Sénégal 



















ouvrière qui s'en était vu « injuste- 
direction voici deux 
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Le bilan des cantonales partielles de 1985 


e Faible participation des électeurs 
e Légère amélioration pour le PS 
e Résultats en dents de scie pour le Front national 


Depuis le renouvellement des 
conseils généraux de mars 1985, 
vingt-quatre élections cantonales 
partielles ont eu lieu en métropole. 
Les électeurs de ces cantons soumis 
à élection ne se sont mobilisés 
puisque dans dix-huit d'entre eux le 
taux des abstentions a été supérieur 
à 30 %. Il a dépassé les 50 % dans les 
cantons d’Alès-Ouest (Gard), de 
Darnétal (Seine-Maritime), de 
Menton (Alpes-Maritimes), de 
Douvaine (Haute-Savoie) ct les 
60 % dans ceux de Vénissieux-Nord 
(Rhône), Lille-Est (Nord), 
Mulhouse-Sud (Haut-Rhin) et 
Vincennes-Ouest (Val-de-Marne). 


du renouvellement précédent : 
74,15 % le 14 avril 1985, au lieu de 
70,22 % en mars 1982 à Sisteron 
{Alpes-de-Haute-Provence) et 


exprimés, à Marve, Lozère), à 
Foix-Ville Pre Darséial 
(Seine-Maritime), à Besse-et- 
Saint-Anastaise (Puy-de-Dôme), et 


ses meilleurs dans le Var (Le May : 
1240%). le Rhône (Vénissieux- 
Nord : 14,11%), le Val-de-Marne 
(Vincennes-Ouest : : 14,5%). le 
Haut-Rhin (Muihouse-Sud : 
17, 1TALR), en Haute-Savoie (Scion 
: 22,40%) et dans les Al 

Maritimes (Menton : 23,70 
Dans ces quatre derniers cantons, 
les bons scores réalisés par É Front Front 
sational au premier tour l'ont a 
risé à participer au second et 
re en duel des candidats de 

te. 


On remarquera, toutefois, que le 
parti de M. Le Pen a fait moins bien 
lors de ces scrutins partiels que lors 
des cantonales de mars 1985. En 
effet, dans les quatre cantons où la 
comparaison est 
gistré au total une de 4 points, 
passant de 12,76% des suffrages 
eaprinés en mars dernier à ET. 
Î] a régressé de près de 2 poi 

le canton de Lille-Est (Nord), de 
plus de 2 points dans celui de Darné- 
tal (Seine-Maritime), de 
5 points dans celui d'Al 
(Gard) et de près de 7 points dans 
celui du Muy (Var). 


Moindres pertes pour le PC 


Depuis 1982, les bilans des élec- 
tions cantonales partielles, qui four- 
missent des indications "récieuses 
sur l'état du rapport des forces, 
n'avaient pas été, dans l'ensemble, 
bons pour la gauche, particulière- 

pour le Parti socialiste. Il sem- 
ble que celui de l’année écoulée lui 
soît un peu moins défavorable. 


Le PC, qui détenait trois des 
vingt-quatre cantons où l’on a 
revoté, en a gardé deux : Alés-Ouest 
(Gard) et Vénissieux-Nord 





Les résultats du PS et du PC 
par rapport aux cantonales de mars 1982 


amer [5 [amer | 3 | 


Cummes [auf swemes [ass | 
[sens [na [Casrmes [se 





Variations 
æ 
% 
.-783: 
215 


Les cantons pris en Compte sont ceux de Sisteran, Montauben Il, re 
Menton, M incennes-Ouest, Marvej 


du-Tarn, 


gnan, Saint-Maure-de-T( me Bessc-ct- 
ne Ye 
Dans ce dernier canton, le PS n’a pas présenté de 


et celui de Scionzier pour Le PC. 
candidat lors du scrutin partiel. 


.Goussainville, Cari- 
Vénissieux-Nord 





Les résultats du PS et du PC 
par rapport aux cantonales de mars 1985 






Les cantons pris en 
Lille-Est, 


aan | 5 [rayer | à | 
[ueumrs [ue] cevsm [ns 
[esse [us] svre fus(-se 


compte sont ceux de Darnetal, ArracqArrazignet, Le ME. 
Anvat et celui de Nozeroy pour le PC. ce canton, le PS 







+3,50 





Alès-Ouest, 
n'était présent ni en mars 1985 ni lors du scrutin 


DEMAIN 


Le réveil religieux. 


Genoa rie 


mariages : mixtes. 


DAXS 


LE 


possible, il a eure- , 


(Rhône). Il a cédé celui de Gous- 
sainville (Val-d'Oise) à la droite. 
Dans les quatorze cantons renou- 
velés en mars 1982 où la 

son est possible, il a recueilli 
13,48 % des suffrages, alors qu'il en 
avait obtenu 15,63 % il y a trois ans, 
soit une perte légèrement supérieure 
à 2 points. 1! s'est maintenu à Saint- 
Maure-de- Touraine (Indre-et- 
Loire) et a progressé à Attichy 
(Oise). I1 a enregistré ses plus 
grosses pertes à Goussainville, dans 
le Val-d'Oise (près de 5 points), à 
Scionzier, en Haute-Savoie (près de 
6 points), à Sisteron, dans les Alpes- 
de-Haute-Provence et à Marvejols, 
en rai (près de 7 points dans les 


Dans les sept cantons de la série 
1985 où la comparaison est possible, 
ses pertes sont nettement moindres : 
flex passé de 18,96 % des suffrages 
en mars dernier à 18,51 %. 

Il a subi son plus fort recul 
{— 3.14 ) à Seine- 


Maritime), mais il a de 
plus de $ points à Alès-Ouest 
(Gard). 


Le PS, pour sa part, détenait cinq 
des vingt-quatre cantons soumis à 
réélection dans les meuf derniers 
mois de l'année 1985. Il en a gardé 
quatre : Montauban-Il (Tarn-et- 
Garonne) ; Lille-Est (Nord); Le 
Muy (Var) et Foix-Ville (Ariège) 
et 2 dû abandonner au RPR celui 
d’Attichy (Oise). 

Dans les treize cantons 
nant à la série 1982 où ln conparas. parai- 
son est possible, il a perdu au total 
près de $ points : en mars 1982, ü 
avait recueilli dans ces cantons 
26,93 % des suffrages exprimés ; 
lors des scrutins il n'en a 
obtenu que 19,10 %. Sa perte 
d'audience a été particulièrement 


Nouvelles brèves 


eo M. Pinay sceptique. — 
M. Antoine Pinay, qui vient de fêter 
son quatre-vil uatorzième anni 
versaire (il est né le 30 décembre 
1891), souhaite, dans une interview 
au Figaro-Magazine (édition 
Rhônes-Aipes), «/a victoire de 
l'opposition. mais sans trop croire à 
sa capacité de redresser la situa- 
tion ». Il estime que « M. Barre est 
le moins démagogue dans son dis- 
cours, mais dons sa pensée ?.. C'est 
pour tous la même chose ». 

e Sondage : M. Fabius en 
baisse. — Le dernier baromètre 
mensuel SOFRES-Figaro- 
Magazine enregistre une baisse sen- 
sible (— 3 points) de la cote de 
confiance du premier ministre. 
D'après ce sondage réalisé du 19 au 
23 décembre, auprès d'un échantil- 
lon représentatif de mille personnes, 
38% des Français accordent leur 
confiance à M. Laurent Fabius (ils 
ce 41% le mois dernier) et 

5% la lui refusent (50% Des 
demment). 

La cote du président de la Répu- 
blique cest relativement stable. 


SUPPLÉMENT DU 


LES JUIFS 
DE FRANCE 


COTE 
Cm Ube 


nisme et antisémitisme 


pensée et la culture juives 


[MEN TeCA 
La situat 


actuelle et l'his- 


TR ne Re LT 
dont l'implantation en 


DS Neo RE 


CCS Empire Mere E NE 


# 


sessible à Goussainville (Vat- | 
d'Oise), — 18,3 points; à Saint- 
Maure-de-Touraine (Indre-et- 
Loire), — 13,5 points; à 
Vénissieux-Nord {Rhône), 
— 12,4 points: à Saint-Rome- 
du-Tam (Aveyron), — 10,9 points ; 
à Besse-ct-Saïnt-Anastaise (Puy-de- 
Dôme), — 10.3 points ; et à 
Mulhouse-Sud (Haut-Rhin), 
— 10,1 paints. Dans ces treize can- 
tons le PS a néanmoins conforté ses 
positions à deux reprises : à Marve- 
jols, en Lozère, il a gagné Dr près 
1 point et à Montauban-[}, dans le 
Tarn-et-Garonne, plus de 4. 


C'est dans les cantons de la série 
1985 que le PS a enregistré ses plus 
fo De Don Pepe crie 
appartenant à cette série où le com- 
paraison est possible il a progressé 
de 3,5 points au total, en passant de 
27,88 % des suffrages en mars der- 
nier à 31,38 %. Dans trois cantons, 
les pertes qu'il a subies sont Imfé- 
rieures à 4,2 points (Annot dans les 
Alpes-de-Haute-Provence). Dans les 
trois autres cantons, en revanche, il 
a considérablement amélioré ses 
scores précédents : + 5,2 points à 
Lille-Est (Nord); + 7,4 points au 
Muy (Var), et + 10,4 points à 


Arzacq-Arraziguet  (Pyrénées- 
Atlantiques). 
Ces progrès du PS ne sant pas suf- 


fisamment nombreux pour ëLre 
significatifs. Ils n'autorisent pas à 
carre qu'à l'occasion des pro- 

chaines législatives le PS pourrait 
obtenir un score meilleur qu'on ne le 
prédit Lis vont en tout 
cas dans le même sens que les der- 
niers sondages d'intentions de vote 
qui enregistrent une légère améliora- 
tion pour le parti au pouvoir. 


NADINE AVELANGE. 


M. François Mitterrand est crédité 
comme le mois dernier de la 


‘confiance de 43 % des personnes in- . 
- terrogées. Mais ceux qui affirment 


ne pas faire confiance au chef de 
tat sont en tion. 
Ils passent de 51 STE 

A l'indice de des per- 
sittarele iques de la majorité, 
M. Michel Rocard (57 % d'avis po- 
sitifs), qui est en recul de deux 
pos garde la première place. 
Dans l' ke c'est M. Ray- 
mond Barre (48 % d'opinions favo- 
rables) qui est en tête. 


e L'Association France plus, 
fondée en juin dernier avec pour 


ration et des enfants d'anciens 
barkis, a l'intention de présenter ou 
de soutenir des listes dans une quin- 
zaine de départements, selon 
M. Areski Dahmani, 


CARO 


Egalement au sommaire : 


(els sr ere) (ES CR ECTS 


NOT 
AYURIO 718 








olitique 





M Chevènement et le CERES s’en prennent 
à M. Rocard et au « sociaHibéralisme » 


Dans le Monde ique du 
3 janvier, M. Jean-i Chsvène- 
ment, ministre de l'Edncation natio- 


pale et dirigeant historique du 
CERES. rouvre le « dossier 


M. Chevènement rappelle que, 
d'après ses déclarations controver- 
sées à Newsweek [le Monde des 17. 
18 et 19 décembre 1985). 


placé pour être 

« 1988 ». « Mais, demande 

serait-il le mieux 

die être élu? Au-delà des 

modes 1. et dans l'état actuel des 

en doute. On ne peut en 

effet en d'offensive du dogma- 

tisme libéral par un vague s0clai- 

Hlbéralisme (quet que soit d'ailleurs 

le candidar qui s'en réclamerait). 

Ce n'est pas en multipliant les 

concessions à l'adversaire qu'on 
peut le vaincre ». 


M. Motchane : 
contorsions médiatiques 
Déjà, dans les couloirs de la 
convention satiouale du PS des 9 et 


HE 


aux 4 pl 
enr faites à l'adversaire 
avant même 
lude à une défaite d'autant plus iné- 
luctable qu'elle aura été consom- 
mée dans les esprits avant de l'être 
dans les faits ». {Le Monde du 

novembre 1985). 


12 
Le ministre de l'éducation juge 
dans le Monde diplomatique que 
«le vrai choix la France] 
n'est pas entre le D me tu et le 
isme, mais entre la régression 
cu ique ». À l'échelon du 
su — jugetil sans 
l'écrire entoié un dE entre le 
« socialisme républicain + et le 
ne Rue sme » incarné, 


Dans l'éditorial du mensuel En 
jeu. de janvier, M. Didier Mot- 


Situations 86 


l'affronter (….), pré fi 


chant, l'un des  Sirigennts du du 
CÈRES. illustre, 


les données du prob a ae 
mant, à propos du débat sur Les 
nationalsations : 
ME Eu M 
ont les soc 
ge {dass la mesure où 
DL seraient j. Ce sont les socie 
listes qui ont rendu — pas vrüimens 
d'ailleurs, mais à tout le muins. en 
ont-ils pris Le risque — i 
aires les mationolisarions. | © 
fils prennent s'excu- 
ep les avoir fales on qu'is 
pt de s'en servir pour dêve- 
oppper une véritable politique 
bailleurs les entreprises. ou 
référence des relations indus. 
prielles à lriniérieur des entrr- 


M. Rocard, il est vrai, n'est sans 
doute pas le seul visé, pui 
M. Motchane continue : -Ce ne51 
en mukipliont les contorsions 
Deere, prosternantres €1 


oder Ja politi 

business l'un par l'autre que Îles 
socialistes semorieront 4 Ja pen A EL 

sondages ({eur ai 17 
d'ailleurs de remonter elle des 
élections, ce qui s'est pas - lon. 
rience comme le raisonnement 
[r assez — la même chose). 

» Qu'ils assument ce qu'ils ont 
Sait en tant Crus et mème. 
pour faire mesure, ce & 
n'ont eu ra le temps ni la force 
faire encore, et le choix 
teurs de 1986 les 
que celui de 1981. 

» De joue, manière, à droite 
comme à gauche, c'est au printemps 
prochain que les difficultés com- 


mencent, » 
phrase d'une formule 


Am Front opaiie 
notamment er M. Rocar 


D pis socialiste de Nantes de 
sous une autre forme, 
par M: Mittersand après le 
0 mai 1981} clôt le dermier édito- 
ral de l'actuelle formule d'En jeu. 
Le mensuel du CERES, foute de 
financiers suffisants, est à 
È d'ane nouvelle formule 
moins coteuse. 





Bas-Rhin : “trois militants exclus du PS 





De notre ur 


Strasbourg. - M. Georges Hoff- 
mann, ancien premier secrétaire de 
la fédération du Bas-Rhin du Parti 
socialiste, a été exclu du PS par là 
commission nationale des conflits, le 
30 décembre, avec deux autres mil 





des Hstes mars sous l'étiquette 
«Socialisme maintenu» (1), a 
dénoncé cette « mesure inaccepla- 
ble ». « Si le parti frappe sur sa 
gauche », at-il commenté,« c'ess 
parce qu'il cherche à aller à 
droite. » 

M. Hoffmann, l'un des anime- 
teurs nationaux du courant « Socis- 
lisme maintenu», n'avait pas pu 
faire prendre en compte une motion 


pour ua parti des travailleurs 
(MPPT), de façon à disposer d’une 
tribune régulière dans l’organe 
Informations ouvrières, publié par 
le mouvement d'extrême gauche. 


Premier secrétaire de In fédéra- 
tion du Bas-Rhin jusqu'en novembre 
1983, à avait été évincé après un 
conflit avec plusieurs élus du PS, 
parmi lesquels le député Jean Och- 
ler. Remplacé par M. Claude 
Fritsch, il avait 1enté alors de 
Construire un réseau de correspon- 
dants, et revendique aujourd'hui des 
comtacts dans quarante fédérations. 

L'ancien premier secrétaire 
estime qu'il y a « deux poids deux 
mesures + dans les sanctions prises, 
puisqu ‘un autre socialiste hors parti, 
le maire et conseiller général rocar- 
dien de Schiltigheim, M. Alfred 
Muller, n'a pas été sanctionné alors 
qu'il a déjà commencé une campa- 


Le BasRhin devrait donc voir 
s’affronter trois listes d'inspiration 
socialiste — aux législatives comme 
aux régi le 16 mars pro- 
chain. Celles és Fédération seront 
conduites, pour les législatives le 
député sortant M. Jean Oebler: pour 
les régionales par M. Gilbert Estève, 
chef de cabine dk de M. Jack Lang. 


JACQUES FORTIER, 





{1} Voir le Monde des 30 octobre et 
2 novembre 1985. 





Meurthe-et-Moselle : embrouilles à Toul 





De notre correspondant 





Nancy. — Le maire de Toul 
Meurthe-ct 


Vice-président du conseïl général 
de Meurthe-et-Moselle, conseiller 
général de Lorraine, M. Gossot 
été «suspendu» du RPR et de k 
troisième place qu'il occupait sur la 
liste de ce perti pour les élections 
régionales, une semaine après la 
peration des articles l’incriminant. 
Une crise au sein du RPR local 


s'était alors ouverte {Le Monde da 
21 Hein). 


profie le crime-. Si Xe maire de 
Toul ne croit pas que »/e Parti 
socialiste, en tant que tel “soir : 
l'origine de cette triste affaire », 
revanche, son = éronnement provient 
de la participation active du général 
Bigeard € cité tant par Libération que 
par l'Evénemem du jeudi. - fl consi- 
dère que la dépnté UDF, tête de 
liste aux législatives eu Meurthe. 
Moselle, à pris = incontestablemens 
Position» en affirmant : «1! n'y a 
Pas de fumée sans feu. » 

Pour ce qui est du RPR, M. Gos- 
sot estime que sa suspension est le 
fait de confidences d'un militant de 
Meurthe-ct-Moselle à M. J 
Toubon. Sans vouloir donner de 
nom, le maire, qui semble entouré 
de gens ge ne lui veulent que du 
mal s demande qui peut, locaie- 
ment, avoir ainsi raie du secré- 
taire général du RPR. 


LB 



























ns De 
in Éview ai 
Fi ee lagazine, 
rom og La 
Seront prises prises et- appliquées par le 
gowvérhement à, NE 
d'entre elles sont 
Parlenehs, à Ton s'en dns E le 
pis. Ans 1 
ré ma, Era 
nr el que. la 


© Le président di From de Vbére- 
- socialiste 


prochain, dens d'uve 
Re 
affirme en effet qu'il.sera 
cile » aux dirigoants du RPR et de 
T'UDE, sils- contrétent le ‘future 


Re …’'a ST l'on change ce 


EN. NOUVELLE-CALÉDONIE 


Tibaou. craint, après les élections, 
: üne révolte des déçus de la droite » 





si L'OPPOSMON L'EMPORTE 


M. Mittorrand'n'oura pes le pouvoir de décider 
. 8stime M. Giscard d'Estaing 


: a de mare amenée na. 


L'ancien 
« mul ne peut obliger » M. Mitier 
sand à partir. L'élection présiden- 
tiellc qui suivrait, dans l'hypothèse 
inverse, déchirernit « aussirôs 
d'union de l'opposition, qui a été st 
difficile à rétablir dépuis 1981», 

président avant 


dérnis, on .chongera aussi. les sui- 


Vants », &sfure M. Giscard 
d'Estaing. 


Car, dès que k chef de 


. TŒut « sera en difficulté dons les 


sondages, l'opinion exigera qu'il 
s'en aille à son tour. er c'en sero fini 
de lo stabilté ‘institutionnelle fran- 
palse ». 









Jumsent ex finir par ” la force». Le 
chef du FLNKS ajoute : « Le projet 
Pisani-Fablus est celui du gouverne 
ment français. Ce sera au nouveau 
gouvernement d'assumer la respon- 
sobiliié de conserver ou de casser 

l'outil en place. ous, nous ie 


rons à ce momer-là 


M. Tiibaou, qui se consacre 
scinellement à ue gestion de sa 
région, réaffirme in que l'objectif 

du mouvement indé] indépende o est 
d'agir, afin de permettre « 


" ple Lanak de rsanriser le destia du 
panel re « Nous refusons que 
décident 
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fl n'y a pes tant de différonce, entre les 
aveux du « noble duc = at Rousssaus entamant 
#68 Confessions comme l'on sait : « Je voux 


D si pui 


serbisbles un 
is ur 
sublime quand je 


l'âge de Roussesu lorsque meurt Saint- 
Simon, on cette année 1755 qui voit la publi- 
cation du Discours sur l'origine de l'inégekité, 
alors que s’écüipse le chantre de l'inégalité. 





'cchdie au wêne d'Espagne, on 


d' 
Te ous le nom de Pipe V. 


À VOIQUE Saint-Simon. ne consacre 


qu'inattendue 
Le petic due (f était minuscule) ne s'y est 
d'ailleurs risqué qu'à demi. If écrivait ses hor- 


Car c'était une forte affaire de peindre tout 


- cru une « société de cour » — pour reprendra 








on: ne Îles: nn ere déclare : 
M. Tjibaou, doute 





violemment boycottées'i Je 
FLNKS) apparaît üstez 

‘ «Les Jégislatives auraient pu 
! Er le ‘plan: Pisant-Fabius. 
< ane. È 






ts exclus du 


enier secrétaire de kif 

Bas-Rhio j Jusqu'en nr 

M avait été évincé agé 

‘Avec plusieurs êns à 

lonquels le CSpuié Jon 

D less par MŒ 

ï avait tenté al 

en réseau Ste 

a revendique aujourd: 
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TRAIN CARNAVAL 


pour vous rendre au Carnaval de NICE, mise SNCF 

















. La Pi db ou nb tn 
‘ Longtemps et que j'ai effectivement 
* ‘convié à on cocktail, en murs 1984, 
> D'autre part, li messe célébrée 
P re en M Lo Red 
." laquélle j'avais engagé M. Le Pen à 
 : se rentre, ainsi que j'ai l'habitude de | 
 ! Je faire auprès de beaucoup de mes EE 











TRAIN + H 
_ du 25 janvier au 30 janvier.1986 
"du le à lévrier 1986 
_ du 8 féviierau 15 février 1986. 

Prix de 2 720 F à 3 035 F'au départ de Paris. ° 







ux de tourisme SNCF 
par 1éléphone : (1) 4281-39-30. - - 
-: VOYAGES ET VACANCES 


du 23 au 27 janvier 1986. 
. Pix! +2 220 par seine au départ de Paris. 








L'extursion à Visdinille et visite de Nice ; 
aux différentes manifestations à 






"= dons les de tourisme SNCF 
Z-par téléphone : (1) 8-21 AIM. 
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LA POLITIQUE DE COMMUNICATION 
DU CONSEIL NATIONAL DE PRÉVENTION 


Le flipper de la délinquance 


A partir du 15 janvier, un flipper 
symbolisera, dans les salles obs- 
cures, la lutte contre l'insécurité : le 
Conseil national de prévention de la 
délinquance (CNPD) diffusera 
cffet, dans 2 500 salles de cinéma, 
un film publicitaire pour plaider 
démarche pragmatique — - l'insécu- 
rité, on la traite ou on l'exploite » — 
sur un terrain souvent livré aux que- 
relles partisanes. Une réalisation de 
François Manceaux, un texte dit par 
Michel Drucker, un financement 
appuyé par les circuits de distribu- 
tion eux-mêmes et une bille de flip- 
per pour symboliser ces parcours 
haserdeux, balisés de pesanteurs 
économiques, sociales et culturelles, 
qui mènent à la délinquance. 


Cet appel «grand public» à {a 
solidarité, qui insiste sur l'échec des 
réponses pénitentiaires et plaide Ia 
prévention contre la fatalité de la 
récidive, se conclut par un numéro 
de téléphone vert (appel gratuit au 
05.02.02.02), au bout duquel quatre 
jeunes «tucistes» prodigueront 
conseils et enseignements. « Avec le 
CNPD, 350 villes préfèrent la vertu 
des actes à celle des paroles » : le 
secteur communication du CNPD, 
qui, déjà début décembre, avait fait, 
sur ce thème, une campagne publici- 
taire dans la presse écrite, déploie 
donc une activité tous azimuts. 

A tel point que l’on peut se 
demander si la sécurité, thème hier 
Aprement discuté, ne deviendrait pas 
un «sujet cohabitable >. En tout 
cas, le CNPD, institué en juillet 
1983, fait comme si... Règle d'or de 
cet organisme — qui réunit des 
maires des quatre grandes familles 
politiques, telle que la résume 
M. Gilbert Bonnemaison, son vice- 
président, député (PS) de Seine- 
Saint-Denis : « Dépasser les clivages 
politiques, professionnels, réunir les 
efforts de ceux qui agissent en ordre 
dispersé, refuser le fatalisme des 
moyens, la quête sans âme de la 
subvention » 


S'il peut estimer que son action 
d'aiguillon auprès des collectivités 
locales n'est gs indifférente à la sta- 
bilisation de ia délinquance en 1985, 
le CNPD ne prétend pas pour 
autant tout changer d'un coup. Avec 
des moyens financiers limités — un 
budget de 48 millions de francs en 
1985, reconduit à l'identique en 
1986, — il incite à faire plutôt qu'il 
n'organise lui-même. Cette métho- 
dologie originale ne s'embarrasse 
pas lourdeurs administratives et 
cherche, en premier lieu, à recréer le 
tissu social d'écoute et d'entraide 


qui fait défaut aux villes : conseils 
communaux et départementaux de 
prévention, rassemblant ous les 
acteurs de La vie citadine ; contrats 
action-prévention, touchant aussi 
bien l’aide aux victimes, La forma- 
tion et les loisirs des jeunes, le loge- 
ment ou le civisme. 


Une pédagogie lucide 


Aussi l'action de cet organisme, 
créé par la gauche, soutenu on toléré 

— c'est selon — par la droite, vise: 
clle en premier Leu les mentalités et 
les attitudes, les crispations ou 
l'indifférence. D'où l'importance 
accordée au message et à la commu- 
anication. Ainsi le CNPD z-t-il pro- 
duit treize films vidéo, vendus de 
200 à 400 francs, qui constituent 
une pédagogie lucide, sans complai- 
sance ni illusions, de La tion. 
Nuit et jour traite ainsi de l'accueil 
des plaintes dans un commissariat, 
tel autre film du travail Son). ce 
général (peine de substitution), 
autre de la «conciliation» (l'arbi- 
trage des conflits de voisinage par 
les acteurs sociaux eux-mêmes) à 
Valence, ou enfin de l'aide aux vic- 
times à Strasbourg. 


La même démarche préside aux 
Semaines de la prévention organi- 
sées, sous le slogan «S1op galère!», 
dans diverses villes, par exemple 
Lyon en 1985, Toulouse en avril 
1986. Débats avec les commerçants, 
visites de la prison, concerts, sports 
collectifs, rencontres avec La police 
et La justice... : la ville s'anime et 
met en scène la nécessaire collabora- 
tion de tous pour s'attaquer aux 
causes de la délinquance. Un mes- 
sage que le CNPD n'hésite pas à 
exporter au-delà des mers avec une 
opération «France-Antilles, qui voit 
des jeunes de France et d'outre-mer 
échanger des projets de création 
d'entreprises axés autour des res- 
sources potentielles de la Martini 
que et de la Guadeloupe (construc- 
tions navales, ferme marine, 
horticulture, techniques solaires. .). 

Le message porte-t-il? Un indice : 
les staristiques des villes -pilotes du 
CNPD où les cambriola les 
dégradations de biens pul lics et 
privés, D VOS à ta Lie et le 
vols d'automobiles régressent plus 
fortement qu'ailleurs. 


E. P. 
% Conseil national de de 


in délinquance, 71, rue Saint- 
ne 75700 Paris. Tél : (1) 
45-559 





APRÈS UNE SÉRIE D'AGRESSIONS CONTRE LES COMMERÇANTS 
M. Hernu demande le maintien 
d'une compagnie de CRS 
dans l'agglomération lyonnaise 


M. Charles Hernu, maire de Vil- 
leurbanne (PS). a annoncé, le 2 jan- 
vier, qu'il avait adressé une lettre à 
M. Pierre Joxe, ministre de l'inté- 
rieur, pour lui demander le maintien 
dans l’agglomération lyonnaise 
d'une compagnie de CRS venue en 
décembre pour renforcer la sécurité 
à l'occasion des fêtes de fin d'année. 

Après avoir remercié M. Joxe 
pe l'envoi de cette compagnie de 

RS, M. Hernu souligne que, « {ou- 
tefois, cela n'a malheureusement 
pas suffi puisque, dans la nuit du 
31 décembre, une commerçante 
connue et estimée à Villeurbanne a 
été assassinée ». 


Certains, parmi les 
1 186 habitants de Cajarc (Lot) 
ont noté, sans penser à mai que 
les volets de sa ment clos 
depuis si longtemps, s'éta 
ouverts, la veille de la Saint- 
Sylvestre. « Tiens, Mr Claude 
est ravenus ». Sans penser à 
mal, on a répandu le bruit, qui 
d'une creile à l'autre, a fini per 
tomber dans celle d'un gen- 
darme. Fernande Grubet, 

ans, exilée depuis 
1977 aux Etats-Unis, avait-elle 
eu le mal du pays ? 

Celle qui avait voulu, disait- 
elle, « rendre le vice joli » en pré- 
sidant pendant de nombreuses 
années aux ébats fortement 
tarifés de messieurs chics et 
d'appétissantes call-giris, était 
donc enfin rentrée. 


pour 
Cale, avait cru, un temps, refaire 
sa vie du côté de Hollywood en 

se lançant dans la restauration et 
le pâtisserie Last les affaires 
n'avaient pas, semble-t-il, été à 


ÉCROUÉE A CAHORS POUR NON-PAIEMENT D'IMPOTS 
« Mre Claude est revenue... » 


« Ce crime, qui touche le milieu 


pour la troisième Jois 
en quelques Jours à Lyon, note 
M. Hernu, a soulevé une émotion 
bien justifiée. » M. Hernu rappelle 
qu'avant Me Noël Liaudet, la bou- 
langère de Villeurbanne tuée dans La 
ouit de la Saint-Sylvestre. deux 
autres commerçants avaient été 
assassinés, en quinze jours, le gérant 
d'une supérette et une buraliste {le 
Monde du 3 janvier). I ajoute que, 
pendant la nuit du l« au 2 janvier, 
un commerçant et son jeune enfant 
ont été grièvement blessés par des 
malfaiteurs. 







































la hauteur de ses espérances. Et 
c'est seule, fatiguée, que les 
gendarmes de Cajarc l'ont 
découverte, interrompant sa 
sieste, le 31 décembre vers 
quinze heures (et non à l'heure 
du réveillon,aux côtés d'une 
autre habitante célèbre de 
Cajarc, Françoise Sagan, comme 
il avait été raconté pour faire plus 
joli, sans doute). Mr Claude se 
croyait libre de toutes pour- 
suites : elle se trompait. Les gen- 
darmes qui avaient pris le soin de 
te vérifier, lui ont signifié qu'elle 
faisait l'objet d'une contrainte 
par corps da 17 millions de 








Où M” Ciaude avait-elle 
prévu de réveillonner 2? L'histoire 
ne le dit pas. C'est en tout css à 
une maison close d'un genre 
nouveau que l'ex-animatrice du 
plus célèbre réseau de cali-giis 
d'après-guerre goûte depuis le 
31 décembre : la maison d'arrêt 
de Cahors, délicieusement bapti- 
56e « la Château du roi ». 


Ag.t- 








e ? # 
societe 
LA LUTTE CONTRE LA FAIM DANS LE MONDE 


Bob Geldof mobilise les écoliers français 


Le 13 juillet deraier. l'organiss- 
tion « Band Aid > créée en Grande 
Bretagne le chanteur 
dof En hsait, simultanément à 
Wembley et à Philadelphie, les plus 
grands noms du rock pour un 
concert planétaire et bénévole donné 
devam près de deux milliards de 

télespectateurs de soixante-dix pays. 

L cents millions de francs furent 

lectés ce jour contre la faim en 
Afrique. uis ce iriompbe, Band 
Aid a rulip jé les initiatives Specta- 
Culaires, réussissant selon les mots 
de son fondateur, à « £ransformer la 
famine en événement à la mode ». 

Avec « Fashion Aid > en novem- 
bre dernier, de grands couturiers ont 
participé à un gigantesque défilé de 

mode organisé au profit de l'organi- 

sation ; au temps prochain, ne des 
athlètes doivent s'affronter 
dans un tournoi retransmis par satel- 
lite dans le monde entier. Entre 
ne, c'est aux ob que Bob 

a décidé de s'adresser. En 
Augleterre, 
« Schoot Aid» a déjà permis 
l'automne dernier de recueillir 
10000 tonnes de nourriture pour 
T'Afrique. 

Lionel Rotcage, le responsable du 
mouvement pour la France souhaite 
répéter ici la performance, avec une 
Campagne baptisée « Action école » 
{D qui devait être lancée ce ven- 

3 janvier dans tous les établis- 
sements scolaires. Journaliste et réa- 
lisateur de télévision, Lionel 
Rotcage avait signé le film, - {is 


l'opération 


rès avoir fait ap) 
AP a roëk de de 





meurent de faim et alors ? », qui fit 
bruit lors de sa diffusion sur 
3 ea février 1984. 1 y montrait 


ble dans un monde de surplus 
alimentaire ». 





LES ENFANTS DE COUPLES FRANCO-ALGÉRIENS 
La fin de la trêve 


Promesse tenue. Les six enfants 
des couples franco-algériens venus 
en France le 21 décembre en compa- 
gnie de M®* Georgina Dufoix, minis- 
tre français des affaires sociales et 
de la solidarité nationale, sont 
repartis avec cette dernière en Algé- 
rie à la fin de leurs vacances, jeudi 
2 janvier. Adieux touchants pour des 
retrouvailles incertaines. Car la 
parenthèse que les gouvernements 
algérien et français avaient mise 
dans l'application de leurs législa- 
tions et réglementations pour per- 
mettre à ces enfants de passer que 
ques jours avec leurs mères, est 


Les mères attendent à présent soit 
un décision d'exequarur (reconnais- 
sance d'un jugement prononcé en 
France), soit un nouveau jugement 
en Algérie cette fois, pour obtenir La 
reconnaissance de leur droit de 
garde ou pour exercer un droit de 
visite en Algérie ou dans tout autre 
pays. Chaque affaire est un cas par- 
ticulier, et + les décisions qui seront 
prises auront valeur d'exemple», 
ont tour à tour souligné le médiateur 
français, M P. Boucher, et Annie 
Sugier, responsable du collectif de 
soutien aux mères d'enfants enlevés. 
«Ils auront valeur de teste, a 
ajouté M Sugier, avant de rappe- 
ler que, parallèlement, les discus- 
sions sur la convention judiciaire 
vont reprendre ce mois-ci «Cette 
convention, at-elle expliqué, ne sera 
efficace que si elle reconnaît que 
l'enfan enlevé doit être rapidement 
rendu à la mère pour ne pas aggra- 
ver les problèmes posés par une 
séparation prolongée. » 

Les mères évoquaient jeudi les 
difficuhtés eu les frustrations de ces 
quelques jours de visite. Il n'est pas 
évident de renouer des liens avec un 
enfant qu'on a pas revu depuis cinq, 
six, voire neuf ans. Karim, treize 
ans, et Myriam, dix ans et demi, 
étaient absents de ce vol spécial 


RELIGION 


UN NOUVEL ÉVÊQUE 
A AMIENS 





Jean-Paul Il a nommé évêque 


évêque 

auxiliaire de Grenoble auprès de 

Me Matagrin, chargé de l'aggloméra- 

tion. D est membre de la commission 

épiscopale de l'unité des chrétiens ex du 

mile d'études doctrinales de l'épisco- 
per 


























est allée quotidiennement chez 
celui-ci pour voir sa fille. 


son père. En repartant l'enfant a dit 
qu'il ne voulait plus revenir en 
France. « Ii « été enlevé à l'âge de 
six ans, explique M# Bany. JJ n'a 
pas entendu parler de moï pendant 
de longues années. J'ai pu le revoir 
en 1983, mais il me disait : « Tu 
n'es pas ma mère... » Jocelyne com- 


































C'est sous une pluie fine que le 
Tipasa a levé l'ancre à Sète, jeudi 
2 janvier en fin de matinée. Peu 
de monde sur le pont. A peine 


uns voiture à moins de 10 Kilomë- 
‘tres du but. 


Toute la soirée et une partie de 
la nuit, les arrivées s'étaient suc- 


petits gestes de la main à desti- 





el aux plus grands noms 
la mode et du sport, 
rganisation « Band Aid » 
veut sn ler les écoles dans sa croïsade 
contre la famine. 






Dans ce à côté de Ber- 
nard Kouchner responsable de 
Médecins du monde et de Christian 
Nucci, ministre délégué à la coapé- 
ration et au développement, les 
chanteurs Doniel Balavoine, France 
Gall et Michel Berger appellent à 
l'action. . 

Farine, sucre 
et lentilles 


«Band Aid» a fait appel aux 
mêmes vedettes pour animer un film 
vidéo présenté par Christine 
Ockrent, diffusé déjà par Canal Plus 
et TF 1, et destiné à expliquer aux 
élèves ce que l'on attend d'eux : 
créer partout des « Comités action 
école» qui réuniront chaque mois 
au moins cinquante francs pour 
commander cinq sacs de jute à rem- 
plir de farine, de sucre et de lentilles 
et à expédier avant le mois de 
février. Des bateaux de l'organise- 
tion prendront ensuite livraison de 
cette marchandise dans le port de 
Rouen pour les convoyer jusqu'aux 


MÉDECINE 





ulations de sept pars (Mai. 
Re, Tchad, Burkina, Etbiopue. 
Soudan, Mozxnbiqce) retenus pour 
l'opération. Les comités ainsi CTÉES 
seront ensuite ianilés à poursuivre 
leur tiche, sotamment pour envoyer 
eu Afrique des pie soie 
et amouvor CLS 
Loppeme nt AU - Band 
Aid » consacre 20 de son budgrt à 
l'aide d'urgence, 205 aux fres de 
transport et d'opparsiamement. a 
60 & à l'aide ac Joppemcnt 
La campagne a bénéficié de 
uivalent d'un budget de trente 
de francs pour diffuser en 
France son message el orgaruser 58 
promotion sur les ondes de 
90 radios FM. des quatre chsînes de 
télévision et dens tous les établisse- 
ments scoliires avcc journal. 
Des artistes ont offert leur tlent, Les 
PTT ont consenti des risiourres. des 
entreprises comme Havas tourisme 
ct Agfa ont fair des dons. Médecine 
du monde a prèlé ses locaux. et l'édi- 
teur Fernand Nathan a fourni son 
fichier d'enscignants. Résultat : Lio- 
nel Rotcage peut annoncer que 
l'organisation de l'opération 
« Action école » en France n'a pas 
encore coûté un seul centime à 
« Band Aid ». 


PHILIPPE BERNARD, 


2 
à 
œ 


( and Aide Action école 
c/o MDM, 67, avenue de La Répubti 


Inculpations pour euthanasie en RFA 


Le parquet du tribunal de Traunstein, près de Muruch, a décidé, le 
jeudi 2 janvier, d'inculper le chirurgien Julius Hackethal, pour avoir 
«indirectement 3idé 


à mourir » Tune de ses 


85, CANCÉTOUSS 


ses pauent: 
incurable, le 18 avrä 1984 (le Monde du 28 evril 1984). Avant de 
faire donner du cyanure à sa patiente, dans sa clinique de Chismsse 
en Bavière, le professeur Hackethal avait eu avec elle une longue 


conversation, enregistrés au ma: 


, au Cours de laquelle 


cette femme âgée de soïxante-neuf ans et dévorée par un cancer téré- 
brant de la face, svait expliqué posémnent qu'elle voulait mourir. Ce 
document bouleversant avait été projeté lors du congrès de chirurgre 
de Munich, le 25 avril 1984, puis diffusé au cours du journat 


a également inculpé M. Hens Henning Atrort, respon- 


de 2 
ste def 


tion pour une mort humaæne, qui & reconnu avor 


fourni la cyanure, ainsi que les deux personnes qui avaient dilué le 
poison dans un verre d’eau pour le donner à le patiente. 


ÉDUCATION 
Bien lire au tableau noir 


Le ministère de l'éducation nationale organise avec le Comité 
français d'éducation pour la santé une campagne d'information intru- 


lée « Bien voir pour lire et écrire 2. 


Catte campagne de sensibilisation 


est menée en direction des 5-8 ans, âge des promiers sppranussages 
de la lecture et de l'écriture st moment où tes services de santé £co- 
laire assurent les premiers dépistages visuels systématiques. 

Ces enquêtes révèlent qu'un enfant sur cinq est sujet à des oité- 


rations de la vision : or 40 % des 


ne sont pas COr- 


rigés. La sernaine d'action € Bien voir » organisée par chaque école 

entre le 27 janvier et le 7 février doit permettre, sekon le Cornité fran- 

çais d'éducation pour la santé, da mobiliser enfants, parents et parte- 
système éducatif. 


naires de 





7 
traversée 
dans ces échanges emberrassés : à y nouer des contacts pour 
fatalité, destinée. Au volant de sa  corijurer la solitude qui leur est 
Land Cruiser Toyota, Shinzo Mit- promise dans les prochains jours. 


suboto roulait devant son compa- 
triote et avait aparçu l'accident 
dans son rétroviseur : en bout de 
ligne droite, une 205 qui doublait 
en sens inverse n'avait pu se 
rabattre avant la ligne blanche 
interdisant les 
Son chauffeur était en état 
d'ébriété... Yasuo Kanedo, pro- 
jeté sur le bas-côté, était mort 
presque sur le coup. À quarante- 
trois ans, Kanedo était venu dis- 
puter son deuxième Deker, après 
avoir abandonné dans la troisième 
étape l'an dernier. 

Le conducteur de la 205, 


de Montpellier pour homicida 
involontaire et conduite en état 
d'ivresse : les analyses ont révélé 
la présende de 2,5 grammes 
d’alcoo! dans son sang. 


Mal de mer 


À bord du Tipase, ls vie a 
Pourtant bien vite repris le 


La première 


























































Dans les cabines, les plus sérieux 
emmagasinent du sommeil, 
tandis que les anxieux ou les 
retardataires bachotent une der- 
nière fois leur kvre de route. 

Maïs les programmes les maux 
établis sont parfois bouleversés 
par l'imprévu. Avec le vent de 
l'après-midi, c'est le mal de mer 
Qui cloue une partie des concur- 
remts au fit et provoque un grand 
va-et-vient ient sur le pont. Le tradi- 
tionnel brisfing de Thierry Sabine 
doit être repoussé de 17 heures à 
20 h 30, pour profiter du passage 
du Tipasa sous le vent des 
Baléares. 

Tout le monde, ou presque, est 
Pourtant au rendez-vous. Pour les 
concurrents, C’est la dernière 
occasion de déchiffrer les mys- 
tères du livre de route, et Sabine 
en nées à Pour renauveler sas 
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«Band Aië . Act > 
67, avenue de 1178 Etük 
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hasie en RF 






es Hackethal, 


dés. Patientes, 
28 avr 1954: : de 
Sss chinique ce Chomges 
26 vec elle ne innoue ! 
du COUrS Ge ‘açuelle 

A Par un Canrer tie 
Qu'elte vouta mourir, Ce 
&e du congrès = 
sé. 











/ Sante, parents es pare 
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ES habitants d'Osio ont 
bien de la chance : quand 
les bateaux de plaisance 
sont pris par la glace et ressem- 
blent à un vaste camping sous 
leurs housses, chacun peut skier 
autour de La capitale. On est vite 
sorti, il suffit de prendre le métro 
des neiges pour se rendre à Hol- 
menkollen, célèbre pour son festi- 
val de février. 11 faut y voir aussi 
lintéressant musée du ski, dans 
l'ombre du grand tremplin de 
saut : les «planches» les plus 
diverses illustrent le passé norvé- 
gien., et la statue de Fridjof Nan- 
sen est là pour rappeler qu'il 
devint le père du sk1 en Eurape, 
voici un siècle. 

En Norvège, le ski de fond est 
un mode de vie et même. depuis 
longtemps, un art de vivre. En 
1915, déjà, le Club alpin français 
concluait ainsi sa visite dans la 
revue la Montagne : + On n'y pra- 
tique pas seulement le sport du 
ski, on y mène la vie du skieur, 
du main au soir. parmi des gens 
qui ne font que cela, dans un pays 
où tout semble fait pour cela.» 
Depuis sont nées les pistes : Lille- 
hammer et son important réseau 
est accessible en train, à 180 kilo- 
mètres d'Oslo; à peine plus loin, 
Sjusjoen totalise 400 kilomètres 
de traces par les champs et les 
forêts: le Telemark, berceau du 
premier virage, est lui plus au 
sud, connu depuis un siècle. 

Les skieurs plus aventureux 
vont dans le Finnmark, à travers 
les plateaux de la Laponie, ou 
gagneni de l'altitude. His peuvent 
alors traverser les montagnes du 
Jotunheimen, du Rondane, de 
refuge à refuge, et se mettent 
généralement sous la protection 
du DNT, le Touring Club norvé- 
gien (Den Norske Turistfore- 
ning). D'autres. encore, avec le 
même amour de la es sau- 
vage, empruntent t quatre 
heures le train Oslo-Bergen et 
accomplissent de nee boucles 
autour des stations, de Finse par 
exemple, dans les massifs du Har- 
danger et du Haïlingskervet. La 
Norvège est tout indiquée au 
skieur de fond avide d'espaces, de 
solitude et nostalgique de cimes à 
contempler. Le renne est rare, le 
lagopède, tout blanc, veille, et 
l'horizon n'est pas limité par les 
sapins ou les bouleaux. Les som- 
mets ne dépassent pas les 






E ski de fond sait mieux 
maintenant ce qu'il est et 
où il va. Depuis trois ans, la 

connaissance d'une activité favo- 

rable au développement économi- 
que en moyenne montagne a été 
approfondie par M. Pierre Larre, 
chargé de mission au service 
d'études et d'aménagement tou- 
ristique de la montagne. Un spé- 
ciatiste : ü fut en 1981 l'éphémère 
directeur technique national du ski 





débouche aujourd'hui Sur une 
étude de la demande qui com 
plète un inventaire national publié 
précédemment. Las données 
recueillies coment une réslité sou- 
vent enjolivée et à cet égard 

leur ot de surprises. 


généralement propagée de l'acti- 













4 n'active pas le sentiment de la 
liberté dans la masse des prat 
‘ quants. Ces demisrs, ne 
large majorité, se concentrent 

un rayon de cinq kilomètres 





LOISIRS 


A la recherche du Telemark 


En Norvège, les randonneurs ménagent leur confort. 


2500 mètres, mais quelle allure! 


"C'est vers 1 000 mètres une expé- 


rience exaltante, dans en cadre de 
montagnes dénudées ou profil 
parfois indéfini, où tour à tour 
alternent le ciel bleu, les bourras- 
ques glaciales ou le brouillard. 

Tout cela n'est pas rassurant, 
mais prouve la supériorité des 
Nordiques sur leur terrain. Îls 
sont lourdement chargés, certes, 
ou aurait méme tendance à penser 
qu'ils exagèrent les précautions, 
mais ils ne seront pas pris au 
dépourvu par la tourmente. Avec 
sa pelle, chacun sait où et com- 
ment Creuser rapidement un Lrou 
€n cas de nécessité, en choisissant 
une bonne conpère: la sonde à 
neige, tige télescopique, en décèle 
Ja profondeur. 


Tel le Petit Poucet 


Ï esi courant de rencontrer des 
groupes scolaires s'exerçant à tail- 
ler des banquettes pour abriter 
réchauds et gamelles, ou des pains 
de neige pour refermer la caverne 
creusée pour la nuit. Ce sont des 
classes de nature à la norvégienne, 
aussi p'est-on pas surpris de voir 
surgir du brouillard le plus épais 
deux ou trois persounes, femmes 
on hommes, qui ont patiemment 
skié jusqu'au refuge. 

Les bétisses en bois peint du 
DNT sont magnifiques et, tel lc 
Petit Poucet, l'office met avant 
Pâques des jalons dans la neige 
pour que le randonneur ne puisse 


s'égarer. Point de traçage en effet, % 
maïs. tous les 20 mètres, des brin- 


dilles de bouleaux qui résistent à 
tous les assauts et indiquent le 
meilleur passage. 11 ne faut pas en 
conclure hâtivement que le mau- 
vais temps est une règle générale. 
T1 faut seülement y être préparé — 
car il peut être sévère, — s'équiper 
en conséquence pour Ces moOnta- 
gnes où Chaque randonneur doit 
être adulte et savoir parfois renon- 
cer. 

Les Norvégiens sont encore des 
maîtres en matière d'accueil et 
d'organisation des refuges : c'est 
un réel plaisir d'y arriver. Ici, il 
n'y a pas à appréhender la saleté, 
l'inconfort et le surnombre : les 
gardiens veillent gentiment mais 
fermement, les couchettes sont 
propres, la nourriture est bonne. 
Le confort est varigble, peut-être 





Deux millions cinq cent 


autour du point de départ et sou- 
haitent, quel que soit leur niveau 
technique, disposer de pistes bali- 
sées et entretenues. Autrement 
dit, ls ne tiennent pas à s'évader 
dans la nature comme on l'e pré- 
tendu. En fait, la confusion a 616 
faite avec la randonnée nordique 
dont la pratique est un souhait 
srârginal, 

s En ce qui concerne la gre- 
tuité, On 2 souvent mis en évi- 
dence le fait que le fond devait 
-nécessairement Se développer en 


de fond moyen est une personne 
qui gagne entre 9 500 et 
10 500 francs par mois. » 


Per exemple au Sujet de l'image 


pistes. C'est dire la vanité de ta 
querelle introduite autour du 
péage. ‘ 
L'idée da participation a d'ail 
- leurs fait son chemin jusqu'à son 
adoption dans la « loi montagne > 
du 9 janvier 1985 afin de résou- 
dre te problème posé aux patites ji 





devra-t-on allumer le poële et sor- 
tir dans le froid chercher les sani- 
taires, mais la règle veut qu'on ne 
fasse pas de yellow ring (Ceinture 
jaune) autour des cabanes! Enfin, 

ien-être à combien appréciable ! 
chaque refuge abrite un séchoir 
pour vêtements et chaussures, le 
torkerom. 

Les Nordiques De à 
leur juste valeur les rgements 
en montagne et entendent y bien 
vivre à l'effort : les généra- 
tions se confondent autour des 
D mens ns en 
guitare, on mange sur nappe- 
rons tissés. Tout cela est parfaite- 
ment rodé et les groupes doivent 
réserver. Là où c'est possible, la 
formule pension complète est 
attrayante, avec un dîner tradi- 


mille «fondus » du fond 


des frais d'un montant annuel de 
5 000 à 6 000 F par kilomètre 
tracé. Les usagers en trouveront 
l'aboutissement cet hiver sous la 
forme d'un badge d'une valeur de 
80 F permettant l'accès à 
230 sites français ayant signé un 
accord de réciprocité sur la base 
d'une charte de qualité contenant 
des prestations minimales 
d'accueil et de pratique. Ce badge 
portera La mention : « Qualité du 
ski nordique, je participe ». 

Cet événement témoigne du 
fait que le ski de fond, forcé en 
cela par la pression touristique, 
aborde l'äge aduite sur le plan de 
l'économie. Pierre Lare en ans- 


gence qui est liëe à l'élévation du 
niveau technique moyen des for 
deurs, et le souhait émis per les 
débutants de disposer d'aires 
ficative : celle de pistes écisirées 
la nuit. L'enquête traduit. aussi 


‘ des axigences sur le plan de !a 


qualité de l'accueil. Le notion de 
plaisir dans un certain confort est 
dominants, Le ski de fond qu'on 
pourrait qualifier de rustique 





tionnel qui laisse des souvenirs de 
saumons inoubliables. Le petit 
déjeuner est un buffet copieux et 
varié : c'est à ce moment que se 
confectionne le pique-nique du 
déjeuner. Et sur le grand plateau 
à étages on retrouve, remplie, la 
bouteille Thermos déposée Le soir 
avec l'indication du liquide sou- 
baité! 
La pension complète coûte cha- 
sut jour environ 220 couronnes. 
ne les regrette En France, 
le réseau d'accueil en montagne, 
voire en moyenne montagne, 
replonge trop souvent le randon- 
neur à l’âge du scoutisme. Il est 
vrai que les Français investissent 
volontiers pour s'équiper et se 
déplacer, mais rechignent à payer 
pour se loger. 









prise de conscience de la part des 
collectivités locales er territo- 
risles. Elle existe dans pas mal 
d'endroits déjà et elle produit des 
effets dynamiques au niveau de la 
mise en place de zones nordiques 
destinées à offrir des espaces 
rents massifs s'organisent sérieu- 
sement dans ce domaine. > 

Les pratiquants interpellent les 
gestionnaires du ski de fond. 
Combien sont-ils au fait 2 Deux 
milfions cinq cent mille, affirme 
l'enquête, dont un peu plus d'un 
million ne se consacrent qu'au ski 
de fond, délaissant ainsi les 
autres sports d'hiver. Le taux de 
croissance annuel est de l'ordre 
de 15 %, compte tenu d'un taux 
hypothétique de 25 % de défec- 
tions chez les débutants. Ils dis- 
posent de 8 500 kilomètres de 
pistes balisées et de 3 800 kilo- 

àtres d'iinérai 
Ce réseau blanc est suffisam- 
risque de bousculades. Mais 
qu'en est-il de {a solitude du 
skieur de fond tent vantés ? 
Moins ds 15 % des pratiquants 
aiment ça. Encore une image 
d'Epinal qui s'écroule ! L'enquête 
du chargé de mission du SEATM 
s'avère particulièrement déca- 
pente. 







LUBERT TARRAGO, 





Il existe trois catégories de 
refuges en Norvège : les refuges 
gardés qui sont de véritables 
hôtels ; les refuges en self-service, 
équipés pour cuisiner, avec des 
stocks de provisions à acheter: 
enfin les refuges non gardés, amé- 
nagés aussi mais ne possédant pas 
de réserves de vivres. Pour ces 
deux dernières catégories, il faut 
s'enquérir de la clef auprès du 
DNT : il va sans dire que ja 
confiance règne. 

Autre possibilité attrayante 
couramment offerte dans la 
région de Finse : un équipage de 
chiens de traîneau peut porter une 
partie du fardeau. La présence 
des animaux crée une autre forme 
de convivialité dans les groupes 
organisés pour une sermaine d'iti- 
nérance. Mais, en dépit de laide 
des chiens, il faut parcourir, sac 
au dos, une vingtaine de kilomè- 


tres chaque jour. La neige norvé- 
gienne est généralement bonne, 
non transformée, et avec des skis 
bien fartés c'est un régal. 

Les semaines les plus propices 
se situent autour de Pâques, en 
évitant toutefois la période des 
vacances scolaires locales. L'équi- 
pement est celui de tout randan- 
neur nordique : chaussures mon- 
tantes. guëtres. et surtout un 
anorak bien long pourvu d'une 
ample capuche. Les vestes norvé- 
giennes sont des merveilles d'ingé- 
niosité : leurs multiples poches 
abritent cartes et accessoires, des 
fermetures Velcro stoppent l'air 
et la neige aux poignets, règlent la 
profondeur de la cagoule, dont la 
fourrure de loup est inégalable 
pour amoindrir les méfaits du 
vent. Mème par graud beau 
temps, il peut faire froid : mais, 
avec de bons gants, un passe- 
montagne et des junettes bien 
enveloppantes. c'est un ski vivi- 
fiant, dépaysant que l'on prati- 
quera auprès de nos voisins scan 
dinaves tellement amoureux de 
leurs montagnes qu'ils ont bien 
réussi à en atténuer les éventuels 
mauvais côtés. 

ANNICK MOURARET. 


Avant de chausser les skis 


© Office de à L 
88, avenue Charles-de-Gautle, 
92200 Neuilly-sur-Seine. Tél : 
47.45.14.90. 

® Scanditours, 10, rue Anber, 


Séjours f 

Vraadal, Sjusjoen ; séjours- 
randonnées à Brimi, et avec 
traïneaux à chiens dans le Jotunhei- 
men, avet Philippe Allibert, Scandi- 
tours étudie aussi des itinéraires 
pour groupes constitués. 

e DNT (Den Norske Turisfore- 
ning) Stortingsgaten 28. 
NO125 Oslo 1. Tél. : 47-2- 
41-30-20. Gestion de la majorité 
des refuges et organisation d'itiné- 
raires à ski dans le Rondane, le 
Jotmbeimen, et avec traîneaux à 
chiens daas le Hardanger- 


« Bibliographie : 

Ski de fond et de randonnée, 
Ronaid Crawford Currie — 
Ed. Anthèse — particulièrement 
destiné aux randongeurs en pays 
nordiques : conseils, équipe- 
ments, etc. 

Mountain Touring Holidays in 
Norwsys, Ed. Nortrabooks. Pour 
les itinéraires. En anglais, en vente 
à l'Office de tourisme norvégien. 





20 INTERNATIONAL 


72 tours sur 4 différents parcours de golf 
Inscription : ABELA HOTELS 
43, avenue de Friedland 
75008 PARIS 
TéL : 42-25-29-99 



























































ne NEIGE D rte 
Le Vercors, paradis du vélo alpin 


Pédaler dans la poudreuse. 


ÉLO schuss, vélo dingue. 
es sur les pédales, 
main légère sur la poi- 


gnée du frein arrière, le rein sou- 
ple et l'œil pointu, on se laisse 


aller droit dans la pente. Les 
pneus spéciaux, des « baïlons » 
&énéreusement sculptés, 
s'appuient sur le sol gelé et tran- 
chent la poudreuse dans un crisse- 
ment soyeux. On roule, on roule 
encore en faisant voler la neige. 
Gare aux creux où l’on disparaît 
jusqu’au moyeu, gare aux souches 
sournoises, aux rigoles traîtresses. 
Maïs on apprend vite à les déceler 
sous le manteau blanc. 


Alors, à nous Îes grandes des- 
centes dans les vallons immaculés. 
Ce n'est pas le plaisir de la glisse 
mais celui de la randonnée en pro- 
fonde, sur deux roues, totalement 
insolite. Dans les chemins fores- 
tiers, lorsque la neige a été tassée 
par le passage d’un véhicule, le 
vélo dévale encore plus ferme, de 
dérapages en soubresauts, 
secouant son cavalier comme un 
cabri. Les chutes ne sont pas 
rares, mais sans gravité, et la rigo- 
lade, elle, est parantie. 


Le vélo alpin, le fameux 
mountain-bike inventé par les 
Californiens, avait déjà fait son 
apparition dans nos alpages (« le 
Monde Loisirs » du 28 juillet 
1984), mais on ne l'avait pratiqué 
jusqu'ici qu’en été. Pour la pre- 
mière fois, et par le hasard d’une 
météo facétieuse, il vient d'être 
expérimenté avec succès, en 
hiver, sur la neige. 


û 
Skier 
OS enfants nous intéressent. 
Ce pourrait Etre le slogan 
de deux anciennes chan 
pionnes de ski françaises : Annie 
Famose, qui a développé un village 
pour les tout-petits et les plus 
grands depuis une dizaine d'années 
à Avoriaz, et Marielle Goitschel, qui 
s'est inspirée du même principe à 
Val-Thorens. La première propose 
aux huit-seize ans des stages 


Un peu oubfée par le train des 
sports d'hiver, la raquette, mstru- 


Michel Bessonne, 66800 Eyne. 
Tél. : 68-04-71-13. 





Pour faire connaître leur ter- 
roir, les promoteurs du tourisme 
en Vercors avaient eu l'idée 
d'inviter, vers la mi-novembre, 
deux douzaines de journalistes à 
faire du vélo alpin sur leurs 
pelouses d'altitude. Quarante-huit 
heures avant l'arrivée des Pari 
siens, la neige se mit à tomber. 
Trente bons centimètres. catas- 
trophiques ! On fit passer le 
chasse-neige sur les routes et l'on 

à ceux qui débarquaient 
du TGV (Paris-Grenoble en 
3 heures 10} une banale prome- 
nade à deux roues sur chaussée 
plus ou moins glissante. Dans les 
villages, les Dauphinois rigolards 


bonnes gens, vous vous êtes 
trompés de saison ! » 

Dépités, les organisateurs ten- 
tèrent alors le tout pour le tout. 
Après un solide déjeuner, ils pro- 
posèrent à leurs hôtes d’un jour de 
dévaler la montagne du col de la 
Croix-Perrin jusqu'à Villard-de- 
Lans. Pas par la route : par les 
bois et les prés couverts de neige. 
Pari tenté, pari tenu. Sur plu- 
sieurs kilomètres et 160 mètres de 
dénivelé, ce fut une folle dégrin- 
golade. 


Vingt cyclards en anorak, filles 
et garçons mélés, réalisèrent une 
première mondiale. Une heure de 
descente schuss en vélo alpin 
Avec, en prime, une arrivée au 
sprint sur la route-billard de 
Villard-de-Lans. Il n'y avait pas 
un manquant ct, si les engins 


Pour préparer les grandes 
courses populaires de ski nordique, 
l'OCCA. organise à Lajoux (Jura) et 
à Autrans (Isère) des stages 
d'entraînement au grand fond. De 
1 600 F à 1 900F. 


OCCAJ : 95, rue d'Amsterdam, 
75008 Paris. Tél. : 45-26-21-21. 


Les raids alpins et nordiques sont 
une alternative sportive au séjour en 
station. Dépaysement garanti par : 


Philippe Allibert, Chaparailan, 
38530 Pontcharrs. Tél : 76-45- 
22-26. 

Dominique Maister, 39400 La 
Mouille. Tél. : 84-60-60-42. 

CIHM, 15, rue Gay-Lussac, 
75005 Paris. Tél : 43-265-70-90. 


Les nouvelles formes de glisse à 
la portée de tous : telle est l'ambi- 
tion de l'UCPA, qui vient d'ouvrir de 
nouveaux centres à Tignes, Vak 
d'Isère, Val-Thorens et Serre- 
Chevalier. Da 1 200 F à 1 500 F ia 
semaine. 

UCPA : 62, rue de la Glacière, 
75013 Paris. Tél. : 43-36-05-20. 


VACANCES-VOYAGES |: 


HÔTELS 


Côte d'Azur 
06310 BEAULEU-SUR-MER 
LE VICTORIA #* 





HOTEL MODERNE #*NN 
Près mer. Sans pension. Tél 93-57-28-02, 
Réouverture mi-janvier. 





05490 ST-VÉRAN {Hautes-Alpes} 


LE VILLARD - Tél : 92458208 
Ch: avec cuisinette 236 Piste fond. 
Janvier à partir 450 F pers./sem. 


Halie 


HOTEL LA FENICE 
ET DES ARTISTES 
{près du Théâtre la Fenice) 


Prix modérés. 
Réservation : 41-32-333 VENISE 
Télex : 411150 FENICE 1. 
Directeur : Dante Apollenio, 





TOURISME 


LE CRÊT L'AGNEAU 
25660 MONTBENQOIT 
Tél 16 51-38-12-51 


étaient poudrés jusqu’au guidon, 
ils fonctionnaient. 

Les journalistes parisiens et 
leurs amis du Vercors ont ainsi 
administré ia preuve que le 
moutain-bike peut être pratiqué 
per n'importe qui et en toute sai- 
son. C'est une chance nouvelle 
pour les stations de moyenne mon- 
tagne où les pentes sont modestes 
et la neige souvent pauvre. Elles 
avaient joué la carte du ski de 
fond en hiver et de la randonnée 
pédestre été. Elles pourront 
désormais proposer, en supplé- 
ment et en toute saison, le vélo 
passe-partout. 


Guidon plat et renforcé 


D'ores et déjà dans les stations 
du Vercors nord, dit des Quatre- 
Montagnes (les plus proches de 
Grenoble), une demi-douzaine 
d'organismes et de négociants en 
articles de sport offrent des vélos 
alpins en location. Leur parc, 
encore limité, comptera au prin- 
temps prochain 150 machines. 
L'engouement est tel que, pour 
certains week-ends, il faut retenir 
une semaine à l'avance si an veut 
être assuré de trouver selle à son 
postérieur. 

Les machines de construction 
française (Peugeot, Liberia, 

issent à présent au 
point : 15 kilos, cadre à toute 
épreuve, guidon plat et renforcé 
comme celui d’une moto tout ter- 
rain, deux freins efficaces, poi- 
gnées mousse, quinze à dix-huit 


vitesses que l’on change sans 
lâcher le guidon, d'une simple 
pression du pouce, pneus ballons 
antidérapants et même garde- 
boue léger pour éviter de se crot- 
ter jusqu’au nez, tout cela vaut à 
l’achat entre 2 500 F et 3 000 F. 


Pour les louer, selon que l'on 
est seul ou en groupe, guidé ou 
non, il faut compter entre 80 F et 
110 F par jour. Certaines stations 
proposent, à la belle saison, des 
randonnées d'une semaine à tra- 
vers les hauts plateaux, avec voi- 
ture d'intendance et nuit sous la 


. tente ou en auberge pour 2 000 F 


à 3 000 F tout compris. 


Les sportifs du Vercors sont 
déjà complètement mordus per la 
petite reine tout terrain. L’exploit 
de deux jeunes Français, qui ont 
gravi en trois jours les 
5 963 mètres du Kilimandjaro, en 
Tanzanie, les fait rêver. Certains 
d'entre eux ont réalisé l'an dernier 
le trajet lac Léman-Méditerranée 
par le sentier de la grande traver- 
sée des Alpes : 650 kilemètres de 
pistes «aériennes > sur deux 
roues, il fallait le faire. Et ils ont 
pédalé pendant les trois quarts du 
parcours. Le reste du temps, ils 
ont poussé ou porté leur bécane 
dans les passages vraiment 

<inroulables ». C'est cela aussi le 
vélo alpin : un sport complet, un 
cross-country permanent. 

Prochains projets : dès cet 
hiver, trois natifs du Vercors (une 
fille et deux garçons) enfourche- 
ront des mountam-bikes spéciale- 


Jeu de piste 


En stations :-les nouveautés de l’hiver. 


Tester - 


EPUIS qu'il a arrêté la com- 

po il y a vingt ans, 

Léo Lacroix se consacre, 

avec son cousin Daniel, à La mise au 

point du ski idéal, dont il aurait lui- 

même aimé disposer pour réaliser 
de meilleures performances. 


Avec des matériaux nouveaux et 
des constructions audacieuses, les 
vingt mille paires de ski qui sortent 
désormais de ses ateliers sont 
parmi les plus performantes et les 
plus confortables pour tout niveau 
de pratique. Trois types de modèles 
dans sa gamme 1985-1986 : les 
softs (La Griffe, Carbon, Carbon 
Keviar), les compétitions {Mach 


tal). De 2 000 F à 6 000 F. Quand 
on aime on ne compte pas. 


Les Français ne sont pas les 
seuls maîtres en matière de fixa- 
tions de sécurité. Les Autrichiens se 
Placent aussi en force sur le marché 
national, notamment grâce à Tyro- 
ka, qui appuie un palmarès impres- 
sionnant sur des principes de 
déclenchement multidirectionnel. 
Quatre types de modèles : TRB 
{randonneur} ; 45, 90, 190 D 

débutants) ; 290 D, 390 D 


(jeunes, 
- Racing FH {confinmés} ; 390 RD FI 


{compétition}, De 360 F à 900 F. 


Chausser 


NVENTEUR du serrage inteme, 
Salomon décline ce principe 
pour moduler ka souplesse des 
tiges, le confort du pied et l'incfinai- 
son des tibiss avec ses modèles 
SX 91 {champions}, SX 1 (sportifs), 
SX 1 (femmes). De 800 F à 1 600 F. 


par 
gamme NR 955 (champions) et 





RÉSIDENCE 


RES a VAT AR DIESEL 


COTE D'AZUR 
Mer 600 m Pots STUDIOS. Parking. 
Pisc. 2 pers. 1100 F/semn., 2sem 1715E, 
4 sem. 2770 F (sf vac. me Promotion 
Sn 


NS 785 (sportifs). De 950 F à 
1200F. 


È 
î 


qui n'arrivent pes à 
trouver chaussure à leur pied, 
SIDAS propose à partir d'une coque 
neuve ou d'occasion de résfser une 
semelle plantaire thermoformée, 
puis de mouler un chausson et une 


S60 F 3 2 CODF. 
La solution suisse pour ne pas se 


sur son modèle RX HOT à verrouil- 
lage amière. Environ 1 950 F. 


Croisière blanche : 84, rue de Vi- 
restes Tél. : 46-31- 


Le skisthlon, ce sont 12 km de 
descente, 10 km de fond et 8 km 


Free 
MONT AGNE 


SLUEMA-MALTA 


Maisonnette de vacances à lousr. 
Appartement, 2 chambres, 
possibilité d'accueil 5 personnes. 


Px : 36 Evres maftaisos par semaine. 
Ecrire : Me Carmen Vella Mangion 
83, Saint-Mery-Streot - SLEMA-MALTA. 





ment aménagés pour sillonner le 
. 600 kilomètres de pistes 
autour de Tamanrasset, sur les- 
quelles seuls les chameaux et les 
vélos alpins peuvent passer. 
D'autres ambitionnent d'aller 
damer le pion aux inventeurs de la 
formule en refaïisant, aux Etats 
Unis, l'itinéraire du Pony Express, 
cette fameuse poste à cheval qui, 
jadis, reliait au grand galop le 
Texas à la Californie, à travers les 
Rocheuses. 1 500 km en selle avec 
passage d’un col à plus de 
4000 m. Il y aura du sport... 


Ces exploits vont faire une for- 
midable promotion au vélo alpin. 
Iis démontreront en tout cas ses 
vastes possibilités. Un nouvel 
espace de jeux quasiment sans 


limite s'ouvre aux deux foues. 

« Dans quelques années, ce Sport 
sera aussi populaire que le plen- 
che à voile aujourd'hui ». prédit 
Serge Barnel, trente-deux ans, 
ancien berger devena skieur de 
compétition puis marchand d'arti- 
cles de sport à Villard-de-Lans. 
Ce grand gaillard blond aux yeux 
bieus a 616 conquis par Îe 
mountain- bike. Désormais 1l pare 
tage son temps cntre son magasin 
et les randonnées en montagne. F1 
a déjà parcouru 6 000 kiïlcmètres 
ea selle à travers les hauts pla- 
teaux du Vercors. « Ce ferreir, 
dit-il, devrait ètre le paradis des 
futurs fans du vélo alpin » 


MARC AMBROISE-RENDU. 


Repères 


Autrans. Tél : 76-95-35-28 ou 
33-33. J.-C. Praire, Association 
Grend Angie, BP 10, 38880 
Autrans. Tél : 76-95-35-23. 


rençon. Tél. : 76-95-91-23. 
Lans-en-Vercors : Luc 
Maréchal, Maréchal sports, 


Le Grand Prix intemational de 
monoski, c'est, le 2 mars aux 
Grands-Montets à Chamonix, la 
récompense du meilleur style dans 
les bosses et en saut, avec de nom- 
breux prix. 

Grand Prix de monoski : Club des 
sports, 74400 Chamonix. Tél. : 50- 
54-03-04. 


La Fouiée blanche, c'est, le 
19 janvier à Autrens, 5, 10, 20 et 
42 km pour les meilleurs, une 
grande fête du fond pour quinze 
mille concurrents. 


Foulée blanche : Centre sportif 
nordique, 38880 Autrans. Tél. : 
76-95-37-37. 


La traversée du Queyras, c'est, 
le 26 janvier, 52 km de grand fond 


Le Grand Raïd blanc, c'est le tour 
du Mont-Blanc par les grandes 
pentes et en randonnée alpine en 
partant des Arcs la troisième 


L'Aventure blanche, c'est, du 
8 au 11 janvier à Villard-de-Lans, 
un combiné de conduite sur neige, 
luge et ski-jorring (skieur tracté par 
une voiture). 

Aventure blanche : office du tou- 
risme, 38250 Viliard-de-Lans, tél, : 
76-95-10-38. 


HOCHSCHWARZWALD 


Jeux pour enfants, “ 
pédestres: en nee 
de ski de fond. 
Chambre ex petit-déjeuner par personne à 
partir de DM 58,50 par jour. 

. Am Schäoscberg 6, D-7825 LENZKRCH 1 
Té, 1949-7653-821. 





38250 Lans-en-Vercors. Tél. : 
76-95-41-46. 

Ménudre : Guy Brabant, La 
Boënne blanche, 38112 Méau- 
dre. Tél. : 78-95-21-96. 

Saint-Nizier : Blanc sports, 
38250 Saint-Nizier- 
du-Moucherotts. Tél. : 76-53- 
42-06. 

Vilisrd-de-Lans : Serge Bar- 
nel, 20 000 Lieues sous la pou- 
dre, 38250 Villard-de-Lans. 
Tél. : 76-95-92-48. 

Parc naturel régions du 
Vercors : Maison du parc, 
38250 Loans-sn-Vercors. Tél : 
76-95-40-33. 





. 
Lire 
RAND technicien du ski — 
apprécié ou contesté selon 
les mulieux, — Georges 
Joubert a mis à jour son ancien 
manuel en intégrant les demiors 
progrès du matériel et en multipliant 
les conseils pour apprendre par soi 
même dans son Guide pratique pour 
mieux skuer. 

Ed. Arthaud, 300 pages, nom- 
breuses illustrations. 185 F. 

Originaire de Normandie. Pierre 
Raisson n'a plus touché une pairo 
de skis depuis qu'il a découvert la 
ghsse sur un monoski. I a jeté les 
bases d'une méthode française de 
progression, qu'il expose avec de 
nombreux conseils. 

Ed, Denoël, 140 pages ilustrées. 
140F,. 

La rencontre d'un photographe 
soixante-huitard et d'un Persan 
sociologue peut donner un résultat 
vertigineux Quand tous deux sont 
passionnés per le skialpinisme : 
Jean-Pierre Bonfort et Volodia Sha- 
Shahani racontent. en effet, com- 
ment ils ont parcouru les neiges 
dauphinoises, des pentes les plus 
douces (Charmant Som) aux cou- 
loirs les plus extrêmes {infernet). 

Ed. Didier Richard, 160 pages 
ilustrées. 198 F. 

Guide de hauts montagne, 
ancien instructeur du centre de for- 
mation au Secours en montagne, 
Philippe Boneno a conduit ses 
chents dans tous jes itinéraires de la 
Tarentaise, ca « royaume du hors- 
piste ». H livre son expérience et ses 
conseils dans un guide qu sera pré- 
cieux à l'amateur, 


n Atles, 144 pages illustrées. 


CODEC on 


D-TR2S LENZIORCN 1 - TL 1949-7653.821. 
Sud Ge Fonét Fioe. 
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ist) régional du 
5 Maison à parc, 
Mw-en-Vercors, Téi. : 
33. 
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TELEVISION 


Simone Signoret dans « Music-hall » 


Must go on!» (le 

spectacle doit avoir lieu coûte 
que coûte), pourrait être celle de Music 
hall, le 1Eléfim de Marcel Bluwal et 
Jean-Claude Grumberg, coproduit per 
Dan nes PRE À double tite, ca 
la trame même de 


jour le jour dun théètre de boulevard, 


_Calqué sur le célèbre ABC, où tout 


Conspire contre la production d'une nou- 
velle revue, À kB veille de la dernière 
guerre. Et puis, ironie du sort, il s’apph- 
que tragiquement à la vedette du film, 
déjà gravement : malade — elle est morte 
au lendemain du tournage, — l'irrempla- 
cable Simone Signoret. 

Nous sommes en 1938. Année fatidi- 
que. À Vienne, c'est l'Anschluss ct les 
acteurs juifs commencent À quitter 
l'Autriche. L’un d'entre eux, Paul Bron- 
sen (Daniel Olbrychski, l'acteur-fétiche 
polonais de Wajda que nous avons vu der- 
anièrement dans Mariage blanc), arrive à 


_. par Pc Pierre 
(Simone Signoret}, patronne de l'Eden 
Théâtre, pour le spectacle de variétés 
Fan a prrmae-e 
monter contre vents et marées. 

Revue légère sous forme de pied de 
nez à la situation internationale et aux 
bruits de bottes qui s’approchent. « Moi, 
je n'ai jamais rien compris à la politique, 
clame Yvonne. Je n'ai rien à foutre 
d'Hitler, Je la monterai quand même, ma 


par Yvomne 
pour refus de + laisser la politique au 

vestiaire », Rudiger se suicide et Hanuah 
part pour l'Argentine avec un riche admi- 
rateur, La revue est un triomphe absolu. 


Les films de la semaine. Le paimarès de Jacques Sictier. 


Signes extérieurs de 


richesse = 


Le cerveau = 
nt ntmdss Gérard Oury LIPEËL ee 


T1, “20 N 28 (100 mn. 


| (1968), sec. 
FR, io 
Un pofcièr 


The show must go on! 





Yvonne a gagné, mais son succès lui 
laisse un goût amer à la bouche. 

Ce film à deux personnages-clés. 
Hitler, invisible mais omniprésent, dont 
les grimaces et les gesticulations fournis. 
sent Îles ressorts de l'action. Yvonne 
Pierre, l'âme de l'Eden Théâtre, ex- 
chanteuse de variétés célèbre, qui avait 
décidé, Le jour de ses trente-huit ans, que 
« la limite d'âge, c'est la limite d'âge! ». 
Rôle taillé sur mesure pour Simone 
Signoret, « casque d'or » éternel derrière 
ses rides. 


« Tu seras belle | » 


Après le succès de Thérèse Humbert, 
Marcel Bluwa] voulait lui offrir un nou- 
veau grand rôle à la télévision. Mais il 
‘fallait la convaincre. Plongée dans F 
ture de son roman Adieu Volodia, il y a 
deux ans, elle finit par accepter. Et tint 
sa promesse, malgré la maladie qui devait 
l'emporter une fois qu'elle avait honoré 
son contrat jusqu'au bout. « Oui, elle 
était malade, dit Marcel Bluwal, et 
extrémement courageuse. Mais ce serait 
vraiment trahir sa personnalité que de 

nue, oyer et de 5" dr sur ce Sujet. 
m'avait confié son angoisse de 
paraître vieille, " Le ds avais affirmé : 

«7 En effet, elle est 


seras 
» 

Si le rôle de f eme énergique, vérita- 

ble bête de scène habités par La passion 

de son métier, lui va comme un gant, 


que. On y entrevoit les milieux homo- 
sexuels. 
Autant en emporte le vent HR 
or i irtcd tis39) 
Fleming 


av. 
FRS, 20h 38 (100 mi. 
Première 


pag amine og men 
MARDI 7 JANVIER 
Rocky = 


Film américain de one Avildsen 
(1B76)'ee à Sinione 
A2, 20 h 36. 


À Phäadelphie, un 
que fs érigée talons, va mouver ca . 


Autant en emporte le vent = 
Fm américain me Victor Flerring {1939}, 


avec V. Leigh, C. 
FRS, 20h 88 (120 ri. 


Fm français d'Alain Robbe-Grillet 
G. Laure. è 


- (1982X avec D. 
--FR3,25h 1h10 185 me}, 





gegeons qu'une histoire sur le racisme et 
la lâcheté engendrés par le nazisme 
n'était pas pour déplaire à la juive, née 
Kaminker, qu'était Simone Signoret. Ni, 
- reste, à Jean-Claude Grumberg, fils 

d'immigrés sans papiers, ou au sympathi- 
sant de Solidarnosc, l'acteur polagais 
Daniel Olbrychski.… 

Il ne s’agit pas pour autant d'un conte 
moral où les bons l'emporteraient sur les 
méchants. Les personnages, tout en 


rend visite à son vieux rabbin de père en 
Catamini, n’hésite pas à se débarrasser de 
Paul dès qu'il compromet le succès de sa 
revue, qui prime sur tout le reste. 

Le film est justement attachant parce 
que contradictoire. Il rend hommage aux 
immigrés, certes, mais ils seront tous 
Ro a En aie Or il exalte 
tout autant l'admirable et inutile courage 
des artisans du spectacle, prêts à faire 
vivre une illusion éphémère mais incapa- 
bles de défendre leurs semblables, tra- 
qués par la haïne et la bêtise, « Le monde 
entier est une scène de théâtre », disaït 
Shakespeare. Ou, plus cyniquement, un 
Music-hall. 


ALAIN WOODROW. 


e « Music-haïl Me pris Partie 
samedi 4, 20 h 35; Immki 6, 14 h; mercredi 8, 
EN re 1610 10 me Cam Ps 
Diffusion altérieure 


= À VOIR 
sa GRAND FILM 


file, eux mains fées par une chaîne d'or, 


JEUDI S JANVIER 
Le Père Noël est une ordure M 


‘Fam français de Jeen- Marie Puré (1982), 


avec Anémons, 
A2. 20h36 150 mi 
























Samedi 


4 janvier 










8.00 Bonjour ta France : 5.00 Casaque et bottes de cuir, maga- 
zine du chevel :9.30 Cinq jours en bourss : 9.45 Rediff : le 
Taxi jeure : 30.30 Reprise : Les grandes expositions 
(diff. le 2 janvier) : 11.05 Haut-de-garnmes, en simuliané 
avec France-Musique : 12.00 Tournez... manège. 

13.00 Journal 








ie: Houston. 
15.10 Dessin animé : Astro fs petit robot. 
15.40 Tiercé on diract de Vincennes. 
15.60 Temps X, maszrise ce la science-fiction. 
16.50 Série : Marie-Fervenshe (rcdiff.). 
17.50 Trente millions d'amis. 
18.20 La Route bleus, megane de la route. 
18.25 Auto-moto. 
18.55 D'accord. pas d'accord (INC). 
19.00 Les trois premières minutes. 
78. L Coorirorober: 


2038 Fous du Lots. 
20.40 Feuifleton : Les colonnes £u ciel, : 
D'après l'œuvre de Bersard Clave!, adept. de J. Pratte, réal 
G. Axel, avec J.-P. Bo: . Dyrek, N. Juvet.… 
Derrier episode : Bisontir annonce qu'il pært au Canada 
Fresque ur peu théGirele sur l'histoire paysorre au dix- 
septième siècie. 
22.15 Droit de réponse : Rovuo ée presse. 
Emission @e Miche: Polac. 
Avec N, Copin iiz Croix}, D. Jamet {Quotidien de Paris), 
M. Gallo | Marin de Paris). JAM. Bouguereza {Libération), 
P. Berichou Nouvel Observateur), C. Cabanes (l'Huma- 
nité/, G. Cerreyrou i Europe !}. £. Vanier (RTL), J.-M. 
Colombani le Monde), 4 Du Roy [Evénement du jeudi} 
et T. Pfister pour son livre la Vie quotidienne du temps de 
l'union de La gauche. 
0.00 Journal. 
0.15 Ouvert la nuit. Les Incorruptibles. 































10.40 Journal des sourds et des malentendants. 
11.00 Le journal d’un siècle, de L. Bériot. Edition 1933. 
12-00 A nous deux. 
12.45 Journal, 
1325 Série : Cosmos 1999. 
14-15 Récré A2. 
Les mondes engloutis : Téléchat, 

14.50 Les jeux du stade. 

Football : Auxerre-Monaco ; sauts à ski : auto-moto : Paris- 










Dai 
17.00 Les camets de l'aventure. 
enr Kosi » : descente en kayak de la plus haute rivière 
lu monde. 
18.00 Série : L'homme de fer. 
18.50 Jeu : des chiffres et des lettres. 
19.10 D'accord, pas d'accord (INC). 
19.15 Emissions Fégionaies, 
19.40 Jeu : La trappe. 
20.00 Journal. 
20.35 Variétés : Succès made in France. 
Emission de G. Louvin, présemiée rar D. Nosbuch. 
Avec C. rue, 4 ne F. ee 
21.56 Série : Afred 
« L'Ange gardien » Freiffision jon d' une série montrée dons 
Les années 60 : Hitchcock préserte des énigmes réalisées par 
d'autres. 
2225 Magazine : Les enfents du rock. 

Y  Rockline, avec Blancmange, Dépêche Mode, Big Coun- 
wy, UB YO... : Dépêche Mode en concert, en décem- 
x bre 1984 à Paris : spécial clip : une sélection des meil- 
‘4; feurs clins. 
























43.15 Connexions. Emission de l'ANPE et l'ONISEP. 
15.20 Métiers d'avenir : les microbes au travail 
15.30 Espace 3 : Village, vacances, familles. 
15.45 Ropères, du ministère du travail, de l'emploi e4 de La For- 
mation professionnelle. 

16.15 Liberté 3. Magazine des associations. 

17.30 Emissions régionale. 

Programmes autonomes des douze régions, seuf à à 18.55, où 
l'on verra sur tout le részau un dessin ari Panthère 
rose : et à 19.55, les recettes de Gil et Julie. 


Cocktail de dessins animés et de programmes de Disney Chammel. 
La grande soirée familiale : les aventures de Winnie l'our- 
son, Mickey. Zorro, Donald. et trésors de la soirée, les 
DTV,. les vidéo-clips, mo inédits de dessins animés 
sur les plus grands « eubes » des vingt dernières années e1 
pour fêter 1986, un « plus » à la soirée avec le premier épi- 
rh an | 
















Feuifleton : Dynastie. 
L'idenrité du père san n'est toujours pas révélée, la 
connaitra-t-on un jour ? 


Musiciub, 
ae pe esse de deJ. 3. Haydn, par lOrches- 







© RTL, 20 b, Les deux font la paire : 21 b, A vous de choisir : Je Phare du 
film de K. Billington, ou Raïd suicide du .X 1, Film de 

STI En e ue Sanson, 
Feuilles « Les chteanx 50 cachent 
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5 janvier 





8:00 Bonjour le France : 9.00 Emission islamique : 9.15 A 

- Bible ouverte ; 10.00 Présence protestante ; 10.30 Le 

jour du Ssigneur : 11.00 Messe au centre Zen à Paris, prédi- 
cateur Père Jacques Breton. 







10.55 Le chemin des écoëers du CHOP i 3148 ANNIOPE À: 
31,46 La Une aveu vous : 12.00 * Tourner. É 
13.00 Journel. ÿ 

sn Série: Delles. 


4,35 Transcontinental, magarine des 
1540 Rapriss : RTS 
chansons. | 

































1435 La msison de TF1 
Conseils de Nicolas le jardinier, recettes de Cécile Ibane, 


des idées de loisirs avec Michel Touret… 17.00 La chante aux 










14.48 Sport dires fe. Tan des jeunes en direct de Bertin . api rs op Lors (ud) Free 
1445 dimanche. Tennis : Masters des ÿl 

en iercë en direct de Vincennes. La vie de la célèbre actrice ltallerne où se rève, réz- 
17.30 Les animaux du monde. La nuit est leur royaume, où une tren- lité, fiction et histoires autobiographiques. 

taine d'espèces de chauves-souris. 17.00 La chance au chansons. 













18.00 Série : Pour l'amour du risque. 
18.00 Sept sur sept. 


1725 Fouïlleton : l'esprit de femile. 
18.40 Salut les petits loupe (er à 19.10}. 













Avec M. Robert Badinter, EN de En minis à 


: de la justice. 
a # 
e = 
D 
7 
20.00 Journal. 


235 Signes extérieurs de richesse. 
Film de Jacques Monnet. 

22.10 Sports dimanche soir. Actualité du weak-end. 

23.10 Journal. 

23.25 C'estàBre. 






2035 Cinéma : le Cerveau. 
Film de Gérard Oury. 


2225 Etoiles et toiles. 


































GAG Télématia: 11.30 Les rendez-vous | Same 2: 25 
11.35 Les carnets de l'aventure {free cümb} : 12.00 -Jour- 
na er météo ; 12.10 Jeu: T'AcRSINIS Que eu. : 


6.46 Tékématin ; 9.30 ANTIOPE : 10.20 Reprises : Apostro- 
phes ; 11.30 Les rendez-vous d’Antenne 2 : 11.35 Hiné- 
raires, de S. Richard : Colombie, le peuple du silence : 12.00 
Journal et météo ; 12.54 Jeu : L'académie des neuf. 

12.45 Journal. 

13.30 Feuïlleton : La vallée des peupliers. 

Pabyraalrepreire cé féque/pr ape rir 


9.06 Informations et météo : 9.10 Gym tonic ; 9.45 Les che- 
vaux du Tiercé : 10.00 Récré A2; 11.00 Entrez {ez 
artistes. 

12.45 Journat. 

73.20 Tout le monde le sait. 

14.30 Série : Magnum. 

15.20 L'école des fans. 




























































16.15 Kiosque à musique. don les membres s'e à la mort du patriarche. 
17.00 Série : Madame le juge. 14.00 Aujourd’hui la vie. 

D'après P. Thevenin. Avec Simone Signoret (dernier Les revers de fortune. 
153 gs 15.00 Pr tn SL era 

feuilleton interrompu x suite 
19.30 Feuilleton : Maguy. T'accidens de Chamal Nobel. Vingt-six épisodes à venir, réa- 
20.00 Journal. lisés par Paul Planchon er Serge Friedman. Avec 
20.26, Lee encuites du comenisenire. MISIgre :: Meigres. 0€ jee L Merenda, C. Nobel, J. Davy. 
braves gens. 16.00 C'est encore mieux l'après-midi. 
D'après G. Simenon, a J.-J. Goron, réal. J.-J. Goron Avec | 17.30 Récré A2. 
J. Richard, A. Ferjac, A. . 18.00 Anna et le Roi. 
poser ses valises dans l'entrée | 19.30 C'est ia vie. 





18.50 Jeu : Des chiffres et des lettres. 
























19.10 D'accord, pes d'accord (INC). 
22.15 : Projection priv 19.16 Emissions régionales. 
Marcel Juilian reçon ! ne nie Michel Serres pour par- | 19.40 jeu : La trappe. 


der de l'actualité de la semaine et déborder, bien sür, sur le 
- monde, la nature, Dies le rugby. 
cs Les carnets de la danse. 
. . Autour de Martha Graham. De Broadway à la danse moderne. en 
++: *-. passant par le néo-classique et les danses populaires. 


20.00 Journal 
















Nuits secrètes 
Faprès $. Con Conran, réa B. Hale. Avec B. Armstrong, B. Adams, 


Une femme enquête sur le mystère de sa naissance : 

APRES Pre Une nee le #5 à ue 
ments. Première partie Er a 
ties tiré du best-seller de Shirley Conran. 


224 Série : Pays d'octobre, choses vues 


dans le Mississippi. 

Réal. Bertrand Tavernier et Robert Parrish. 

Le Premier volet d'une série qui en comporte quatre. 
x Oxford, petite ville où Fauikner a passé la plus impor- 
Nan meme 










rencontrer ont l'air de sortir de ses romans : avocat, 
Ê = gardien de cimetière. Discussions à bâtons 
sa 





: fOMpUSs, un voyage extraordinaire sur le vie ordinaire. 
une dérive, des rencontres, le blues dans ls peau, celui 

















































































S régionales. 18.00 Télévision régionale. : 
Programme euiongn des dou région. Sen à 16 5 où Pregraremez amionomuez des douce régions, sauf à 17.00, où 
Ils ont tous des noms venus d'ailleurs, mais c'est en France l'or verra sur tout le réseau un film, de Gordon Dou- l'on verra sur tout le réseau : Une vie en chansons : à 17.15 
qu'ils se sont fait connaître : Smain, Coluche, Michel glas : le Détective ; à 18 h 55, La panthère rose ; à 19 à 35, Bmastie ; ; à 18.55 La panthère rose ; à 19.35 Un journaline 
: Jonas. s Un journaliste un peu trop voyant. - peu trop voyant. 
12.30 Espace 3. = 19.55 Dessin animé : les Entrechats. 19.55 Dessin animé : Les entrechate. 
13.00 Emissions en langues ré 20.06 Les jeux. 20.00 Les jeux. 5 
Ha Émiions pour les jeunes 2035.Cinéma : Autant en emporte le | 2130 D'accord pesd'æcord ONG}. 
Rock avec Eurythmics, Vincert Palmer, Sunny Boys, Fear vent TE Cinéma : Autant en emporte le 
gal Sharkey, etc. ° : à 
É "A Sephe. la chanteuse qui dérange. Un 
vec magazine qui 
1e UE nt Pierre Bellemare. . 
secrets. Avec 
U 
19.15 Emissions pour les jeunes. | Fépuials ve le Re de ee nn Te 
es Quelques mots pour le dire. s£curité routière. Pyrénées-Languedoc-Roussillon ; rétrospective . 
.30 RFO hebdo. «'Bzrz.. » en Provence-Côte d'Azur-Corse : 











20.00 Série : Benny HAL’ pour la Bourgogne : autour de la bande dessinée à Rouen et 


ne Dee M 


- Clermont-Ferrand : musique dans le Poitou-Limosesin : 
sl 









Trois frères : Guigui le coléreux ; Julot le conciliant ; -Maxo 
de lens, aux prises avec une éternelle partie de poker. Un 
show « magnifique » du comédien révélé par le récent film 













































SR Serreau.< Trois hommes et un couffin-, au pre ac de « ere de M paré 
21.36 Aspects du court-métrage français. » direction M. Souistrot. 
Le Secret de la dame en noir, de Michel Kaptar. ss 
21.55 Journal. DR Prix Goncourt 1971 pour « Bétises », . Jacques Laurent est 
2250 Cinéma de minuit : le Cargo mau- aussi celui qui à éerit,sous le pseudonyme de Cécil Saint- 
: Laurent, « Caroline chérie ». Rediffusion d'une interview de 
dit. l'écrivain ilusrée de documents d'archives, d'ecrahs de 


Film de Frank Borzage (cycie : Hommage à Clark Gable). 
0.20 Prélude à la nuit. 
Caprice... d'E. Chabrier, par Annie d'Arco au piana 


Sim. 
23.45 Prélude à la nuit. 
« Funérailles » de F. Liszt par David Norikington ou piama. 






































® XL 20 L Sécie ; Dre 2e de Le Pt in de 
e 20 b, Série : 
TMC 2 peb:n 3 21 b, Fouilletoa : 2 Les chocazx 36 cachent 


e 20 Ecra-tfmoin : e 2 
TB, 20h Ecra Les Chiens de guerre, film de 3. Irvin, suivi 


e RIS- TÉLÉ 2, 20 à 5, Le temps retrouvé; 20 b 35, Théätre Wallon : 
TR 2 L IS Sp dé: Guerre « Amour : ; Interiors, fJoos de 


© RIL, 2 à Cinémanie : le Succès 
21h45, Vive Django. Min de EG. in pris Min de L Siam ; 


e TMC, 20 h, Les deux font Ksrmesse 
Es tr ppp Tee Drutie des aigles, Sim 


© RTB, 20 h, Billet de fs . 
Vers aveux : 1: Chérie noire : 22 h, Docamentaire : Le 


RTE-TÉLÉ 5 : | 
e TÉLÉ 2 2 Ru om: 21 b, Ciné club (inéraire nippon}, Saus 


e 29 h 10, Vice à :21h5, 
2 magaétiques : Où 
RSR M Snneens 


© RTL, 20 b, Hombre, film de M. Rütt ; 21 b 55, Journal ; 22 h 5, Grand 
écran, magazine du cinéma. 

e TMC, 20 b, Série : Madame et ses flics: 21 h, Feuilleton : Les oiseaux 
se cachent pour mourir ; 22 h 45, For RMC : 23 h 10, Sky tax 

© 20 4 S Variétés : Br, en cs 21 b 5, Téléfin ; Our es 


| e TER 2 Se: Mare du jeu 20 h 50, Bernard Haller ; 21 E 45, Les 
grandes familles : le duc de Westminster. 























TÉLÉVISION sn DOMORN ren — Pons 13 





Vendredi 


10 janvier 











11.16 ANTIOPE 1 : 11.45 La Une chez vous : 12.02 Tournez. 


manège. 
13.00 Journel 
13.50 Série : Dalles. 
1435 Documentaire : les animaux du monde. 
Des les et des oiseaux. 
15.05 Le Palais du facteur Cheval {rectif.}. 
Une réflexion sur Ja création populaire, instinctive. 
15.25 Quarté en direct de Vincennes. 
15.30 A cœur ou à raisan. 
Rediffusion de l'émission «+ A bour portant -, où Raymond 
Devos, entouré d'amis, parle de la vis, de la mort. Ses sket- 
ches aussi 
17.00 La chance aux chansons. 
17.25 Série : L'eaprit de famille. 
1825 Mini-journai pour les jeunes. 
18.40 Saiut fes petits loups {et à 19 h 10j. 
Série : Sants Barbara. 
1 Cocoricocoboy. 


10.55 Le chemin des écoliers, émission du CNDP: 
11.15 ANTIOPE 1 : 11.30 La Une chez vous ; 
12.35 Tournez... manège. 

13.00 Journal. 

13.50 Série : Dallas. 

14.35 Tomps libres... à fs chanson d'amour (et à 16 h 25). 

16.00 Série : Au nom de la loi, 

17.00 La chence aux chansons. 

1725 Série : L'esprit de femitie. 

18.25 Mini-journai pour les jeunes. 

18.40 Salun les petits loups (et à 19 h 10). 

18.45 Feuilleton : Santa-Barbara. 

19.40 Cocoricocoboy. 

20.00 Journal. 

20.35 Le jeu do la vérité : Riks Zaraï, 

2500 Emission de Patrick Sabatier. 
Téléfilm : Da: 
Der TréoaneC Colle D. Duval, M Canta.… 
Sagir-il d'ur amour passion où d'une haine ? Difficile à 









10.15 ANTIOPE 1 : 10.45 Salut lez petits loups : 
cuves! 12.05 Tournez... manège. Em 























































17-25 Série : l'Esprit de farmill 
13.25 Minkjournel pour les Î pa 
18.40 Balur les petits loups (et à 13 h 101. 
1845 Feuilleton : : Sants-Barbara. 
19.33 Loto 

19.40 Coccricocoboy. 

19.53 Tirage du Tac-O- 

29.00 Journal. Tee 

20.50 Tiregs du Loto. 


. Attention, le programme qui suit pourrait être modifié si TF1 
ame Er ne PE Bordeaux-Standard de Liège. 


20.40 Feuñleton : Arsène Lupin. 






































D M L _ | 20.00 Journet. défirur avec celte Lola trop névrosée, qu'un boxeur essaie de 
fus cos Leblse, sde C. 2 C Bruk, réal L 20.35 Infovision. Juir depuis plusieurs années. Une histoire d'amour écrite 

Lis banglde viens decbitee 1 neue Past O Où le retrouve Magazine d'A. Denvers, R. Pic, J. Decornoy, M. Albert, B. Laine. selon les règles du « poler ». 

assassiné. Lichtenstein, une montagne de sociétés : ce peti: pays coincé | 23.25 Journal. 

















entre la Suisse et l'Autriche, s'il ne fait pas de Due semble 
attirer de plus en plus les sièges de sociétés étrangères... : 
Des bébés en prison. ou comment l'enfant vivra-t-il à dix- 
huit mois sa liberté ou plus exactement a séparation avec 
sa mère. 

21.50 Série : Columbo. 
Comment trouver des fonds pour collectionner des plantes 
exotiques ? Disparition, enquéte.. 


23.40 TSF. 
- Télévision sans frortière », jazz. documents musicaux du 
riers-monde... 


21.35 Document : Barbie. 
Enquête ea deux parties de L. de Hoyos. Images A. Retsin, 

















































Magazine d' actualités cahurelles de M. Cardoze. 
Invité : Ugo Togna::i, comédien italien pour sa participation 
à partir du 14 janvier à la pièce de Pirandello « Six Person- 
nages en quête d'auteur ». Le Bas art, enquête sur les bas et 
collants 1986. Carte de presse ppinere ägé de quatorze ans. 
Julien crée un journal. Du côté de la génération beur. 
23.15 Journal, 
23.30 C'estire. 








Ges-vous d’Antenna 2: 
re Free cüimb} : 12.00 Jour. 
déruie des vaut. 




























645 Télématin. 9.00 Récré A 2 (Heidi, Johan ex Pilouit.….) 12-00 
Journat at météo. 12.10 Jeu l'Académie des neuf. 
12.45 Journal. 
13.30 Feuilleton : [a Vatiée des peupliers. 
14.00 Téléfitm : le Juge at le Pilote. 
15.30 Récré A 2. 
Les Schtroumpfs ; les Poupies ; Clémentine : Flip Bouc. 
17.00 Magazine : Terre des bêtes. 
Noces de glace. 
17.30 Super Piatine. 
Brian Pa mg md Mader, Madonna, Sophie Mar- 
ceau, upertramp. 
18.00 Série : Anne et le roi. 
Rediffusion d'un feuilleton célèbre des annécs 70. 
18.30 C'est ls vie. 
Les scolaires. 


journaux 
18.60 Jeu : Des chiffres et des lettres. 
19.10 D'accord pas d'accord (NC). 
19.15 Emissions régionales, 
19,40 Jeu : ia Trappe. 
20.00 Journal. 


205 L'heure de vérité : Laurent Fabius. 
Magazine de F.-H. de Virieu. 

:* Le premier ministre répond aux questions de F.-H. de 

| Viieu,. À. Duhamel, A. du Roy, P. Sessier et à celles des 


21.55 Magazine : Mol. 
Rte 


Au sommaire : chasteté (un sujet bien délicat, qui fair 
Jureur aux US A] : cameraman {portrait de ceux qui rap 
‘portent des quaire coins du monde des images de toute 
on jrs | {comment « foïré de l'argent » avec l'homo- 
ne té?) ; RD {comment nr des 

ne vidéo-enfants enfants 
caméra au poing). 


« Johnny entre cour et jardin », ‘de A. Bouchaala : 
Peut» de P. Dewol d 


Donpoir ls ohpu 


645 Télématin : 10.30 ANTIOPE : 11.30 Les rendez-vous 
d'Antenne 2 ; 11.35 La télévision des téléspectateurs ; 
12.00 Journal ot météo : 12.05 Jeu : l'Académie des 
neuf, 

12.45 Journal. 

13.30 Feuilleton : La vallée des peupliers. 

14.00 Aujourd’hui ia vie. 

Morale : en crise ou en bonne santé ? 

15.00 Feuilleton : Chäteauvallon. 

16.00 C'est encore mieux l'après-midi. 

17.30 Récré A2. 

Jmage imagine ; Le carnet de bord : Les mondes engloutis… 

18.00 Anna et Le Roï. 

18.30 C'est la vie. 

18.50 Jeu : Des chiffres et des lettres. 

19.15 Emissions régionales. 


Télématin : 10.30 ANTIOPE : 11.30 Les rendez-vous 
d'Antenne 2: 11.35 Mogazine : Terre des bêtes 
{reprise) : 12.00 Journal et méêtso : 12.5 Jeu : L'acadé- 
mie des neuf. 
12.45 Journal. 
13.30 Feuilteton : la Vallée des peupliers. 
14.00 Aujourd'hui la vie. 
Invité : fean-Luc Lahaye. 
15.00 Feuilleton : Châteauvallon. 
16.00 C'est encore mieux l'après-midi. 
17-30 Récré A 2. 
18.00 Anna et le Roi. 
18.30 C'est la vie. 
18.50 Jeu : Des chiffres et des lettres. 
19.15 Emissions régionales. 
19.40 Jeu : à Trappe. 
20.00 Journal. 
20.30 Loto sportif. 
2035 Série : Fort Saganne. 
De L. Gardel, adapt. H. ds Re coma al 


À Comet AE G. Depardieu, P. . Noiret, C. Deneuve, S. Mar- 
ceau… 




















































Super doc: Late; 





































20.30 D'accord, pas d'accord (INC). 
20.35 Cinéma : Le Père Noël est une 


ordure. 

Film de Joan-Marie Poiré. 
2205 Magazine : Résistances. 

Le magazine des droits de l'homme, de Bernard Langlois. 
GX Algérie : Je procbe ce ln Lique cet sos ce l'homme : 
Roumanie : : Hañi: la dictature à 
visage 


































re encore aucune odeur d'essence. 
ture, à grand spectacle, déjà diffusé au cinéma a été 
découpé ici en quatre pertes de 52 minutes chacune, 
pour la télévision. Une version un peu différente. 
ophes. 
Bazine linéraire de B. Pivot. 
Sur le thème : Les livres du mois, sont invités : Alec Guin- 
ness (Mémoires), Evelyne Sullerot (Age ? Profession ?), 
Michel Tournier (la Goune d'Or)... et un invité-surprise. 
22.50 Journal. 


23.00 Ciné-club : les Affameurs. 
Film d'Anthony Mann (cycle western). 
















































































17.00 Télévision régionale. 
Programmes aulonomes des douze régions, sauf à 17.30, où 
l'on verra sur tout le réseau « Quand les pinceaux s'en 
mêlent + : à 17.30, Edgar le détective cambrioleur ; à 18.55, 
la Panthère rose : à 19.35, Un journaliste un peu trop voyan£. 

19.55 Dessin animé : les Entrechats. 

20.05 Les Jeux. 


2035 Cinéma : Casque d'or. 
Film de Jacques Becker. 


13.30 Espace 3. 

17.00 Télévision régionale. 
Programmes autonomes des douze régions, sauf à 17 heures 
où l'on verra sur tout le réseau Jacques Martin et ses héros ; 
à 17 h 30, Un naturaliste en campagne ; à 18 h 55, la Pan- 
thère rose; à 19 h 40, Un journaliste un peu trop voyant. 

19.55 Dessin animé : les Entrechats. 

20.05 Nouveaux jeux de 20 heures. 

20.30 D'accord pas d'accord [INC]. 

20.35 Face à la trois : Lionel Jospin. 
Magazine d'information d'André Campana et et Igor Barrère. 
Diplômé de l’Institut d'études politiques, A d'ENA, le pre 
mier secrétaire du Parti socialiste se prépare à la dure 
« baaille contre la droiie ». 

21.40 Série : Marlowe, détective privé. 


.00 Une vie en'chansons : Luis Mariano. 

17.16 Télévision régionale. 
Prop ner. armes des douce régions Sauf à 17: où 
J'on verra sur tout le réseau une vie en chansons ; 
17 hk 30 Fraggle rock: à 18 h 55, la Panthère rose; à 
19 h 40, un journaliste un peu trop voyant. 

19.55 Dessin animé : les Entrechats. 

20.05 Les jeux. 

20.35 Au nom de l’amour : Bonjour dimanche. 
Magazine de P. Bellemare et J.-P. Rouland, : 
Avec Jeun-François Six, président de l'Union des associo- 
tions de lutte contre les solirudes. 


Tholassa. 
Magazine de la mer de Georges Pernoud. 
Mini-coques et maxi-milles, reportage de D. Vadel et 





















































21.40 








































D'après le roman de R. Chandler. 
G. Nevers ; trois équipages ont concrétisé un vieux rêve : tra Xe Une lettre de mel si E PI 
ser pour Brest wade nace signée Eve : Philip Marlowe se lance 
22.25 er Fr oEEE0E J 1Vee sur la piste, dans un univers de clubs de jazz et de trompet- 
ae * Æ° sistes ivres. 
23.10 Cinéma : la Belle Captive. Di © 22.30 Journel. : 
Film de Robbe-Grillet. LE 22.45 A1? 0cnerte de le PREOIRÈqUe netonas: 
"élude à ta nuit. LépI 
935 Variarions sur le thème d'« Au “clair de la lune», Douze millions de volumes sur cent kilomètres de rayons. 


Un trésor de xylographes et d'incunables. d'édition de luxe 
ei de livres annotés. 


wi? \Y< 












M. Carcassi, per Alexandre Lagoya à la guitare. 





22.10 Journal. 23.40 Prélude à la nuit. 
22.35 Bloc-notes de François Mauriac (1953-1970). popore de W. Disney par Robin Richmond aux orgues 
DE Le Front républicain, Guy Mallet. aumont-Palace. 


Millésime 

Magazine du vin de M. Paradis et P. Boubin. 
Au sommaire: votre cave, le portrait d'un vigneron du 
Roussillon ; comment choisir le vin au restaurant, que boire 
avec le roquefor.…. ? 

23.15 Prélude à le nuit. 

Six mélodies, de Granados, par Tereza Berganza, soprano. 


















© RTL, 20 b, Le petit docteur ; 21 b, le Flambeur., film de K. Reisz. 
e TMC, 20 b, Série ; Espion modèle ; 21 h, Zardoz, film de J. Boormas : 
22b 55,Sky Trax 
© RTB, 20 h, Autant savoir : le Salon de l'auto : 20 h 25, À nos amours, 
- film de M. Pialet ; 22 B S, Le monde du cinéma. 
A RP ete en 
e TSR, 20 h 10, Ti : La retraite des vainqueurs ; 21 h 15, 
De 0 emps présent vaisq| 















e Lt 
M. Bolognini. 


e TMC, 20 b, Falcon Crest ; 21 b, Téléfilm : Vacances on vol: 2h55, 
film de la nuit : Mourir à Rome, de Mingozzi. 

e RTB, 20 h 5, Feuilleton : Shogus: 21 b, Grand écran (Philippe 
Noiret) : la Guerre de Murphy, film de P. Yates. 

‘e RTB- TÉLÉ 2, 20 b, Les étsblissements scientifiques setionaux (la 
bibliothèque royale Albert-1®) ; 21 h, Ecritures, magazine du livre; 
21 h 30, Vidéographie. 

« TSR, 20 h 10, Teïl quel ; 20 h 45, Fitzcarraldo, film de W. Herzog: 

23 h 30, Oiles Popor, clown. 


e RTL, 20 b. Les routes du paradis; 21 b, Caroline chérie, film de 
o RC, 20 b, Falcon crest: 21 b, Tim : Sa ÿie d'homme ; 22 h 45, 


Sky Trax, 
RTB, 20 h, Au nom de la loi loi (magazine de a justice) : 2 2H b, Série : 
ei Vie: 21H45, Coup de filon ; 21 b 55, Cargo de 


+ RTB-TÉLE 2, 20 b, Caméra sports. 
© TSE, 20 b 10, Le défi: ee to LES 


The Pointer Sisters. 
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Style « soap » ! 


Plusieurs séries commencent 
cette semaine sur Canet Plus. 
Mañfheureusement. elles ne sont 
pas du même niveau. À côté de 
Mécaic Hel, Étrons Signer dernier grand rôle 

re notre 

sent en tête du supplément), 
les deux autres ne sont pas très 
brillantes. La première, Anar- 
chistes, grâce à Dieu, série bré- 
sienne, promattait beaucoup. 
Tirée du roman autobiogra- 
phique de Zelia Gattai (la 
femme de l'écrivain alien 
Jorge Amado), elle raconte 
l'histoire de la famille même de 
Zetia (titre donné au livre paru 
chez Stock). Ses grands- 
parents, des immigrés italiens, 
étaient venus rejoindre vers 
1920 une colonie d'’arnar- 
chistes dans l'Etat de Sao- 
Paulo. Après l'échec de la colo- 
nie « Cécile » {que le cinéaste 
français Jean-Louis Comolli 
dans le film {a 

Cécile) Emesto Gattai, pas- 
sionné de voitures et de courses 


automobiles, règne Sur sa 
Ferille en patriarche italien. U 


fimé comme dens un € soap » 
assez conventionnel, c'est futile 
et assez médiocre. 
CATHERINE HUMBLOT. 
© Anarchistes, grâce à Dieu, 
premier épisode, le 5 à 19 b 49, Le 7 
è 10 k 50, le 9/10 à 2 h 25. Li 
à à per, un épisode chaque 


Eron de BR 20 ”, 


, . 
Sélection 
DOCUMENT AIRES 
A la recherche des guerriers Nouba. — Une équipa de 


cinéastes espagnols a parcouru 
atteindre quelques-unes de ces 


des milliers de kilomètres pour 
fameuses tribus Nouba, décou- 


vertes par la photographe allemande Leni Riefenstahl. Des mois de 
négociations pour filmer un des peuples les plus fascinants d'Afri- 
que. Les rituels de maquillage, les combats qui rassemblent jusqu’à 


mille 


t est en deux parties, la pre- 


quatre personnes. Ce documen 
mière, le 4 à 16 h 50, nuit du 8 au 9 à 1 h 45. 


Alerte à l'ours polaire. — 
les habitants d'une petite ville de 


Tous les ans, à la mi-novembre, 
l'Arctique canadien voient arriver 


la plus grande concentration d'ours carnivores réputés pour leur 
férocité. Une équipe de cinéastes du National Geographic a filmé 


l'événement. — Le 10 à 16 h 20. 


VARIÉTÉS, DIVERTISSEMENTS 
Les Branchés débranchés. — Une nouvelle série britanni- 


que, quatre marginaux dans une 
F'humaour ne marche pas vraiment 
5à 15h35, MBB7hE. 


érotique. 

LE TÉLÉPHONE SONNE 
TOUJOURS DEUX FOIS =. — 
Film français de Jesn-Pierre 
Vergne (1984). Le 5 à 18h 5, 
8 à9h 35, le 9 à 23h 25. 

Un détective privé cherche à 
coincer un tueur qui se sert du 
téléphone pour ses crimes. 
Parodie de polar façon B.D, 

OUTLAND (Loin de la 
Terre} &. — Film américain de 
Peter Hyams (1981). Le 5 à 
20 h 30, le 8 à 22 h 35, nuit du 
10/11 1h55. 

Enquête d'un shérif dans une 
cité minière du vingt et unième 
siècle sur un satellite de Jupiter. 
De la science-fiction vraisemble- 
ble. Puissance dramatique de 
Sean Connery. 

LA BOUM 2 =. — Film fran- 
çais de Claude Pinoteau (1982), 
avec S. Marceau, P. Cosso. Le 
7à 20h36, le 9 à 8h45. 

Vic a seize ans et trouve son 
Roméo. Même recette que {3 
Boum, mais ne sent pas le 
réchaufté. Au contraire. 

ROELING THUNDER. — 




















Film américain de John Flynn 
(1977). Le8à21h. 

Au Texas, la difficile réinser- 
tion d'un ancien prisonnier de 
guerre au Vietnam. Trop violent 
Pour être honnête. 

LA FUGUE n. — Film améri- 
cain d'Arthur Penn (1975). Le 9 
à20h 35. 

La solitude d'un détective 
privé, ancien champion de foot- 
ball. Brio de la mise en scène 
sur un scénario de « série 
noire » embrouillé. 

LE REPTILE @. — Film amé- 
ricam de Joseph L. Mankiewicz 
(1970). avec K. Douglas, 
H. Fonda. Le 10321h. 
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Les soirées du prochain week-end 














TF1. — 20 h 40, Julien Fon- 
tanes, magistrat: 22 h 10, 
Droit de réponse (les enfants de 
Pétain); O h 15. Ouvert la nuit. 


A2. — 20 h 35, Variétés ; 
21h55, Alfred Hitchcock n° 2 : 
22 h 22, Les enfants du rock. 

FR3. — 20 h 5, Disney 
Channel; 22 h 20, Dynastie; 
23h, Musiclub. 
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TF1. — 20 h 35, Cinéma : 
Deux heures moins le quart 




































































maison menacée de démolition, 
et on ne sait trop pourquoi. — Le 


Un bandit cherche à s'évader 
d'un pénitencier d'Arizona, pour 
récupérer un magot caché. 
Etonnant western dont tous les 
personnages sont des hosss. 
Fois de l'embiguité. 

REPRISES 

Pour les films suivants, lire 
nos commentaires parus dans 
les suppléments 

PAROLES ET MUSIQUES 
5. — Film français d'Elie Chou- 
raqui (1984), le 4 à 8 h 35, le 5 
à Oh, le 6 à 10 h 5. Le 10 à 
23h5. 

GARÇON 5. — Fons 
de Claude Sautet { 198: Les 
à10h15,le7à9h,le9à 
15h25. 

UNE ÉTOILE EST ds su 
— Film américain de 
Cukor {1954}. le 4/5 à 1 h 55, 
leSàSh30,k7è22h25,le 
10à 14h. 

PARTENAIRES mn. — Film 
français da Claude d‘Anna 
(1984). Le 4/5 à 4 h 20, le 7 à 
15h45,le8à0h35. 

THE SHOP OF HORRORS 
{la Petite Boutique des hor- 
reurs). — Film américain de 
Roger Corman (1960), le 4/5 à 
5h35, le 9 à 22 h 20, le 10 à 
0h50. 

LES FAVORIS DE LA LUNE 
#. — Film français d'Otar los- 
seliani (1985). Le 5 à 7 h 55. 

LE TRIPORTEUR 9. — Fim 
français de Jack Pinoteau 
(1957). Le 5 à 22 h 36, le 7 à 
Oh 50, le 9 à 10h 30. 

D.0.A. (Dead On Arrival). 
— Fim américain de Rudolph 
Maté (1950). Le 5/6 à 1 h 45, 
le6à8h46. 

RÉVEILLON CHEZ BOB s. 
— Film français de Pierre 
Granier-Deferre (1984). Le 6 à 
16h 25. 

SAUVAGE ET BEAU 5. — 
Film français de Frédéric Rossi 
(1984). Le 6 à 20h35, ke 9à 
14h,le 1038h45. 

LES RIPOUX nm. — Film 
français de Claude Zi (1984). 
Le7à14h. 





avant Jésus-Christ ; 22 h 15, 
Sports dimanche soir ; 23 h 40, 
C'est à fire. 

A2. — 20 h 35, Maigret; 
22h 5, Projection privée ; 
22 h 55, Musiques au cœur : 
Oh 5, Bonsoir les clips. 

FR3. — 20 h 35. Archipel 
Aquitaine : 27 h 35, Aspects du 
court métrage français ; 
22 h 30, Cinéma de minuit : Is 
Tête d'un homme ; Q h, Prélude 
à la nuit. 


TÉLÉVISION-RADIO 
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8.30 Voyage dens je bleu. 

05 Les temps modernes : Emmanuel 
Bert ; à 10 h, Voix du silence: les 
Portugais, 

1040 La mémoire en chantant. 


11.00 Grand angle : Copéka, avoir vingt 
ans à La Havane. 


chaeve, !. 
J.-P. Hameline. Concert à 








1.00 Les nuits de Frencs-Cuiture. 

7.03 Chasseurs de son. 

7.15 Horizon, magazine religieux. 

7.25 La fenätre ouverte. 

7.30 Littérature pour tous. 

745 Dits et récits :  Liteondelle qui ft 
la pimemps », de M. Genevoix. 


9.05 Ecoute Israël : les objets d'art juif. 

NN ne la pensée 
10.00 Messe, à Saint-Sulpice de Fou- 
11.00 Bérard siècle : entretien 


1200 Des Papous dans la tête. 
13,40 Entre style et cri : entretiens avec 
Michel Seuphor. 


14,00 Le temps de se parier. 
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Déssccord parfait: débat autour 
de cTArt de la fugue», de Jean- 
Sébestien Bach ; à 14 h, Récital de 
ctavecin : Davitt Moroney (œuvres 
de Scariatti, Hsendel, J.-S. Bach}. 











France-Culture 


18.10 MNäcrofims : Bily ze Kick. 

20.00 Les recoins de La rhétorique baro- 
que. 
que: André Masson. les chantiers 
de Dédsis. 








1430 Tcawxz ot jes vipères. de Bears 
Mazsas, 


15.30 Mardis du crées : A. Tarkowski 
au fe cnême comms icône. 

17.00 Méroirs de Cube. 

47.10 Le pays d'icl, à Monbéterd. 








20.30 Musique : mortes da Cube. 

11.10 Répétez. Gt le oaïtre : dans un 
un ateëst d'arctitnciore. 

11.30 Feuilleton : Micotes Ncusby, 

1200 Psourams. 

13.40 Peintres at scebers : Mate Niyler 


220 Les recoins de la baro- 13,00 Subjectit. Bert. 

: « Table ronde », la parier fren- 19.29 : 1400 Un Evre, des voix : tie Vel. 
Dons Re US Nes à Ce, 
latin aux et 

0.05 Ciair de ruit. mn Be 14.30 La table quibiovies, par Ram 
20-20 Le journal du carpe. 35.00 Agora : avec Olaner de Kersauzon 
LUNDI 6 JANVIER #52 Dogs : lecmenes 08 1 ch 16.30 Mesicomanis : let "oies de 
2230 Nuë l'Ensemble ntercontempone. 


1.00 Les nuits de France-Cuiture. 
7-00 Culture matin, 


8.05 Les lundis de l'histoire : ls fauts à 
Rousseau. 

10.30 Musique : miroirs de Cuba (et à 
17.00). 


11.10 Passeport l'avenir : Des 
Even sou les étrennes. 

11.30 FeuiSeton : Nicoiss Nickleby. 

17200 Panorama. 

1340 Le quatrième coup. 

14-00 Un fivre, des voix : « le Roi David », 


de Guy Rachet. 
Väleneuve-d'Asca, l'Atelier de 14.30 Une femme, uns ville : Sarah Bem- 
musique baroque 3e ie, ‘hardt à Belle-lle-en-Mier. 
0.05 Clair de nuit. 16.30 Les arts et les gens : regard 
croisé : à us Mie a POIR : j 
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17.10 fle-de-France, cheï-leu Paris : 
banlieue 89. 


18.00 Subiectif. 
19.30 pannes eolentriques : l'info- 


20.00 asus, mode d'enoi : Gould 
etles « variations 











a.10 Du four su lendemain. 


EME 
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6.00 Feuilleton : Ls chanson des Nbe- 
lungen, 


720 Cuiture matin. 
8.15 Les enjeux intemationsux. 
8.30 Les chemins de = 


17.10 Le pays d'ici : Montbéliard. 

18.00 Sublectif. 

18.30 Las pngrèe dense 8 de 
médecine : lyperthyroide. 





RE ane Tes 
Sex, l'enfant de l'Europe). mégnétiques. 
9.05 Matinée ls science et les 0:10 Dujour auiencemain, 
è act . se 
science où visiile xciéologe. 


10.30 Musique : Miroirs (ot à 17 d}, 
11.10 Ls livre, ouverture sur !s vis. 


15.30 Lenres ouvertes : magaine ai 
17.10 Le pays die à Mombéard, 
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en 


1.00 Les nuits de France-Cuktore. 
7.00 Culture metin. 


3.06 Matinée du temps qui d 
recherche et expérimentat:2n 


10:20 Seuique : mérors de Cubs (et à 
17 heures. 


18.00 Subjectif. 11.10 L'école hors les murs. 

19.30 : 11.30 Feuilleton : Nicolas Niciey. 
l'arpentaur du désert, l'épigraphse. 1200 Panorams : Jean Cocteau. 
20.00 Musique. mode d'emploi : Gould ‘13.40 On commence. Cniquartemure ds 

et les variations le mort de Prandeño. 
20.30 Pour ainsi dire. 14.00 Un Eivre, des voix : 5 A trDiS Jours 
21.30 Pulsations : Djsngologe. de moi 2, de Didier Permerie. 
22.30 Nuits 14.30 Sélection prix helia : « Are dt Que 
0.10 Du Jour su lendemain. J'étas bossu ? », de F. Bfatsoux. 


| 
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1.00 Les nuits de France-Cuiture, 
7.00 Cultare matin. 

8.16 Les enjeux intemetionsux, 
8.30 Les chemins de la connaissance : 


16.50 Létrepphs Lens : Me ra60s amer 


17.10 Loonadidi Monibékard. 
18.00 Subisctif. 


12.00 Panorams. présent (et à 10.50 : Gaspard Heu. 20.20 Des boux pour viro: que peur 
13.40 Instantmé : magazine musical. ser, l'enfant de l'Europe). F ? 
14.00 Un livre, des voix : «Un homme 9.05 Matinés : une vie. une œuvre : 21-30 Black snd blue : Weather Report 
nor, blenc da visage », de Guy Le Jenn Patocks, l'épreuve de !a 22-30 Nuits 
Clec'h. Éberté. 0.10 Ou jour au lendemains. 
France-Musique | 
Schoenberg, 12.30 Concert {donné ls 27 pulet ‘ors du 
UNDI 6 JANVIER Mozart, per FOrchastre symphon- Festwai des Flendees} : œuvros do 
L 6 que das RAL Gabrisb, Willsert, Buoraments, de 
2.00 Les nuits 120 aujourd'hui: lecture Se dm D 0 
: : les 6 
ne rt ES res Lea æ comets. dr. P. Philips. 
14.02 Repères contemporains : Gnas- 


7.10 L'imprévu : magazine d'actualité 
musicale. 
9.05 Lo matin des musiciens : Strauss 
1210 Êa rompu Jeu Le engine 
tomps s 
buissonniers. 


12-30 Concert (donné le 5 décembre à 


tions » de Ligetti, « Sérénade pour 19.10 Premières loges : œuvres da Mas- 

cordes en ré majeur » de Brahms, senet, Moussorgski, par LE Vanni- 

per l'Orchestre de chambre euro- 

péen. dir. C. Abbado. 20.04 Jazz d'aujourd'hui : vient de parat- 
22.30 Les soirées de France-Musique : tre. . 

Poissons d'or ; à 23 h 5, Le club des 20.30 {donné au Centre Pompi- 

archives : Klemperer : à 1h, dou le 14 mai 1985 « les immaté- 





20.00 DORE lon Grue de à pee Pl 


« Snegouratchka » ou € La 
jeune file de neige», de Rimski- 
Korsekov, per l'Orchestre nanonai 
Ge Parcs els cut de Rae 
France, dr. À Veimes. N'E 
L Arkhipova, A. Vederikow, 

T. Siniavskaia, L 


:2320/ Le coudes dù Frenns Miralese : 


le musicien de minuit. Paul Arma, 


nn 
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6.00 Musique légère : œuvres de Don- 
M pr: ne, de or 


7.10 L'imprévu : megezine de l'actualité 
musicale. 


9.05 Le metn des musiciens : Strauss, 
père et füs, « la Vaise en héritage ». 


12.10 La temps du jazz : les elingtoniens 
buissonniers. 
1230 Concert [donné le 19 octobre au 


Grand Auditorium} : œuvres de Dro- 
goz. Penufnik et Kelkal par le Nouvet 
Orchestre philharmonique. 


1402 Tempo primo: œuvres de Sokr, 
J.S. Bach, Beethoven, 


1630 Les 
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: Carole Carniel, plane, “a ennns 
de besset, « Oberfippentanz », per: . 
s n 16.00 : musicolor ou La : 
trompette piccolo, « Der kieine Har- 1.00 Les nuits de France-Musique : 
DIMANCHE 5 JANVIER lekin » pour clarinette, « Aries » pour couleur/son. André Cluytans. 
solo et bande magnét- 15-30 Les après-mii de  France- 7:10 L'imprév : magaane d'actualité 
que, « Kathinka's Gesang » de Musique : les concerts de la RAI musicale. 
2.00 Les nuits de France-Musique : Stockhgusen, par K. Pasveer, Turin, œuvres de Stravinski, Gersch- 305 Le matin des musiciens : 
fiüte, S. Stephens, clarinette et cor win. Franck, | * Mahler. ÈS € m8 pas mot 
7.02 Concert promenade : musique ne ee CGR es tro 19-10 Répertoire itañon. 
viennoiss _{Kralster: 19.30 Spirsles, magazine de la musique 12.10 La pe du je : tes Efingtoniens 
Sveb, Chabrier, Strauss...) 22.30 Las otre de : : er Ë : 3 7 buissonniers. “ à 
à CE h5, Rado- 20.04 ‘aujourd'hui : 2-30 Concert-ecturs : propos 
1000 Mmes 1783 TUE Ke ronde L France et l'Année de l'inde; à 20.30 Concort (donné le 23 septembre, F'année Diderat. Histoire de La crés- 
comédie est passé, ps Oh 30, Guido Canteli à New-York. concours international de tion au XVII siècle, contradichons 
Mozart, ven, M tion pour orgue, Grand Prix de Soint- st ee ne de Drderon, 
12.05 Megszine internationel. MARDI 7 JANVIER M sptième ste, « Gumnr sen 1415 Repères contemporains : Jacque- 
14.04 Disque campect : JS. Bach, Pur  sememmen vre » de Bodson, € Tiento sur Panga 
cell, tves, anonymes des cinquième Lingus » de Cabeniles, « Cycles &f. 1430 Les enfants d'Orphée : collection- 
et septième siècles. 2-00 Les nuits de s térés » de Bodson, «Prélude et neur de sons. 
17.00 Comment  l'entendez-vous ? musique et théâtre en Angleterre. fugue en ut mineur» de Mendets- 15-00 Histoire de la musi 
Maänconis, œuvres de Beathoven, 7:10 L'mprévu : magazine d'actualité sohn, « allées de Lou 18-00 Lez eprès-midi de France 
Puccini, Schumann. es vier, « Prière des orgues » de Satie, Turn nai à Ses 2 re 
+ vivent : le de matin des musicions : Strauss, «Etudes pour agresseurs » de Lou- (donné mai Œuvres 
PS ahadoaieen mes pro ot fils, «l'Empire danse et ver, par D. Éodson, À. Louvi, de Berio, Ghodis, Bosthoven, Mar- 
20.30 Grond concert d'archives {donné 2.10 Le . 22:30 Lan scuéss de France-Shsique BAR e 
: 1 temps du jazz : les efingioniens Les soi L £ 2 ï 
le 22 sombre 1867 où Faal buissonniers, paigsons. d'or: à 23 N 5, jee eub, 19:19 Lez muses en dialogue : magkana 
de Montreux-Vevey) : «Variations 12-30 Concert : {donné le 15 novembre en cürect du Sunset. Re none. 
Sur um thème da Haydn» de au Thétre des à Sas ser ht: Sernière édition. 


Brehms; «les Quare 1empéra- 
ments, thème et quatre variations 


œuvres de Liszt et Sorabins, par là 
De rriose sol L Drenikov et 


102 Pères comtanporum George 
JG: Ue mas coke: collection 


neurs de sons. 


15.00 Côté jerdin : magazine de l'opé- 
rette. 








7.10 L'imprévu, 
musicale. 


3.05 L'orsëäle en collmaçon. 
3.20 Le matin des musiciens : Strauss, 
Père et fils, e En Scène », 


20.30 Concert {éms de Stuttgart) : & Don 
Quichorte, Tant 


. Vananons fantastiques 
sur un thème de caractère chevale- 
resque » de À. Strauss, « Pulçmcia » 
lamtel de Stravinsk, « Les pins de 
Rome », de Respighi, par l'Orchestre 
symphonique de La radio de Stutt- 
Gant, ér, N, Marnner, sol. L, Harren, 
violoncelle, G. Teutel, aito 


22.20 Les soirées de France-Musique : 


es Pécheurs Ge pores aO0h. mur 


qué traditionnelle, « polyphomes » 
me vue « Mugams » d'Averbeide 

















Ne 1158 


Un plan 
‘ d'Alekhine 


bridge 


Ne 1156 


Une convention 
sans danger 


scrabble- 
| . N° 232 


Joie des yeux 
et jeux de Pesprit 
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SE ADI De mu 

, 31. lo: 
IL. Fg3 d6(ui|32 Fest Re 
13. FF#  64(h)133. Rbl 7 
13. F2  C-d7]34. F4 Dée 
14. Dad 80135. çetp) C7 
15. 4 5 | 36. Te! Déé 
16 C3 n6(i)}37. çad$  Cexds 
17, Da3(j) 25136. Tcé Des 
18. Db2 24|39. Fç4 Rb7 
19. CdZ  Re7(ki|40. FxdS  CudS 
20. Chlr(i) Ces] a! Dal! Asendon(q) 
21. Ca ss 

NOTES 

2) Mike préfère 5. Dç2 avec les 
suites posñbles 5... Fb7 : 6. 43, Fxç3+ : 
7. Dxç3, dé : 8. €3, Cb-d7 ; 9. bé, 0.0: 
10. F2 (Mi Wül-aan- 
Zee, 1951) ou $. bd, Cb-d7; 9. Fb2, 
CÉA: 10. De2, C6: 11. hà (Miles: 


Tinman, Wijkaan-Zec, 1981). La par- 


tie Portsch-Timman (match de Hilver- 
sum. 1984) yn grand nes 
théorique : $. + FU7: 6. Fe$, h6; 
7. F4, 85: 3 O8 : 9. Dé, si 
10. dt, éxd5: 11. çxdS, Faç3+ : 
12. Façs. Frd$: 13. 000. Cxç3: 
14. Daç3, F7; 15. hd, 84: 16. CES!, 
Ent: 17. Dez, fxé5: 18. Ds Dé7: 
19. a ee ns: 20. Dag4, TS! 

, 85: 8, Fs3, C4; 
9. BR Bueie : 16 “bxç3, Cxg3 où dé. 

61. Une position connue dont là costi- 
nuation usuelle ct 8..., dé : 9, Fd3, Cb- 
d7: 10. 0-0, D67. À nôter sur 8... 66 la 

9. Cd2. 

d) Une belle idée, qui vient facile- 
ment à l'esprit aujourd'hui, sans qu'on 
se souvience de la partie Alekhine- 
Znoko Borowsky dE Birmingham. 
1526. dans lnquelle Alekhine trouva, sur 
pe dans une similaire, 

Se moyen subtil d'écl les F sur 

ae afin d ES en « davan- 

la con tion un peu incet- 
nas ane 

€) Saas craindre 10..., Fxg2: 
11. Ti, 85 : 12 F3, Fb7 : 13. Fxés. 

fi Maimenant si 10... dé: 11. Ff3! 
selon le plan dAlekhine. 





£) Si 11... éxdé: 12. çudé, Fxg?; 
13. Tgl, Fb7 ; 14, Fac7. d6 : 15. Fx ES oi 
16. Dai+ suivi de 17. Dxa7. 

h1 S112...Cçs : 13. Das. 

41 Afin d'obtenir un contre-jeu dan 
gcreux après 17. 0-0-0, bS!. 

j} Regagnant La case b2! avant de 
joucr ad-a5. 

k1 L'avance du pion à en 23 serait 
risquée, les Blancs pou: Pouvant capturer ce 
Pion par Det, Tbl, Tb3. Cbt. 

4} Un C fin sestège qui vise masnte- 
nam la use DS et la cuse d6. 

m1 Anterdisant l'avance f5-F4. 

n} ina De Les Blancs 
menacent 30. daçS, 31. e, 
Cxç7 : 32. Dubé. " 

e) Si31...,bxçs ; 32 TadSt 

) L'ouverture des lignes, favorable 
aRF, est décisive. F 

au ny à décusé défense conrre La 
tenace 42. DhS+ ou 42 Dhi+. 


SOLUTION DE L'ÉTUDE N° 1157 
V. À. Tehechorer, 1953 
(Blancs : Re?, TI7, Pe7 et a3, Cod. 

Noirs : RS. TEI, PE.) 
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ne JEUX 


L'avantage pq 
Een ce RE que par an 
é7, 2:22 FRS. 


RÈ7 ; 3. Res. ReS : 4 4. RÈ7I et non 
a. Tal : 5. Txé2, T4 ; 6. TE? suivi de 
7. Cdé) : 5. as, Rgë! les Biencs 1e neu- 
vent gagner : 6. ab, LE 7 Txé2, Tra6 
et le pion 87 tombe: 8. Té7. Tg6 ou. 
£. Te2, Ta?. Ni faut remarquer que les 
Blapes ne peuvent gagner parce Qu'ils 
cet le craie. 


L. Tà7= un prerier cobp surpreant, 
e {si 1... Tçl: Té?!, Taçè+ : 
3. RÈS, Toi; +. ad et les Blancs ont un 
gain évidem} : 2. Té7n 42 To2 permet 
äux Noirs de se sauver: 2, Rag7: 


5 & ReS (et non 4. 24°, Tal!}, 
RIT: 5. sd, ReB: 6 a5, Rb7: 7. 26, 
Tal: 18 Txë2. Tres 

La différence avec Le variaute initiale 
réside dans la position du R noir en h7 
et non plus en g8. 

P-TE2r Reë 10 Cas, Ta7 ; I. CE8 
etes Blancs gagnent. 





+ NO GO OO GO © 


abcdef g h 


BLANCS (3} : Rd2, FF3, Ph6. 
NOIRS (6) : RbI, Tal. Pa3, b2 
85, h7. 
Les Blancs jouent et gagnent. 
CLAUDE LEMOINE. 





_ l'est important pour une conven- 
tion de ne étre une source de 
confusion. C'est le cas du «Trus- 
coit Car sn saut à 2 SA sur un 
contre d'appel es1 assez inhabituel 
pour que le partenaire se souvicnne 


qu'il s'agit d'une convention. 





passe 

Ouest a entamé le 2 de Trèfle 
pour la Dame, le 3 et le 6. Le décla- 
ramt a fait tomber en trois fois les 
atouts d'Est (Ouest défaussant un 


Trèfle et un Carreau) et il a joué Le 
2 de Pique sur lequel Ouest a cru 
bun de mettre la Dame et Est le S. 
Ouest ayant contre-attaqué le & de 
Carreau, commen: Havas, en Sud, 
æt-il gagné QUATRE CŒURS 
contre Loute défense ? 


Réponse : 

Il est nécessaire que l'impasse au 
Roi de Carreau réussisse, ensuite il 
faudra ne perdre que deux Piques, 
ce qui est facile, car il suffit qu'Est, 
qui a forcément un gros honneur à 
Pique {sinon Ouest aurait entamé 
Pique), n'ait que deux Piques à 
l'origine comme dans notre donne. 
Après avoir fait la Dame de Car- 
reau, le déclarant a tiré l'As de Trè- 
fle et l'As de Carreau et il a rejoué 
Carreau sans se préoccuper de 
l'adversaire qui prendrait ! 

En fait, Ouest prit et il continua 
Pique, Est fit son Roi sec, mais dut 
rejouer Trèfie. L'Australien Georges 
Havas défaussa alors le 10 de Pique 
et le mort coupa. 


On notera que, pour qu'un 
squecze à Pique-Carreau puisse 

ussir. il faudrait que Quest ait R, 
V. 10 à Carrcau {ou cinq Carreaux) 
et que le flanc ne rejoue pas Car- 
reau, mis Trèfle. 


La corde raide de Sao-Paulo 


Les Américains Hammam, Wolff, 
Stansby, Martel, Pender et Ross, 
jui avaient remporté de justesse (de 
TMPs seulement) la mi finale 
du Championnat du monde contre 
es Brésiliens, ont largement battu 
les Autrichiens en finale au cours 
d'un match dom les annonces ont 
êté parfois peu convaincantes, mais 


le jeu de la Carte brillant. 
+ AD984 

+ V1065 

V9 

x V75 

+RD106 





Ou t entamé le C: 
reau, ondent Wolf. er LE So 


gagné Ce PETIT CHELEM A 
CARREAU convre touie défense ? 

Note sur les enchères. 

Hammam et Wolf sont consi 
dérés depuis des années comme une 
des meillcures paires mondiales e! 
depuis longtemps ils se sont 
entraînés à Jouer une variante du 
Tréfle napolitain devenu Bleu, puis 
Orange. Mais le résultat ici aurait 
dû étre négatif si Ovest avait 
entamé le Roi de Frèfle. 

Pour les amateurs de systèmes de 
Trèfle fort, voici les treize enchères 
de Nord-Sud. 


Quest Nord Est Su? 
Berger Hammam Mein Wolff 
Passe 1 passe 1: 
Passe 1% passe at 
Passe 27 passe 34 
Passe 3 passe 

Passe 4% passe 

Passe 4© passe 

Passe 6Ÿ passe 





L'ouverture de « 1 Trèfle» pro- 
mettait au moins 1? poims et la 
réponse de « 1 Carreau » était semi- 
positive (la réponse de «1 Cœur» 
étant négative). Les enchères 
deviennent naturelles au deuxième 
tour et 5e 1ransforment en Que bids 
tannonces de contrôle) à partir du 
cinquième Lour. 


COURRIER 
DES LECTEURS 


«Je jouais cvec le niort, écrit 
M= D... et on m'a compié une de 
chute de plus pour une renonce que 
j'ai commise vers la fin du coup. 
Que pouvais-je faire ? - 

Rien si la renonce à été commise 
avant la douzième levée. Ajoutons 
que, si à la levée de la renonce, c'est 
voire camp E1 non pas votre adver- 
saire qui a fait le pli, ce n'est pas une 
levée, mais deux levées de chute 
qu'il fallait ajouter. 


PHILIPPE BRUGNON. 





Le Palais du Festival de Cannes 
est chaque année le lieu de rendez- 
vous des mangeurs de pellicule. Du 
10 ie 16 février, ce sont Les athlètes 

des sports de l'esprit qui s'y rencon- 
treront : tapeurs de 
seurs de bois, 
AL » s jones joueurs en 
Les scrabbleurs seront à 
libres tous les jours à 
er b; ; dif de Michel Duguer contre 
«tous ls autres», retransmis par 
RMC ; tournoi paires mixtes le 
soi ET us 
not e en 
disputé Le mere Î5 & diman- 

e inscriptions sont prises 

Bic la FFSc, 96, bd Péreire, 
Et Paris, et les réservations 
congrès), par l'Office 
a tour . Nouveau Palais des 
festivals, tél. : 93-39-24-53, 


L'exercice d'aujourd'hui fera 
appel à vos dons -combinatoires, 
mais aussi à vos souvenirs de ciné- 
phile : les sept tirages proposés cor- 

dent à un mot faisant partie 
‘d'un titre primé, jadis ou naguère, 
au Festival de Cannes. Nous vous 





Horizontalement 


I. Tout à fait d'actualité même s'il 
sie s’agit pas d’une chaude actualité. 

- IL Oora lé sur le cœur. Plu- 
1ôt rude, — Il]. Ne gardera pas sur 
le cœur. On lui conseille plus de 
faire la guerre qué de faire l'amour. 
— IV. Firent des exhibiuions. Dans 
l'histoire, ça se répète. — V. Prirent 
la rête. Produit du meilleur et du 
pire. — VI. Souffle difficilement le 
chaud. Donnai une gponibn 7 
convenable. — VII. diffé- 
rences. Petit esprit. — VIIL Ce sont 
ceux de la terre. Une vraie pomme. 

— IX. Toujours belles quand elles 


sont Join. Elle fait penser au ciel. — . 
X. Remettais sur pied. Dans l'auxi- 


2 8 4 5 6 T 8 9. 10 11 12 





Scrabble Club joinvillais, 25 octobre 1985. 
Tournois au gymnase, rue E.-Moutier, les deuxième et quatrième 


vendredis à 20 h 30. 








liaire. — XI. Avec elles, vous êtes 
bons au moins pour une danse. 


Verticalement 


1. Cela peut être un mouchoir, — 
2. Elles pèsent lourd, et parfois elles 
nt de compter gros. C'est 
de famille. — 3. Firent en sorte 
qu'on leur fasse confiance. — 4. Pour 
une cure, cell est Dès 
qu'on a pu le réaliser, il disparaîz. — 
5. Poursuivie par Zeus. Lancées. 
Possessif, — 6. Jeter des éclairs. 
Contient un peu de rouge. — 
7. Apporent un d'oxygène. Se 
voit à l'œil. — 8. uit de l'esprit 
de contradiction. — 9. Un torrent du 
terroir. Souvent c’est une plaie 
d'argent. — 10. Pour un peu de blé. 
Chez le peintre du dimanche. — 
11. Va au canal. Direction. — 


12. Quelles pommes ! 
SOLUTION DU Ne 386 


Horizontalement 
L Blanchisserie. — IL Euce} 

Lan. — IIE Rée. Américain. — 
IV, Lustré. Etalée. — V. Ur. Oings. 
Diva. — VI Eif. Usure. — VIL. Can- 
tine. Tinto. — VIIL. Onguents. Léon. 
— IX. Noires. ILL Ue, — X. Investis- 
seurs. $ 


Lu 
I. Beriusconi. — 2. Lueur. Anon. 
— 3. Aces. Engiv. — 4, Na, Toiture. 


— 5. Clarifiées. — 6. Hymen. Nnst. 
— 7. pe. Gue — 8. Stress. Sis. — 
9. Suit. Ut Ls. — 10. Escadrille. — 
11. Aliène. — 12 Ilien Tour. — 
13. Ennéagones. 


FRANÇOIS DORLET. 


CAR RANMA> 


16 
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Horizontalement 


1. DEEFIILN. - 2 AEEGNR 
+ 3). — 3. U. — 4. DE- 
GIIRS (+ 1). — S. DEIIIOST. — 
6. EGGINNS. — 7. ACENORRU 
Le 1). — 8. CEEPRST (+2). — 9. AA- 
BETT. — 10. CCLNOU. - 


NOSTU (+2). 13. ACEEMR (+4). 
— 14. ABJIST (+1). — 15, DEENT. — 
16. DEELLLR. 


Verticalement 


17. HMNOSSU. — 18. CELORTV. 
— 19. EEFGIMNU. - 29. AEIINR 
(+1). — 21. DEENIIR — 22 AA- 
CEETT. — 23. ABELLNST (+1). — 
24, ABENSU (+ 1}. — 25. RELNRTU 
(+1). — 26. ACEIOSTT. - 

27. CÉEEGNR. — 28. ABILNO. — 
2. CEOPST. — 30. ÉEILORTT. - 
31. ABENRU. — 32. ADEIRTUU. -— 
33. AEEPRT (+ 7). — 34, EESSSU, — 
35. AEIMNNU. . 


faute de 


offrons en plus le Lom du réalisateur 
et la date du film. A vous de trouver 
le titre. Exemple : avec le tirage FI, 
D 1969, vous devez trouver 
4f. 


1. AALOPRST. Delannoy., 1946 : 

ACEILMR, De Sica, 195]: 
EEGINRSU, Wyler, 1957; 
ABCEENS, Colpi. 1961 : 
AEEGMRSS, Losey. 1971 ; 
EEIORRVU, Pietri, 1972: 
ABMORTU, Schlündorff, 1979. 
Solutions en fin d'arricle.) 


NAupuI 


_ 


(a) v.i., étouffas un feu de mine avec 
de la boue. 


Utäisez un cache afin de ne voir que le premier tirage. En bais- 
sant le cache d'un cran, vous découvrirez la solution et là tirage 
suivant. Sur ta grille, les rangées horizontales sont désignées par 
une lettre de A à O : les colonnès, par un numéro de 1 à 15. Lors- 
que la référence d’un mot commence par une lettre, ä est hori- 
zontal ; par un chiffre, il est vertical. Le tiret qui précède parfois 
un tirage signifie que le reliquat du tirage précédent a été rejeté, 
ou de consonnes. Le dictionnaire en vigueur est 
le Patit Larousse illustré (P.L.1.) de l'année. 















(b) arbre africain. DEVORAIS 
3 points. perd 
(c) fait d'uriner moins. 


Solurion des ris 
Mrs Lt none CE “ Mincie à à 
Seigneur : 4, Une 
ra a . se ae 5. Men 
7. Le Tambour. ia 


MICHEL CHARLEMAGNE, 


= Prière d'adresser 1oule correspon- 
dance concernant cette rubrique à 
M. Charlemagne, FFSc, 96, bd Pereire, 
75017 Paris. 








SOLUTION DU Ne 386 


Horizontalement 

k POLICIER. — 2. IMAMAT. - 
3. IRISANT. — 4. UROPODE. - 
5. OCRESSE 6. OUARINE, singe 
hurleur (ENROUAI, NOUERAL RE- 
NOUAÏI). = 7. INFECTE. — 
8. ASIENTOS, contrats (AS- 
SON - 9. TAJINE. — 

0. PRENDRAS. - 11. AMBRERA 
IBRAMERA. EMBARRA). - 
12. DENOUA (DOUANE). 
13. COURSIER (CROISEUR, SE- 

COURIR, SOURCIER). — Re RES- 

SAC (CASSER, CESARS, CRASES, 
CRASSE, SACRES. SCARES, SE- 
RACS). — 15. EXHEREDE. — 16. SA- 
FRAN. 


Verticatement 

17. PICOTIN. — 18. APERÇUE 
(EPUCERA). — 19, ORIGAN (AGO- 
NIR, AGRION, IGNORA, RO- 
GNAI). — 20. RIFAINES (FREI- 
NAIS, INFERAIS). — 21. ISOËTES 
{TOISEES). — 22. INCURIE. - 
23. CITADINS (SCINDAIT). — 24, 
INUSITE. — 25. ENTRAIDE (AIDE- 
RENT, DENTAIRE, DERAIENT, 
ETEINDRA. ETENDRAI). -— 
26. APOLLON. — 27. ous - 
28. TIMORES {ROTIMES). — 29, IL- 
LUMINE. — 30. ALENOIS. — 
31. NIRVANA (NAVARIN). 
32. TINETTE. 


MICHEL CHARLEMAGNE et MICHEL DUGUET. 
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LE Le de la Semaine 


Au Poulbot gourmet 


C'est un ami gourmand, Pa- 
trick Ladroue (de Fréquence- 
Montmartre}, qui m'a fait dé- 
couvrir, sur « sa » Butte, le bon 
Jean-Paul Langevin, neuvement 
installé dans une toute sim- 
plette maison. Je m'y suis ré- 
galé. Entrées de 24 à 76 F (le 
foie gras de canard maison), 
plats de 45 F (l'andouillatte de 
chez Duval — AAAAA) à 
90 F (filet de bœuf au sabayon 
béarnais), en passant par la poi- 
vrade de sanglier, châtaignes et 
poires au vin (75 F) ou la petite 
daurade farcis (58 F1. Un fro- 
mage de jour (ce qui est sa 
gesse dans une petite maisan) 
et de bons desserts. Jolie carte 
des vins, dont un côte-rôtie 
Louis de Vallouit 1983, remar- 
quable (130 F). Il y a quelque 
trente ans, nous buvions déjà le 
vin des Vallouit avec Cur- 
nonsky ! 

J'étais fier de cette bonne 
adresse nouvelle lorsque sont 
parus les Guides 86. le Bottin 
gourmand donne une étoile à 
Langevin et le Gault-Millau une 
toque : les bons appétits se ren- 
contrent | 


@e Au Pouifbot gourmet, 
39, rue (18) TéL : 
Fermé le diman- 

che soir, et du 17 au 15 janvier. 


Le Drusstorien 


Descendons des hauteurs 
(géographiques et gourmandes) 
pour reconnaître qu'au Rond- 
Point, devant les jets d'eau ély- 
séens, le premier étage du 
Drugstore {a marché aux dro- 
gues » en traduction libre) est 
un endroit des plus agréables. 
Régal des étrangers et des pro- 
vinciaux, — touristes, et pour- 
quoi pas ? — régal (modeste 
mais sûr) pour les amateurs de 
fruits de mer et de quelques 
plats très honorables (la raie au 
fromage : 61.80 F et le gigot en 
civet aux oignons confits : 67 F 
par exemple). 


Service souriant de jeunes 
personnes gentiment habillées. 
Desserts « drugstoriens ». Excet 
lents pains du Fournil de Pierre. 
On sert le soir de 19 heures 
{avant cinéma) à 1 heure du 


matin. Les déjeuners sont aussi 
courus. 

e Le Drugstorien, 1, av. 
Matignon (8°). Tél: 43-59- 
38-70. Tous les jours. 


PROVINCE 
. 
Jean de La Fontaine 
s A « 

à Château-Thierry 

Dans la ville natale du « Bon- 
homme», c'était — à honte ! — 
le désert gastronomique. Il a 
fallu transformer une ancienne 
cordonnerie en salle à manger 
Louis XIII rustique et un bon cui- 
Sinier pour réussir le miracle. On 
savait que Guy Girard (venu du 
Petit Coin de la Bourse, où il 
n'avait jamais été remplacé) 
était, sous des dehors tempé- 
tueux, un homme affable. Le 
voici homme à fables, si l'on 
ose dire {on les lit, joliment 
peintes sur bois, en décor). 

Aidé de deux jeunes de son 
ancienne équipe, rajeuni de dix 
ans après avoir coupé sa barbe, 
il mitonne de la même admira- 
ble façon ses plats pleins de sa- 
veur, du sandre à la nage au 
beurre blanc au pot-au-feu de 
lapereau à l’ail doux. Puis le ro- 
quefort Gabriel Coulet, l'unique, 
avant le feuilleté chaud aux 
poires à la dijonnaise. Un menu 
wesk-end (140 F net) de trois 
plats, fromage et dessert Un 
saumur-champigny à 47 F peut 
l'accompagner, excellent. A la 
carte comptez 200 F. 

© Auberge Jean de La Fon- 
taine, 10, rue des Filoirs à 
Château-Thierry (02400). TéL : 
83-63-89. Fermé dimanche soir 
et lundi. 


Le Gonfalon 

N . SOA 

à Germigny-l'Evêque 

En allant voir Girard (ou en 
en revenant), faites un petit dé- 
tour par Germigny-l'Evêque sa- 
luer, au Gonfalon, la cuisine 
d'une Dame d'ARC, Line Coiubi. 
Une « hostellerie » des bords de 
Mame (quelques chambres) et 
une cuisine qui mérite le détour. 
A la carte 250/300 F. 

® Le Gonfaion, 2, rue de 
rEglise à -l'Evêque. 
Tél : 64-33-16-05. Fermé landi 
soir. 

LR. 





Miettes 


© Dans sa « Lettre » gene- 
voise, Jacques Souvairan raconte 
ous, pour le sommet Reagan- 
y et tandis que Gérard 
père et fils, les grands « cigariers » 
ce Genève, avaient fait venir tout 
saécialement de Cuba un « rouleur de 
cigare » de La Havane, le gouverme- 
ment fédéral reçut les deux prési- 
cents au Pommery brut. 
@ Jean Biraben {en occitan 
« tourne bien »} un Béarnais solide et 
travaillant en famille les produits du 
terroir, ouvre une boutique à Paris 
{74, av. Paul-Doumer, 16°, Tél : 45- 


04-33-64) arrivages directs de foies 
oie et canard frais et les produits et 
plats traditionnels du Béarn et de la 
Chalosse. 

© L'Alsace à Peris (Champs- 
Etysées) ouvre une boutique, ambas- 
sade gourmande de cette belle pro- 
vince. On y trouve le foie gras mais 
aussi les knachs et les saucisses de 
foie, les eaux-de-vie blanches, le 
munster, le kouglof et bien entendu 
les choucroutes : 10, rue du Colisée, 
8e, Tél. : 45-62-54-85. 


LR 








Vins et alcools 


CHAMPAGNE Claude DUBOIS 
A la propriété LES ALMANACHS 
VENTEUL 51200 ÉPERNAY. Tél. 26-58-48-37 
Vin vie en foudre. Tarif sur demande. 


-Aux quatre coins de France 


BORDEAUX cui réitare 


Saint-Ferme - 33580 MONSÉGUR 


VINS FINS D'ALSACE médaillés 
CHARLES SCHLERET propriétaire 
viticulteur à 68230 TURCKHEIM 


Qualité, simplicité, nouveauté 


Pêéle-mêle de fin d'année, 


ES associations de consom- 
mateurs ct leurs revues 
semblent en général plus 

soucieuses de leur V 

que de leur santé, et c’est dom- 
mage. Le Laboratoire coopératif, 
par contre, en son bulletin bimes- 
triel, se penchait sur ces pro- 
blèmes vitaux, trop igés des 
Français et eût mérité une large 
audience. Il est vrai que ses ana- 
lyses génaient le mercantilisme de 
la bouffe. Financé par les coopé- 
ratives de consommateurs en 
grande partie, le Bulletin doit ces- 
ser de paraître. On le regrettera 
avec un peu de ue : Lin 
en avait un peu plus parlé, si 

avait eu plus abonnés. 


Que M. Alain Gaussel, son di- 
recteur, veuille bien en tout cas 
accepter nos remerciements pOur 
son action passée et l’aide appor- 
tée à la gastronomie, Gastronomie 
qui, comme chacun le devrait sa- 
voir, est avant tout qualité du pro- 
duit. 

ÆEb bien! mais, la campagne 
lancée par un lecteur, M. Claude 
Koch, contre les appellations ridi- 
cules porte ses fruits. Le sottisier 
cette fois s'enrichit d'un envoi de 
M. André Hélard, qui à relevé, 

un concours gastronomique 
des chefs bretons, un turbot mi- 
cuit en spirale aux oursins de mer 
et brick d’huîtres, un mille-feuille 


MAISON 





L’arc-en-ciel du « blanc » 


En janvier, des tons forts. 


RADITION oblige, janvier 

reste le «mois du blanc». 

Celui pendant lequel 

grands magasins, boutiques et 

vente par correspondance rivali- 
sent de prix en promotion. 

Dans le foisonnement des nou- 
veautés, les parures pour le lit 
remportent la palme des créa- 
tions. Les couleurs tendres y 
côtoient des tons forts et le gris se 
décline du «perle» très doux au 
presque noir. 

Pour s'évader des draps aux 
motifs floraux, quelques thèmes 
se développent, ébauchés l'an der- 
aier. Dans la gamme des «exoti- 
ques», la parure «Omaha» de 
Dorma a des motifs fondus, d'ins- 
piration africaine, tandis que 
«Paréo» de Bassetti éclate en 
larges taches de jaune, rouge et 
violet. Très japonisant, <Bam- 
bou», collection boutique 
d'Agalys, joue sur le noir et le 
blanc, avec des bâtonnets entre- 
croisés. Un beau motif cachemire 
est traité en camaïeu de bordeaux 
pour la parure «Népal», création 
des Galeries Lafayette. 

Si les dessins géométriques sont 
présents dans toutes les collec- 
tions de draps, les carreaux expri- 
ment la tendance de l'année 1986. 
Pour sa première collection de 
linge de maison, Georges Rech a 
conçu un ensemble de lit à grands 
carreaux pastel, ponctués de gris 
foncé. «Cambridge» d'Agalys est 
structuré d’un motif prince-de- 
galles géant, marine et blanc, res- 
sortant sur un fond granité. Oli- 
vier Desforges joue la fantaisie 
avec un drap à impression de 
mini-carreaux style tartan écos- 
sais; les taies unies, bleu ou vert 
vifs, sont ornées d’un «nœud pap» 
écossais placé en angle. 


Dans le sillage des tissus 
d'ameublement, les rayures ani- 
ment plusieurs modèles de draps 
de style très moderne. À La 
Redoute, des rayures tennis hori- 
zontales blanches se détachent sur 
un fond noir ou gris; les taies, à 
grands a-plats noir et gris, sont 
traversées d'une large bande blan- 
che. Un jeu de rayures, en marine 
et rouge, est imprimé sur un 
contrefond grisé bien pour le drap 
«Roberto Stéfano», création du 
Printemps. 

Le talent protéiforme de Zofia 
Rostad lui permet d'aborder, avec 
la même réussite, le style naïf et 
l'abstrait. Elle a imaginé, pour 
une parure de lit. un graphisme 
linéaire noir ponctué de taches 
vives donnant un effet de mosar 
que («Craquelé» Elvé). En hom- 
mage au peintre Sonia Delaunay, 
les 3 Suisses éditent une housse de 
couette et des taies reproduisant 
un tableau de l'artiste. Très 
contemporain également, l’ensem- 
ble de lit «Labyrinthe» de Des- 
camps, style Primrose Bordier, est 
imprimé de motifs péométriques 
de couleurs primaires soulignées 
de gris. 

Très sophistiqué, l'un des draps 
de la première collection de linge 
de Rochas est imprimé d'une den- 
telle noire sur fond blanc. Autre 
opposition de noir et blanc avec 
une amusante parure de Sylphe 
de Fremeaux, entièrement recou- 
verte d'une partition de musique. 

Les couleurs douces n'excluent 
pas un brin de fantaisie. Pour évo- 
quer la mer, le modèle «Deau- 
ville» de Givenchy est imprimé 
de rubans-vagues en bleu et rose; 
«Baltimore» de Cacharel est par- 
semé de gros coquillages de tons 
nacrés. 


JANY AUJAME. 


INTÉRIEUR BAIN 
56, rue Amelot 75011 PARIS 


Tél : 43-55-84-43 


Une boutique nouvelle dans votre quartier, pour Le plaisir du bain : 
des accessoires, des douceurs, des senteurs, des idées-cadeaux, 
des petits meubles, un service décoration. 

Ouvert tous les jours de 10 h 30 à 19 h 30 
Dimanche 10 h 30 à 13 heures - Fermé le lundi 
















de légumes aux herbes asiates, un 
panaché de rrois poissons à 
l'écume du rivage, un ris de veau 
et son baluchon marin, etc, Et ce 
lecteur spirituel propose l'étude 
obligatoire des Précieuses ridi- 
eules à l'école des «énarculi- 
naires » ! 

Dernier courrier des lecteurs. 

Grands compliments pour Le 
Régent (avenue Durand-de-Gros 
à Rodez (t€L : 65.67.03.30). qui 
« mérire une étoile au Michelin ». 
Mais cette étoile il l'a... au Bottin 
gourmand ! Par contre ni le Mi- 
chelin ni le Bottin ne signalent, à 
Haybes (en Ardermes, À quelques 


kilomètres. du Fumay}, l'Hôtel 
Jeanned'Arr. Ur lecteur enfin 
s'insurge — et avec raison — 
contre les « brasseries » où Fon 
fuse de vous servir avant 12 b 30 
ou 19 h 30 comme cela se faisait 
naguère et se fait encore chez nos 
voisins. C'est sans doule RE ques 
tion d'horaires du nel et de 
charges sociales. Mais il est sûr 
que ke succès du Priir Salé 499, 
avenue des Ternes. TE. : 
45.74.1051) vient de ce que l'on 
y sert, de 12 heures à 23 heures le 
petit salé non-stop (et aussi quel 
ques autres plats et fromages cute 
rects ct de prix modeste). 
LA REYNIÈRE. 


PHILATÉLIE n° 1929 


Le ci ire du Front... 
Populaire célébré par un 
tim soulignant -<Les loi- 
sirs >» d'après une œuvre de 


Léger. Vente générale le 3 février 





ER 2,20 

Format 36x22 mm. F, 50. 
Imprimé en hélio, d': l'œuvre 
de l'artiste, par l'Atelier de Péri 


gueux. 

Mise en vente anticipée les : 

dati , de 9 à 18 heures, 
au bureau de poste temporaire 
ouvert au Musée de La poste, 34, Bd 
de Vaugirard, Paris-15° Obliéra- 
tion « PJ. » 
— 1" février, de 8 À 12 heures, à la 
RP. 52, rue du Louvres, Paris-1" 
et au bureau de Paris 41, 5, avenue 
de Saxe, Paris-7e, Boîtes aux {ettres 
spéciales pour « P.J.». 


Tricentenaire des relations. 

as avec la Thaïlande, 
timbre annoncé la semaine der- 
nière, bein Egalement en vente anti- 


cipée les : 

— 25 et 26 janvier, de 9 heures à 
18 beures, par le bureau de 
temporaire ouvert dans le hail 
d'honseur de l'hôtel de ville de 
Brest (Finistère). Oblitération sans 
mention « P. J.». 

— 25 jauvier, de 8 heures à 
32 beures, au bureau de poste de 
Brest Principal, avec boîte aux let- 
tres pour l'oblitération, sans men- 
tion « P. J. ». 


‘le soufflé 
:, Sa cuisine française 

& et ses souiiés 
36, rue du MONT-THABOR 
{près da le pince Vendee} 
Réservation : 42-60-27.19 
Fermé le dimanche 


chez georges 


de restauruteur 
“à la porte maillot” 


tél. : 45-74-31-00 
vous souhaite 
une bonne et heureuse année 


Alliance française. 

— à Jérusaiem ({lsratl), pour 
célébrer sa création. ua bureny 
temporaire des PTT se tiendra, Le 
6 janvier, dans cette ville. Seuls les 
timbres français pourront être obli. 
térés par le cachet de ce burcau 
temporaire français à l'étranger. 

En raison de la publication tar- 
dive de cette information par les 
PTT. un délai exceptionnel de huit 
semaines — après La date — ex 
accordé pour obtenir cette ablitéra- 
tion en France. Conditions habi- 
tuelles aux “PJ,e, adresser à : 
M. le Receveur des Bureaux Temt- 
poraires, 61-63, rue de Douai, 
75436 Paris Cedex 09, 


e COTE-D'IVOIRE : double arni- 
versaire, 2% de l'adhésion à l'ONL «1 
A0 de F'Organisation, souligné par un 
timbre de 100 F (CFA). Format 
48 x 27 mm Impression offset, par 
Edile. d'après une maquette de 
L'Arquer. : 

« WALLIS ET FUTUNA : e0 bam- 
mage à Albert Schweitzer (1875-1965), 
en tant qu'organiste, il à été émuis un 
timbre-poste de 50 F (CFA). Le doc- 
teur, prix Nobel de ia paix 1952. fui 








+ CONFÉREN par les mem- 
bres de l'Académie de philatélie, le 
11 janvier à partir de 10 heures ct, 
l'après-midi, de 1-3 h 15. Salle des confé- 





Cette information nous est parve- fentes, te Bd de Vaugirard, Paris-15. 
puc après la mise en page de notre 
chronique n° 1 928. ADALBERT VITALYOS. 
Rive droite 








CROP AO EPL) 


ALA BONNE TABLE “adm 


42, r. Friant, PARKING. Spéc, POISSONS. 


TT ARR 


Lists 


EL PICADOR, 80, bd des Batignolles, 
43-87-28-87. Espagnoles ct françaises. 
Paclla, Zarzuela. Bacalso. F. fandi, mardi. 








RS EEE 
RELAIS BELLMAN, 37, r. Franç.-1e, 
47-23-5442, Jusq. 22 h 30. Cadre &lég. 
F. samedi, dimanche, 


DIE 22, r. de Ponthieu, 42-56-2396 
55. r. P-Charron, 45-63-52-76 
Nouvelles spécialités thaïlandaise dans le 
der. G je chinoise, vietnan 
142, av. des Champs-Elysées, 43-69-20-41 
COPENHAGUE, |* étage. 


FLORA DANICA, et son jardin r.d.c. 
SAUMON, RENNE, CANARD SALE. 


È : GOBELINS 


ENTOTO ice 1m Nertmem 1 
Spécialités éthiopiemnes. 








LES HALLES 


CAVEAU E-VILLON, 64, r, Arbre-Sec, 
42-36-1092. Ses caves du XVe, F. dim. 
PMR. 150/170F. 


LE PICHET, 174. rue Ordener, 
46-27-85-28. Prod. Sud-Ouest. Gril. 
poisson F. dim. 






CNET 
LE VILLARS PALACE. M. Tail 
propose ses tés : POISSO 
EDRULLAGES bac dHUIPRES. 
3 salles. Pianiste L L srs Ek 


4, r, Descanies, Ouv TLI 43263808 
et 25-50. Ouvert le dimanche. 





(Publicité) 


INDEX DES RESTAURANTS PAR QUARTIER 




















MONTPARNASSE CRE: PETITE CHAISE, 36, rue de Grenelle, 
LA GUÉRITE DU SAINT-AM ATHANO POISSONS DE 42221335. Men 7830F Ouv. 1j. 
an 43-20-64-51. T.L_J. Se ré CE pee 12 

di: au : as 
Péc: de polsmou ei crustacls. 19 à A Hal net land, GUY 
TORRES LE 3 CUISINE ET à 
BOURGOGNE. 3, rue Erard, 12e, TMOSPHÈRE 

L'AUBERGE DES DEUX SIGNES F. dim. 43-07-41-78. Plats du marché, 


46. rue Galande,, 5. F. dimanche. 


43256, 004. Put me Lopuee | MENU 
Mens 180 F (vin, café, S.C. à déjemer. | LS Se D 
MEECNCTEENEEN 45-22-2362 Cassouler 78 F. Con! 78 F. 


LE REPAIRE DE CARTOUCHE 
47-00-25-86 - B, bd Filles-du-Calvaire, 
1e, F. sam midi et dim. 








LA FOUX, 2, ruc Clément (6). F. 
dim. 43-25-7766, Alex aux fourneaux, 


CNRS RARES ESS 











6, rue Mabillon, 6", 43.54-87.61. 


RENE TE 
ALSACE A PARIS 55" 


9, pl. St-André-des- Arts, 6, SALONS. 
Dégustation d'huîtres et Coquillages. 


| 
| 
BRÉSILIENNES | 
| 
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| Herman Leonard dans « l'Œi du jazz » 


Hé < Recgtémof une Hsare » sd 


hi 
aol 
HS 
CE: 


È 
3 


ra ms 
ji { 
ne FE 
ji: si 


souvient certainement 
… voilà que Ja seconde vague, 


È . Join d'être courant... 


PHOTOGRAPHIE 


À terne, sans doute; ÇA risque 


4 à 26m de cn, 7006 per ii ee ; 





mn 





1 La ae eat ne to à ar mo ré Onse, 

des débuts fracassants de Robert Combas et 

: d'Hervé di Rosa, abusivement classés sous ce curieux label. Eh blenr 

sans crier gare, arrive déjà dans noS murs 

avec ia bénédiction de Robert et d'Hervé. Le groups Vero —‘un jou de 
venus 


de 


K An digestion trop il 
Re dans le notes de l'exposition : « Jo suite mes moube, je 
: peins mes personnages ot c'est beau. Ça ne suffit pss ? » Fnua 
d'être un pau court. Eñ, attendent 
. le verdict de ls maturité, Yaro. en effet célèbre ses trois ans d'exis-, 
ee das 










“Art perde de Let à Lara 


un photographe autrichien et-un 
nd us dans un même dir de l'Orient, 

















‘possible, le major C 


mr An Tam? : Dans toute 


.. devant TE aie 
S 

en 6 Un me souvenais des 

mots de Fais aller saluant son 


air 
Sp LE inoffaçable de Chet Chet 


de toit a nee en Pleine 
re du jour, mais cela 
rien aliéré sa beauté » ; 

don cnveloppé L lumière et de 
fumée, } Her- 


man Leonard si jrioinés de 
Mais 


. 





n'a en, 
Gor- 


THÉATRE 


TROIS COMÉDIES DE SACHA GUITRY 
Le goût des choses inachevées 


C'est avec onze mois de retard 
que nous allons fêter le centième 
anniverstire de la naissance e 
Sacha Guitry, en assistant, 
mois de jaovièr 1986, à trob à trois æ 
ses comédies, le Veilleur de nuk, 
la Prise de et Fai- 
Sons un rêve, qui sont, toutes trois, 
de la de l'auteur 
puisqu'elles datent respective- 
ment de 1911, 1912 ct 1916. 

Seul Sacha Guitry aurait su 
trouver lui-même les mots, un peu 
espiègles et pas mal mélancoli- 
ques, pour dire les raisons de ce 
retard, pour s’en moquer. 

Il était donc né le 21 février 
185. à Saint-Pétersbourg, 

2 perspective Nevaki Son père, 
He qui avait alors vingt-cinq 
ans, et qui alisit devenir l'an des 
plus grands acteurs français, avait 
signé, trois ans plus tôt, en 1882, 
un contrat par joauel D sen 


gtait à jouer pendant 

au théâtre Michel de Saint- 
Petersbourg. Le parrain de Sacha 
fur le Tsar et ce même 
prénom fut donné à l'enfant, maïs, 
tout de suite, on n'employa que le 
diminution, Sacha. 

Quand Sacha eut quatre ans, sa 
mère et son père se U 
est reconnu que les eufants de cet 
âge vivent plus ou moins bien le 
divorce des parents, c'est selon. 
Sacha Guitry le véent on ne peut 
plus mal X en souffrit affreuse- 
ment, ct il ne s'en remit jamais. 
« Ne pas pouvoir se dire qu'on se 
souvient d'avoir vu son pêre et sa 
mère à La même table, n'avoir pas 
vu leurs deux visages penchés au- 
dessus de votre lit Pal Lu 
avez été malade, c'est affreux, 
plus tard», at-il Ecrit. Le mot 
pan se os « plus 

LA 


avec lui, ont reconnn que, malgré 


l'intelligence de ce qu'il a 
goutte ue eue, 


pabli 

l'amitié, et que jamais il n'eut 
avec qui que ce soit un réel 
moment. d'! Son extrême 


courtoisie, son extrême 
sité, son extrême gentillesse, 


+ Ë «SUNDOWN », de Henry Hathawey 
Gene Tierney et les guerriers 


Sundown, qu'on traduirait Her 
coucher de soleil » 


‘ ralement 
plutôt que « crépuscule »,.est unc 
curiosité. 


projeté pour la premiése 
fois sur les-écrans américains fin 

1941, cinq semaines avant entrée 
‘en guerre des Etats-Unis, il parte 
assez cruellement la marque du 


| temps et se termine par un préchi- 


sur les mérites combinés 


prêcha 
. du soldat et du prêtre. Henry 


Hathaway, le réalisateur inspiré 
des Trois Lanciers du Bengale, 
mais aussi de Niagara, en signe la 
mise en scène avec une turbu- 


-lence, un côté piaffant, qui font 


merveille. Rien ne tient debout, 


ts dans sa 
LE le producteur Walter Wan- 
ser frôle ie involontaire et 


pourtant nous divertit sans 
remords. 
Une bien jolie 


Gurasienne, Zia 
ré (Gene Tierney), débarque d'un 
Avion en pleine nature, au 


Kenya 
Elle est accueillie parles: indi- 
gènes comme 1inc amie, sinon 
comme une sœur. Nous 


: afiniment | compli- 
“| né, elle est d’abord Fa fille d'un 
riche marchand. 


arabe et d'une 

Étanpaise, .se découvrir aux 
dernières héritière d'un 
go Bleus, a d'une sr de 
ean Routh britannique, qui est le 

her et le modèle de celui 


MT quels ve niincs, D Crav 


(Bruce Cabot 
La guerre européenne sème #2 
ravages, les Sbanzis, né tribu de 
bois sauvages, mäuipulés par un 
tratiquant d'armes, agent des 
reçoivent des armes et 
se révoltent, ‘Un æmajor Thompson 
avant la lettre, au 
ombes 
Jj, c8t où 


Nairobi pour rétablir l'ordre-occi- 


dental dans cet avant poste de la 
civilisation. Il y retrouve une 
pre tribu de blancs dont un 

Italien qui haït le fascisme 
(Joseph Calleia), un chasseur 
américain échappé d’un vieux 
film d'aventures (Harry Carey). 
Six hommes au total, dont l'idéa- 
liste Crawford. 

Tout se complique quand Zia 
joue le double, voire le triple jeu, 
pour le triomphe de ia cause 
anglaise, mais au grand dam de ce 
même Crawford, qui se met un 
moment à douter de son élue. 


ple béni, maïs par ordre hiérarchi- 
que inversé, l'Italien en premier, 
le major en dernier, après un long 
discours patriotique. Nous 
sommes tout du 
blanca, de Michael Curtiz avec 
Humphrey Bogart et Ingrid Berg- 
man, savoureux qui fit 
les délices des spectateurs 
assoiffés d'évasion en 1943. 

Henry Hathaway sauve les 
meubles parce qu'il saït filmer des 
bagarres, combats sanglants, 

des 


ir l'adorable et à inquiétante inter- 
prèté de Loire À ‘(1945) et de 
Péché mortel (1946), la jeune 
vedette n'est encore qu'un faire- 


«vraies», mais elles étaient nn 


pour supporter un malaise de 
vivre qui commença un jour de 
1889, à Saint-Pétersbourg. quand 
sa mère prit le train pour la 
France. 


Seconde souffrance de Sacha 
Guitry : son apparence physique. 
Il ne se trouvait pas beau. « fes 
traits sont empätés, mon regard 
es? imprécis, Je n'ai rien qui soi 

apparemment spirituel, ail 
At et c'était vrai, Mais 1 oublie 
de dire qu’il sut rétablir ces 
défauts pas l'ascendant prodi- 
gieux d'une inimitable voix, dont 
le timbre et les i 


optiques, si bien que À pré. 
sence physique de Sachs cha Guitry, 
sur seine, irrésk 

Il a été l'un des pes pu 
< musiciens de la voix parlée », 
Mrs mru denied 
ble de transcrire des partitions 


plus d'une fois écrit, sur la musi- 
que, des choses remarquables, _ 
témoin ceci : « La musique est 
une L universelle don: on 
seit que c'est de l'allemand, de 
l'italien, du polonais, et qui pro- 
voque le miracle de vous faire 
comprendre, pendant quelques 
minutes, du polonais, de l'i ttalten 
et de l'allemand. » 


Le théâtre a ét6 sa vie, son pou- 
mon artificiel, son goutte-à- 
goutte. En 1952 (il est mort cimq 
ans plus tard), il a calculé qu’il 
avait joué 15 000 fois la comédie. 
Il a écrit cent vingt-cinq pièces de 
théâtre et trente films, il écrivait 
d'habitude ses pièces en trois 


inca— jours, à raison d'un acte per jour. 


I ne donnait pas à ses œuvres plis 
de mérite qu’elles n'en avaient. 
« De toutes mes comédies, disait- 
A celle que je préfère est sans 


doute Nono. Certe œuvre-là est 
me US de 
es et elle n'ust pas 


par le « métier ». 1] disait 
« Mes pièces sont des croquis, des 
esquisses, que la crainte de men- 
tir m'empêche souvent de termi- 
ner ou plus exactement de figno- 
Jer. J'aï ce goût des choses 
inachevées, parce que rien ne finit 
jamais. » 

Pour lui, un regard, trois pas, 
sn Br QUE 2e Dane, noie 
autant de sens que les paroles, 
C'est pourquoi, aujourd’hui, le 
texte imprimé de ses pièces est 
comme un vestige, presque une 
épave, défiguré, insaisissable. Ces 
= esquisses » qu'ont été ses pièces, 
il les modelait, les animait, les 


cinéma, aucune des « règles» du 
métier. 


C'était la personne singulière 
des acteurs, et son jeu propre, qui 
étaient la vie de ses pièces, qui 
étaient son théâtre. Souvent, au 


cours des quand un 
acteur RENTE une Féplique, 
Sacha Guiury, sur un ton Étonné 
et désolé qui n’était pas « menti» 
dn tont, disait : « Vous n'allez pas 
dire cal». — « Mais c'est le 
texte», disait l'acteur. « Peu 
importe, disait Guitry, vous re 
pouvez pas dire ça, Vous allez 
m'aider à trouver autre chose, ce 
n'est pas bien, ça... » 

I cherchait, il inventait, il 
allait à l'aventure jusqu'à la der- 


scène, en jouant. Avec un potlo- 

mètre il a compté, par curiosité, 

ge PTE parcourait par exemple 

en jouant Deburau. 

32 kilomètres en jouant W'écou- 
tez pas, Mesdames. 

Si lon jouait aujourd’hui les 
pièces de Sacha Guitry, elles 
Séraient, probablement, difficite- 
ment écoutables, sauf par des 
publics de Boulevard vraiment 
peu exigeants, parce que, sans la 
présence magique et les Bbertés 

de mises en scène de 
Sacha Guitry en personne, n01S 
ne pourrions percevoir là que des 
comédies de mœurs un peu faciles 
tournant autour des adultères, des 
suites d'effets, une grande verve. 
Qu bien il faudrait au moins que 
ces pièces fussent jouées par des 
vrais grands acteurs, qui prennent 
le relais des Raiïimu, des Michel 


Sans cela, le sérieux et la pro- 
fondeur de ces pièces n'apparaî- 
traient pas. Guitry donne la clef 
de son théâtre dans cette phrase 
toute simple : «Je ne me suis 
jamais complèrement guéri de 
certe manie de croire qu'on peut 
rire d'une chose parce qu'elle 
‘n'est pas drôle. + Tout Guitry est 
la, mais rien n'est plus délicat et 
difficile à faire partager. 

Nous avons dit que nous ee 
le centième anniversaire la 
“naissance de Sacha Guy à avec 
onze mois de retard. Ce n'est pas 
tout à fait vrai; car, en février 
1985, était paru un livre etraordi- 
naire, le Sacha Guitry, de Jac- 

ues Lorcey aux éditions PAC. 

‘est un album proprement 
incroyable, gros et lourd comme 
les paquets de lessive que vendent 
Jes grandes surfaces. D y a plus de 
mille illustrations en noir et en 
couleur, toutes les photos imagi- 
uables de Sacha Guitry, de ses 
amis, de ses acteurs, de ses pièces, 
de ses chiens, de ses 
objets qu'il avait chez lui Sue. 
ment, Guitry est là, plus fidèle- 
ment que dans les reprises que 
l'on pourrait faire de ses pièces. 

U est mort le 24 juillet 1957, 
avec sa gentillesse foncière, sans 
peser sur quiconque, Il avait juste 
avoué, üne fois: « Personne 
autour de moi, jamais, ne s'est 
rendu compte à quel point 
J'aurais pu être malheureux, si je 
J'avais voulu. » 

MICHEL COURNOT. 

* Veilleur de ue à du 
17 jauvier au Théâtre 13. parte 
” *k La 

* pee de Pr À e Zoom, à la 

* Faisons un rève, un Saint-Georges, 
à partir du 17janvier. 


PROLONGATION EXCEPTIONNELLE - JANVIER 


ZINGARO rtiitre équestre et musical 


MARDI, MERCREDI. VENDREDI, SAMEDI, 21 h. 


7/1 


EXCEPTIONNEL 


. 48-03-11-32 


PENIB RENE ES 
MC 93 BOBIGNY 


Métro Pablo Picasso + Location: 48.31.1145 + 3 FNAC + CROUS 
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théâtre 


« Monde des 
: Les salles subventionnées 


COMÉDIE-FRANÇAISE (42-96-10-20), 
20h30: le Balcon 
Teri 143-64-80-80). 20 h 30: les Tour- 


* BEAUBOURG (GZTI-12-33},  Fidéo- 

! Musique : 16 h, Madame Butterfly, de 

; Puccini: 19 h, Ram Narayan, de J- 
€. Bonfanti: Sa Re Ga, de M Kabir, 

.  G. Mahn: Noureeux films BPI : 16 h, 

: Albert Cohen. de M. Sourter, 19 h. Telc- 

l vessel, prod. Pologne/Belgique: Salle 

Garance (42-78-37-29) : Auteurs, 
acteurs du cinéma de Trieste : 17 h 30, 
L'isola, de P. Passalacqua : 20 b 30, La 
Cirtà di Miriarm, de A. Lado. 
THÉATRE MUSICAL DE PARIS (42- 
61-19-83), Black scason : 20 h 30: Black 
LE Blue - Res noire. Spect. de 
€. Segovia el H. ME 

! R. Stevenson ; chorégraphie : Le Tang 

5 (Musiques de Duke Ellegton. Fats Wal 

. der, Jelly Roll Morton, Louis Armstrong. 

‘ THÉATRE DE LA VILLE (4274 
22-77) : Le Théâtre de la Ville au Théä- 
tre de l'Escalier d'Or : 20 h 45 ; le Saper- 
eau. 


: Les autres salles 


+ ar Spectacles sélectionnés par le club de 
! spectacles = 





wr ANTOINE-SIMONE BERRIAU (42- 
O7), 20 h 30 : Lily et Lily. 
LP ARCANE (43819-70012 h 90 EH 


w ARTE HÉBERTOT  (43-87-23-23), 

.… 2ih:le Sexe faible. 

: mASILE CULTUREL (45-74-56-58), 
, 21h: Etranger dans la nuit 

ATELIER (46-06-49-24), 21 h : Deux sur 
. la balançoire. 
wr BOURVIL (43-73-47-84), 20 h : Pas 

Seux comme els; 21 h 20: Y'ea a mar. 
" «2 vous ? 

w CAFÉ DE LA DANSE (48-05-57-22), 

= 20h 30: le Monalogue d'Adramelech. 

CARTOUCHERIE, Ti. du Soleil (43-74 
24-08), 18 h 30, dim. 15 h 30 : l'Histoire 
terrible mais inschevée de Norodom 
Sihanouk, roi du Cambodge. 

: COMÉDIE CAUMARTIN (47-42 

* 43-41), 21 h: Reviens dormir à l'Elysée. 
COMÉDIE DES CHAMPS-ÉLY- 
FSÉES (47-20-08-24), 21 h : L'âge de 
monsieur est avancé, 

sr COMÉDIE ITALIENNE  (43-21- 
22-22), 20 b 30 : les lotrigues d'Ariequin 

: et Colombine. 

mr COMÉDIE. DE PARIS (42-81-00-11), 
20 h 30 : le Confort intellectuel, 

- DAUNOU (4261-69-14), 21 b : Au 
secours, elle me vou. 

w DIX HEURES (46-06-07-48), 20 h 30 : 
Femmes, 

ESPACE ACTEUR (42-62-35-00). 21 b: 

. Je Vent Coulis. 
: ESPACE can (42-66-17-81), 
3 20h30: Fool for Love. 

ESPACE  GAITÉ ‘(43-27-95-94), 
20h 30: M. Jolive 

ESPACE KIRON (43-73-5025), 
20 h 30 : Vendredi, jour de liberté. 

. ESPACE MARAIS (4271-10-19), 
20 h 30 : La Baie des anges. 

*  ESSAION VETAEAD. 2b3%:n 

à était une fois. un cheval magique. 

: er FONTAINE (48-74-7440), 21 b : Tri 
ple mixte, 

HUCHETTE nt TR 19 2 3: 
Camatrice chauve: 20 h la Leçon: 
21h30: Fe Jardin de supplie 

> LUCERNAIRE (45-44-57-34) :L ne 


Îes Goutes; 320b: À C'est rigoloi 21 nee 
on changement. — et 20 
Pardon M'sieur Prévert: Petite Salle, 


nl (4265-07-09), 21 h : 
mal entendu. 
MARAIS (4278-03-53), 20 h 30 : 
Mari, 


"l'Eternel 
» MARIE-STUART (45-08-17-80), 
18 h 30 : Bienvenue au club, 20 b 15, 
© Dior 15 h 30 : Savage Love; 22 h 15: 
© Haute surveillance. 
-  MATHURINS (42-65-90-00), Grande 
Salle, 21 h : Du rififoin dans les labours. 
MICHEL (42-65-35-02), 21 h 15 : Pyjama 
pour six. 
MICHODLÈRE (47-42-95-22). 20 h 30 : le 
Bluffeur. 
MOGADOR (42-85-45-30). 20 h 30 : la 
Femme du boulanger. 
‘ur MONTPARNASSE  (43-20-89-90), 
f Grande Sale, 20 h 45 : les Gens d'en 
face. Petite Salle, 21 k : la Goutte. 
TRE (48-74-42-52), 20 b 45 : l'Esca- 


* PALAIS ROYAL (42-97-59-81), 20 h 45 : 
Voisin, voisine. 

nr PALAIS DES SPORTS (48-28-40-90), 

* 20h 30: Jules César. 

PÉNICHE-OPÉRA (42-45-18-20), 21 h : 
À la recherche du temps forain. 

PLAISANCE (43-20-00-06), 20 h 30 : les 
Solitaires, 


QUAI DE LA GARE (47-07-77-15), 
20 h 30: le Roi de Patagonie, 
RENAISSANCE (42-08-18-50). 21 h : les 
Voisins du dessus. 
STUDIO DES CHAMPS-ÉLYSÉES 
(47-23-3510). 21 h : A cinquante ans 
découvrait la mer, 


wTAI TH ESSAI (42-78-10-79), 
IL 20 h 30 : Toi el tes nuages. 

sr TEMPLIERS (48-77-04-64), 20 b 30 : 
la Guéguerre. 

TH. DES CINQUANTE (43-55-33-88), 
20 h 30: Fefou et ses amies. 

w-THÉATRE D'EDGAR C2 on. 
20h 15:les Babascadres ; : Nous 
22 Put où de note di de lb 

mTHÉATRE GRÉVIN (42-46-8447), 
21 b : Danger amour. 

»r THÉATRE DE L'ILE SAINT-LOUIS 
(46-33-48-65), 20 h 30 : Astro Follies 


> THÉATRE 3 SUR 4 (43-27-09-16). 
20 h 30: le Tigre. 
(48-87. 3e 


»r TINTAMARRE 
20 b 15 : le Bal de Néanderthal : 2 
C'est encore loin la mairie: 2h "0 
Lime crève l'écran. 

ar THÉATRE 14 - L-M.-SERREAU (45- 
45-49-77), 20 b 45 : Passion selon. 

ar THÉATRE 33 (48-58-1963), 20 h 30 : 
Pourquoi pas Coarteline ? 

# THÉATRE DU ROND-POINT (42- 
LL Grande Salle, 20 b 30 : le Cid. 

Petite Sañle, 20 h 30 : Retour à Flo- 

rence: 18 h 30 : Grandir. — Maison 
intern. da th, 21 b: Le Ramayana. 

ww TOURTOUR (4837-82-48). 18 h 30 : 
Fabulatori Duc: 20 b 30 : Touchez pas à 
Carmen Cru; 22 h 30 : Classées X. 

æ ZINGARO (4803-11-32), 21 h : Spec- 
tacle équestre el musical. 


Les cafés-théätres 


AU BEC FIN (42-96-29-35), 20 h 15 : la 
Raison closc: 21 h 45 : Au suivant: 
bc Histoire d'O. 
BLANCS-MANTEAUX (48-87-15-84), L 
20 h 15: Areuh = MC2; 21 h 30 : les 
Démones Loulou : 22 h 30 : l'Etoffe des 
blaireaux. — IL 20 h 15 : les Sacrés 
Monstres; 21 b 30 : Sauvez les bébés 
femmes; 22 h 30 : Deux pour ke prix 
d'un. 
CAFÉ D'EDGAR (43208511), L 
20 h 15 Tiens voilà deux boudins: 





lance pas mal: 21 h 30: le 
chatouilleux ; 22 k 30 : Elles nous veulent 
toutes. 

CAFÉ DE LA GARE (45-49-2778), 
20 h 15 : les Méthodes de Camille Bour- 
reau ; 22 h : a Mort, le Moi, le Nœud, 

CLUB G. D'ESTRÉES (4278-09-78), 
22h:D. Lance 

L'ÉCUME (45-4271- -16), 20 h 30 : Explo- 

dans un sous-marin; 22h: Règle 
ment de 

PETIT CASINO (4278-3650), 21b:LEes 
aies sont vaches; 22 h 15 : Nous, on 


(42-78-67-03), 





Fans: 22 H 30 : Nos désirs font désore 


SENTIER DES HALLES (42-36-27-27), 
20 h : La baïgnoïre qui venait du froid. 


La danse 


PALAIS DES CONGRÈS (42-66-20-75), 
20 h 30 : le Chot botté, 

THÉATRE DES CHAMPS-ÉLYSÉES 
(QG RAT) 2 20 b 30 : Ballet national 
de Pologne. 


Opérettes 
(42-52:25.15) 


20b 30: en 
NOUVEAU TH MOUFFETARD (43 
31-11-99), 20 h 45 : Fantasio. 


Le music-hall 


CASINO DE PARIS (42-09-90-39), 21 h: 
À Métayer, 

CAVEAU DES OUBLIETTES (43-54 
94-97), 21 h : Chansons françaises. 

ESPACE GAITÉ (3219594), : 2h: 
Kamikaze. 





cs (47-42-2549), 20 b 30 : 


PARC DE LA VILLETTE (42-45-0900), 
20 h 45 : Paris-Pékin. 


Jazz, pop, rock, folk 
BAISER SALE (4233-37-71), 23 h : Ca- 
CAVEAU DE LA HUCHETTE (43-26 


65-05), 21 b 30 : J. Lou Jazz band. 
CHAPELLE DES LOMBARDS (43-57- 


24-24), Latin Show. 

GIBUS (47-00-7838). 2 b : 
eue ) Beyond 

MERIDIEN (47-58-12-30), 22 li: J. New 
an. 

MONTANA (45-48-93-08), 22 h : R. Ur- 
Lregor. 


(45-54-95-00) 22 h : 


S. Guerauh. 
PETIT  OPPORTUN Geo -36), 
23 L: M. Azzola, M. Foset, P. Caratini. 


LA PINTE (43-26-26-15), Fuite de jazz 
are CLUB (42-33-8430), 21 h 30 : 
dJ. Lacroix. 


STAND BY 62), 21h 30: 
J. Nacache 


SUNSET SSL. 23 b: H. Texier 
Trio. 


cinéma 


Les films marqués (*) sont interdits aux 
moins de treize ans, (**) aux moins de dix- 
uit ans. 


La Cinémathèque 


CHAILLOT (47-04-24-24) 

16 h. Hommage à D. Addams : l'Educa- 
tion sentimentale, de A. Astruc ; Hommage 
à E Lubitsch : 19 b, Design for Living 
{v.0.) : 21 h la Veuve joyeuse. 

BEAUBOURG (42-78-35-27) 

15 b, rétrospective Warner Bros le 

1985 : La Fin de Saint-Pé 

+ V. Poudovkine : 19 à Dix are de ché 
français à redécouvrir : la Fille du garde 
barritre. de J. Savary. 
Les exclusivités 


L'AFFAIRE DES DIVISIONS MORE 
TURI (Fr) : Studio 43, % (47.70- 
63-40). 

* AMADEUS (A, v.0.) : George-V, 8° (45 
S24146) : Espace Gahé, ls (43-27 
} 


L'ANNÉE DU DRAGON (A. v.0.) : Gau- 
mont Halles, l* (42-97-49-70) ; UGC 
Odéan, 61 {42-25-10-30) ; UGC 
Rotondle, & (45-74-94-94) ; Marignan, & 
(43-59-92-82) ; UGC Biarritz, 8° (45-62. 
20-40). — V.f. : Rex, 2° (42-36-8393) : 
Français, 9 (47-70-33-88) : 
Rochechouart, 9 (48-78-81-77) ; Mon 
paraasse Pathé, 14: (43-20-12-06). 

L'ARROSEUSE ORANGE (Hongrois, 
v.0.) : Studio 43, 9° (47-20-63-40) : Den- 
fent, 14 (43-21-41-01). 


ASTERIX ET LA SURPRISE DE 
CÉSAR (Fr.) : Gaumont Halles, 1= (42- 
97-49-70) ; Gaumont Richelieu, Z (42- 
33-56-70) ; Paramount Odéon, 6 (43-25- 
$9.83) : Gaumont Ambassade, x 
€43-59-19-08) ; Paramount Opéra, % 
{47-42-56-31) ; Bastilke, 1te (43-07- 
5440): Fauvette, 13 (43-31-56-86) ; 
Gaumont Sud, 14 (43-27-84-50) : Mira- 
mar, 14 (43-20-89-52) ; Gaumont 
Conveution, 15° (48-28-42-27) : 14- 
Juillet Beaugrenelle, 15° (45-75-79.79) : 
Pathé Clichy, 18° (45-22-46-01) : Gam- 
becta, 20° (46-36-10-96). 











| Le Monde Informations Specta 
42-81-26-20 


Pour tous renseignements concernant 
l'ensemble des programmes ou des solles 
Ide 11 h à 21 h sauf dimanches et jours fériés] 
Réservation et prix préférentiels avec la Corte Club 





Vendredi 3 janvier 


LE BAISER DE LA FEMME ARAI- 
GNÉE (Brés. v.o.) : Saint-Ambroise, 
li" (47-00-89-16) ; Rialto, 19° (46-07- 
8761). 

BATON ROUGE (Fr.) : ere le (42- 
97-53-74} ; Hautefeuille, 6 {46-33 
79-38); George-V, 8 (45-62-41-46) ; 
Lumière, 9 (42-46-49-07) ; Parnassiens, 
14 (43-35-21-21}, 

BILLY ZE KICK (Fr.) : Ciné Beaubourg, 
3 (42-72-52-36) : Saint-Michel, 5 (43- 
26-79-17) ; George-V, 8 (45-62-41-48) : 
UGC Biarritz, & (45-62-2040) : Maxé- 
ville, 9° (47-70-72-86) ; Paramoum 

9e (47-42-46-31) : Fauvette, 134 
(43-31-60-74) ; Gaumont Sud, 14 GE 
2. H4-Jnillet 15 


84-50) : Beaugrenelle, 
(45-75-79-79) : Images, 18° (45-22- 
47-94). 

BIRDY (A. vo.) : Quintetie, 5 (46-33 
79-38). 


LES BONS DÉBABRRAS (Can) : Utopia 


Canpations à (1326 8088)” 
LA BOURGEOISE ET LE PUCEAU 
Er.) C*) : ce St-Lazare, 9 (48- 
74-11-44) ; iné, 101 (47-70- 
21-71). 
BRAZIL (Brit, vo) : Parnassiens, 14 
(43-20-30-19). 


LA CAGE AUX FOLLES Ne 3 (Fr.) : 
Richelieu, 2 (42-33-56-70) ; Bretagne. 
6 (42-22-57-97) ; Gaumont Ami 
8 (4259-19-08) : Ccorge-V, 3" (45-62- 
41-46) : Français, 9 (47-70-33-88) : 
Paramount Orléans, 142 (45-40-45-91). 


CHRONOS (Fr.-A.) : La Géode, 19° (42- 
45-66-00). 


COCOON (A. v.0.) : Ciné Beaubourg, 3 
no 36) ; UGC Danton, 6 (42-25. 
Marignan, 8 (43-59-92.82 
uce are 8e (45-62-20-40). — V. 
Impérial, 2 (47-42-72-52) ; Montpar- 
nasse Pathé, L4s (43-20-12-06). 
COLONEL REDL (Hongrois, vo) : St- 
Germain Huchette, 5 (4633-63-20) ; a 
I4-Juillet Parnasse, 6 (43-26-5800) 
Gaumont Ambassade, 8 (43-59-19.08) ; 
ne Beaugrenclle, 15: (45-75- 











LES LOUPS ENTRE EUX, film 
français de José Giovanni : Forum, 
Le (42-97-5374) : Re 2 (42-36- 
83-93); Hautefeuilie, "6 (46-33- 
79-38) ; Danon, é (6225-10-30) à $ 
Marignan, 8 (43-59-92-82); St- 
Lazare Pasquier, 8 (43-87-35-43) : 
UGC Normandie, & (45-63-16-161 : 
Français, % (47-70-33-88) ; Bastille, 
Lie (43-07-: ao 3 Nation, 12 GE 
43-04-67) : UGC Gare de Lyon, 12 

43-43-01-59) ; Fauvene, 1% Gx 
1-60-74) : Paramount , 13 
€45-80-18-03) : Mistral, 14 (45-39. 
52-43) ; Montparnasse Pathé, 14 
(43-20-1206) : Bienvenue Montpar- 
nasse, L5* (45-44-25-02) : Gaumont 
Convention, 15 (48-28-42-27) 3 
Victor-Hugo. 16° (47-27-49-75) : 





CORBEAUX ET MOINEAUX (Chinois, 
v.0.} : Studio +43, Se (47-70-63-40). 

COTTON CLUB (A. v.0.) : Cinacbes, 6 
fete) s Boîte à films, 17e (46-22- 

2) 

CUORE (IL, v.o.) : Forum Orient Express, 
le (42-33-42-26) : Saint-Germain Stu- 
dio, 5° (46-33-63-20) : Elysées rs 
8 (43-59-36-14) : Olympic Entrepte, 14° 
a 740: Parnassiens, lé (43-35 

LA DERNIÈRE LICORNE (A, v.o. 
Forum Orient pp 1e (42-3 
42-26) ; George-V, 8 (45-62-41-46) : 
Marignan, 8° (43-59.92-82). mar, merc., 

jeu., ven, sam., dim. ; Français, 9 (47- 
703388): Nation, 1% {43-43-04-67) ; 
Fauvette, 13 (43-31-60-74) : Montpar- 
- passe Pathé, 14 (43-20-1206) : Grand 
Pavais, 15: (45-54-4685) : Pathé Chchy, 
18e (45-22-46-01), 

DROLE DE MISSIONNAIRE (Brit. 
v.0.) : Quiniette, 5 (46-33-79-38) : Lin- 
coin, & (43-59-36-14) ; Parnassiens, 14 
443-20-30-19). 

L'EFFRONTÉE (Fr.) : Gaumont Halles, 
1 (42-97-49-70) : Rex, 2 {(42-36- 
83-93); Ciné Beaubourg. 3" (42-71- 
52-36) ; Studio de la Harpe, 3e 
25-52) ; UGC Danton, 6 142-25-10-30) ; 
UGC Mon ( 

Pagode, 7: (4507-12-15) ; UGC Biars 
rit, & (45-62-2040) : Mome-Carlo 
(mardi), 8 (42-25-0983) ; Paramount 
an Triomphe, & (4562-45-76), à parür 

de mercredi: Saint-Lazare Pasquier, Bs 
Le th 3643) ; UGC Boulevard, % (45 

14-95-40) : 14 Juillet Bastille, 11° (43 
Sosa IGC Gare de Lyon, L2 (43- 
43-01-59); Nation, 12° (43-43-0467) ; 
UGC Gobelins, 13° (43-36-2344) ; Par. 
nassiens, 14 (43-35-2/-21): Gaumont 
Sud, 14 (43-27-8450) ; 14-Juiller Beau- 
grenelle, 15° (45-75-79-79} : UGC 
Convention, 15° (45-74-9340) ; Murat. 
16 (46-S1-99-75) ; Paramount Maillot, 
17 (47-58-24-24) : Gambelta, 2% (46- 
36-10-96) ; Images, 18° (45-22-47-%4). 

EMMANUELLE IV (Fr.) (**) : George- 
V, 8 (4562-41-46). 

EMPTY QUARTER, UNE FEMME EN 
AFRIQUE ({Fr.) : Saint-André-des-Arts, 
6° 143-26-48-18). 

ESCALIER € (Fr) : Cinoches Saint 
Germain. 6° (46-33-10-82) ; Rialto, 19° 
(46-07-87-61). 

L'ÉVEILLÉ DU PONT DE L'ALMA 
(Fr.) : Républic, 11° (48-05-51-33). 

EXPLORERS (A. vo.) : Forum Orient 
Express, 1® {42-3342.26) ; ParamouoL 
Pise & (5624576) : UGC Marbeuf, 

=9495), = VF: Rex. à {42-36 
on: ec Montparnasse, 6 (45-74. 
94-94) : Paramount Opéra, % (47-42. 
56-. NE UGC Gare de Lyon, 12° 
143-43-0i-59) : UGC Gobelins, 13 (43- 
3623-44): Convention Saint-Charles, 
15 145-15.33-00) « lmages, 18° (45-22- 
47-94), 

LA FORÊT D'ÉMERAUDE (A, v.0.) : 
Lucervaire, é° (45-44-57-34) : VE : Ber- 
gère, 9 (47-70-77-58). 

LES GOONIES (A. vo.) : Marignan, # 
(43-59-92-82) : Paramount Mercury, $° 
445-62-75-90). — V.f. : Paramount 
Opérs, % (47-52-5631): Bastille 11° 





LES FILMS NOUVEAUX 





(43-07-54-40), à partir de mercredi : 
Fauveuc, 13° (43-31-60-74): Misual, 


LA LÉGENDE DE TAR- 
ZAN DICREUR DES SINGES (A. 
v.f.) : Opéra Nighr, 2 (42-96- 62-56). 
HARÈM a Ué de nn enE 3 
(42-71-52-36 ysées, 
S (45-62-2040) : Saint-Germain Vik 
hge, & (a$-33-63-20) ; UGC Rotonde, 
6 (45-74-9494) : V.£. : UGC Boulevard, 
Se (45-74-95-40). 
HOLD-UP (Fr.) : Ambassade, 8: (34-59. 
19-08) : Bergère, 9e (47-70-77-58), 
L'HOMME AU CHAPEAU DE SOIE 
Fr.) : Républic, 11° (48-05-51-33). 
LES JOURS ET LES NUITS DE 
CHINA BLUE (A. vo.) (**}: 
Chateler-Victoris, 1 {45-08-94-14) ; 
Studio Galande, 5 (43-54-72-71) : Saint- 
Ambroise 1 Le (47-00-49-16). 
KALIDOR (A. vo.) : Forum Orienr 
Ë: de (42-33-4226) : Paramount 
6 (43-25-59-83) : Ermitage, 8 
(45-63-16-16). — v.£ : Rex, 2 (42-36 
83-93) : Paramount City. 8 (45-62- 
45-76): Paramount Opéra. % (47-42- 
56-31) : UGC Boulevard, 9r 
{45-74-95-40) : UGC Gare de Lyon, 12 
(4343-01-59) : Bastille (mardi), ne 
43-07-54-40) ; Paramount 


{ î Galaxie, 1 
(45-80-18-03) : UGC Gobelins, 17 ax 
ji ; Monrparges, 14 EI 
(43-35-30-40) : een Orléans, LA 
(45-40-45-91) : : Convention Saint- 
Charles, 15 (45-79-33-00) : Paramount 
Maillot, 17e (47-58-2424) : Pathé Cli- 
chy, 18° (45-22-4601). 

LUNE DE MIEL {Fr.) : Impérial, 2° (47- 
42-72-52) : George V, & (45-62-41-46} : 
Montparnasse Paub£, 14° (43-20-12-06). 

MAD MAX AU-DELA DU DOME DU 
TONNERRE. (A. v.f.) : Opéra Night, 
2° (42-96-62-56). 

MOI VOULOIR TOI (Fr) : Gaumont 
Halles, 1 (42-97-49-70) : Gaumont 





Paramount Maillot, 17° (47-58- 
24-24) ; Pathe Wepler, 19: (45-22- 
46-01); Secréian, 19 (42-41. 
77-99) : Gambetta, 20: 
(46-36-10-96). 


TARGET, film américain de Arthur 
Penn (va) : Gaumont Halles, 1e 
(42-97-49.70). UGC Odéon, 6" (42- 
UE Colisée, La (43-59- 


29-46) Le 
HET (vf) nat 

(& 1742-60-33) : Richelieu, 2 te 
33-56-70) : Paramount Galaxie, 13 
(45-30-18-03) : Müramar, 14 (43 
20-39-52) : Gaumont Convention, 
15 (38-28-2-27) ; Murat, 16° (46- 
a: Images, 18 (45-22- 
« " 





Opéra. 2 (4742-60-33) : Richelieu, 3 
{42-33-$6-70) : ë Bretagne, ét (42-22- 
4 Paramount Odéon, 6 (43-25- 

Bet Champs-Ely LS US D: 

icis mps-Elysces. 47. 

76-23): Français, 9 (47-70-33-88 : 
Nation, 12° (43-43-0467) : Fauvetie, 13° 
(43-31-56-86) ; Gaumont Sud, L4t (43 
27-84-50) : 14-Juillet Beaugrenelle, 15° 
(45-25-79-79) ; Gaumont Convention, 
15 (48-28-42-27) : Pahe Clichy, 18 


(45-22-4601). 

MUSCLOR ET SHE-RA. LE SECRET 
DE L'ÉPÉE (A. v.f.) : Saint-Ambroise, 
11e (47-00-89-16) ; Boîte à films, 17° 
(46-22-4421). 

NIGHT MAGIC (Can) : Lumière, 9 (42- 
46-49-07). 








LES NOCES DE FIGARO (ALL, v.o.) : 
Vendôme, 2° (4742-97-52). 

LA NUIT PORTE JARRETELLES 
En {*) : Châtelet Victoria, 1e {45-08- 

Républic Cinéma, 11° (48-05- 
Sa : Denfert, 14 (43-21-41-01). 

NOTRE MARIAGE (Fr.-Pori.) : Denfest, 
14 (43-21-41-01). 

ON_NE MEURT QUE DEUX FOIS 
Fr.) : UGC Marbeuf, 8e (45-61-9495). 


OZ, UN MONDE EXTRAORDINAIRE 
LA. v.f.) : Napoléon, 17 (42-67-63-42). 

PAPA EST EN VOYAGE D'AFFAIRES 
(You... v.o.} : St-Andre des Arts, & (43- 
26-80-25) ; Ambassade, 8e (43-59- 
19-08). 

LA PARENTÈLE (Sov. vo.) : Epée de 
Bois, 5° (43-37-5747). 

LA PARTIE DE CHASSE (BriL. v.o.) : 
Forum Orient Express. le (42-33. 
42-26) ; Haurefcuille, 6 (46-33-79.38) : 
Marignan, 4! (43-59-92-821: Parnas- 
siens, 14 (43-35-21-21). V[, : Français, 
9 (47-70-33-88). 

PASSAGE SECRET (Fr) : Latina. 4 
(42-78-47-86). 

PIZZAIOLO ET MOZZAREL (Fr.} : 
Paramount Marivaux,  (42-96-80-40) : 
Rex, 2 142-36-83-93) ; George-V, 8 (45 
62-41-461; Ermitage, & (45-63-16-16) : 
UGC Gobelins. 13° 143.36-23-441 ; Para- 
mount Montparnasse, 14° (43-35-30-40) : 
UGC Convention, 15 IT San 3: 
Paché Clichy. LS (45-22-4601): 
tan, 19 (42-41-77-09). 

PROFS (Fr.j : Arcades, 2 (42-33.54.58). 

RAMBO II {A.) : Paramoont City, 8e (45- 
SE _ vs PRO Mariveux, 
(4233-67-06). " 

RAN Usp., v.0.) : Cinoches, 6 (46-33 
10-82) ; Colisée, Be (43-59-2946) : Eccu- 
rial, 13 {47-07-28-04). 

RASPOUTINE. L'AGONIE (Sov., v.0.) : 
Cosmos, 6" (45-44-24.80). 

RECHERCHE SUSAN, DÉSESFÉRÉ- 
MENT (A. no : Forum Orient- 
Express, Le (41-33-42-26) : LCG Odéon, 
€ (42251030): Biarritz, 8e (4502. 
Rs _ sie Gaumont Opéra 1es- 
Berlitz). à ( 260433) : Montparnus, 
Id (43-27-52-375. D 

RETOUR VERS LE FUTUR (A. v.0.1 : 
Paramount Odéon. & (43-25-5883) : 
Marignan, 8 (43599282): Publicis 
Champs-Elysées, 8 (47-20-7623) — 








VS. : Ganment Opéra {exBerlitz}, 2 
L574760-35); G Capri, 2 (45-08-1169); 
Paramount Moniparmasse, lt (63-35- 
30-40). 


LES RIPOUX (Fr.) : Lucemnaire, &" (45 
4351.34); UGC Marbeuf, 8 (4561 
9295). 

RIO ZONE NORD (Brés, v o.} : Chütclet 

Viciorin. 1 (45089414): Républic, 
Lie (45-05-5133). 

LA ROSE POURPRE DU CAIRE (A. 
vo.) : Studio de la Harpe, 5° (46-34 
25-52): Publicis Matignon, & {4339- 


31-97). 

ROUGE BAISER (Fr.) : Ciné Beaubourg. 
3 (42-71-52-39) : UGC Odéon, 6" (42- 
2510-30): UGC Biarnir, # (43-62- 
20-40) : UGC Boulevard, 9% (45-74- 
95-40) : It-Juitier Bastilte, le 
(83-57-0081) ; : Montpargasse Pasbé, 14 
(43-20-12-06). 

SANS TOIT NI LOI (Fe) : Gaumont 
Halles, ie (42-97-49-70) ; Gaumont 
Opéra (ex-Berlitz}. 2 147-22-60-33) 
1äJuillet Parnasse, 67 (43-26-58-00) : 
lé-Juillet Racine, € «32819687: " 
Pagode, 7« os U 
Champs-Elysées, S (43-59-04-67) : 
Juulet Bastia, Lie LesTsl Escu 
rial, 13 (47-07-28-04) ; UGC Gobelins 
arr ne Hu 
89-52): L t d 
25-79-19}: Paché Clichy, 18° {45-22 
#-01)- 





SANTA CLAUS (A. v.£}) : Paramount 
Marivaux, 2 (42-96-80-40) : Cluny 
S° (43-54-0776) : Goorge-V, 8 
(s562-41-46) à : Paramount City 
Cmardi}, 8 (45-62-45-76}; Paramoum 
Êpe z Gras: Rens 
Montparnasse, 14 (43-35-30-40) : Paru- 
mount Orléans, 141 (4540-45-91) ; 
Convention Saint-Charles, 15 (45-79 
33-00) ; Images. 18° (45-22-47-94). 
SCOUT TOUJQURS (Fr.)_: Gaumont 
Opéra (ex-Berlitz), 2 (47-42-60-33) : 
menage de ESA NET: Gore 
Se 145-62-41-46) : Maxéville, 9 (4 
72-86) : Montparnos, 14: SAS AN. 
on Fr.) : Olympic, 14 (45-43 


SV ERADS (à. vo} FOR PeboE 
ZX (42-71-52-36) : Paramount Odéon, 
rt Marignan, Frs 
92-82); UGC Normandie, 8 (45-63 
16-16): 14-Juiller ve lie (43-57- 
90-81): Bienvenle Montparnasse, 1$ 
145-44-25-02) : Kinopanorama. 15° (43- 
ins à COR) 
(ont e 
Paramount ÿ (47-42-5631 
UGC Boulevard, 9 (45-74-95-40) : 
Nation, 12 (43-43-0467): Paramaum 
Galaxie, 13 (4$-80-18-03} : UGC Gobe- 
Xins. 13° (43-36-23-4) : Mar lé (45- 
39-52-43):  Poramount parnasse, 
1# (43-35-30-40) : UGE Connu, 1 
(45-74-93-40) : Convention Saint- 
Charles, 15 (45-79-33-00) : Paramount 
Maillot. 19 (47-58-24-24) ; Pathé 
‘Wépler, 18: (45-22-46-D1). 
STOP MAKING SENSE (A na) 5 
re Escurial Panorama, 13° (4075804 
SP. 


STRANGER THAN PARADISE (A. 
vo.) : Epée de Bois, 5° (43-37-57-47), 

supMar Fr.) : Studio de la Cootres- 
carpe, 5 (43-25-7837) : Saint Ambrose, 
Ile 147-00-89-16). 

TASCOR L'EXIL DE GARDEL 
{Franco-A! v0.) : Luxembourg, 
6 (46-33-9777). 


TARAM ET LE CHAUDRON MAGI- 
UE (A. v.0.) : GC Odléon, 6 142:25- 
10-30): LGC Normandie, & (45-63 
16-163. — V.f. : Forun, de 
(42-97-5274); Grand Rex. à (42-36 
#3-931; UGC Mani, 6 (4574 
9494): UGC Ermmtage, 8 (45-63 
16-16) : UGC Care de Lyon, 13 
(4343-01-59); LGC Gobelins, 13 (43 
3623-44): Mistral, 14 (45-39-52-43) : 
UGC Convention, 15° (45-74-93-40) : 
Murat, Lôr (46-51-99-75) ; Napokon, 17e 
(32-67-63-42) ; Pathé Clichy, 18 (45-22- 
4-01): Secrétan, 19 (42-41-7799). 

TERMINATOR (A, v£.) : Arcades, 2 
(42-33-54-58). 

THE SHOP AROUND THE CORNER 
(A., v.0.} : Action Christine, 6 (43-23 
11-30). 

THE WAY [IT IS (A. va) : 3 Luxem 
bourg, 6 (46-33-97-77). 

TOKYO GA (AL. vo) : Saint-André. 
des-Arts, 6" (43-26-48-18). 

TONNERRES LOINTAINS ( 
v.0.) : Bonaparte, 6° (43-26-12-12). 

TROIS HOMMES ET UN COUFFIN 
(Fr) : Forum, 1® (42-97-53-74) ; Capri, 
2 (45-08-11-69); Impérial. 2 (47-42- 
72-52) ; Richelieu, 2 (13-670 : 
Quinerie, 5 (46-33-79-38): Publicis 
Saint-Germain. 6° (42-22-72-80) : 
Ambassade, 8° (43-59-19-08) ; Gearge-V, 
8e (45-62-41-46) ; Saint-Lazare Pasquier, 
8 (43-87-3543) ; Fauvette, 13: (43-31. 
56-86); Mistral, 14° (45-39-52-43) : 

I14r (4327-52-37) : Parnas- 
Siens. 14 (43-20-30-19): Gaumont 
Convemion, 15° (48-28-52-27) ; Mayfair, 
He mn) 3 Tourelles, 20° (43-64- 

UNE SAISON ITALIENNE (Ie. v.o.) : 
Latina, 4° (142-78-47-86) : Refler 
Médicis, 5° (43-54-4234): Reflet Bal. 
OR 

mardi}, { E , 
lé (42-88-0444). 

LE VOYAGE A PAIMPOL (Fr.) : Mari- 
vaux, 2 (4296-80-40) : Studio Cujas, 5° 
(43-54-89-22), 

VERTIGES (Fr.) : Denfert, 14 (43-21. 
+101). 











Les grandes reprises 


L'AIGLE À DEUX TETES (F.) : Tem- 
Pliers, 3 (42-72-94-56), 

A LA POURSUITE DU DIAMANT 
VERT (A, vo) : UGC Marbeuf, 8 
(4561-94-95). 

APOCALYPSE NOW (A, vo.) (°) : 
Grand Pavois, 151 (45.54.4685). 

L'ARBRE SOUS LA MER (v.0.) : UGC 
Marboaf, 8 (45-61-94-95). 

L'ARRANGEMENT {A vo.) : Action 
Rive gauche, 5 (43-24-4440) : 

& on 79 Paraassiens, 14 (43- 
9). 

AUTANT EN EMPORTE LE VENT 
(A. vo.) : Reflet Logos, 5 (43-54 
San Action Lafayette, 9e (48-73 

27). 

LA BELLE EX LA BETE (Fr.) : Tem- 
Pliers, X (42-72-9456). 

LA BÊLLE ET LE CLOCHARD ( 
vf): Napoléon, Fe (42-67-65-42), 

iSaurn) (vo.) : Calypso, 17« 
(43-80-30-11). 

CE PLAISIR QU'ON DIT CHARNEL 
LA. vo.) (*] Utopia, # (43-26-8465). 
LA CHATIESUR OO EULANT 

vo) : 


Saint-Germain-des-Pr£s, 
(42-22-87-23} ; Balzac, 8° (45.61 1060). 









LES COPAISS D'ABORD (Fr à : Espacr 
Gañe, 1ét (43.279554). 
COMME UN TORRENT (A. vo. : Les 
3 Luzembourg, 6" (46-37-07 
LE DERNIER TANGO À PARIS (E=-le. 
rat (9) : SaictArmbroise, 11° (47-00 
55-16). si 
DERNIÈRE FOLIE 
LEROOKS LA Vo) : Set “ 
(43-2891. 
DERSOC OUZALA (ap. v.0.): Samt- 
Lambert, 19 445-32:97-687. 
DON QUICHOTTE LA. vo) : Corte, 
67 (43-24-28-801. 
$ QUICIIOTTE. (Sov.} : Panthéon. E« 
re ni tr (ésdé 





“ DOCTEUR FOLAMOUR (A, vai : 
Crnoehes, 61 (46-33-10-82) 

LES ENFANTS DL PARADIS (Fr): 
Ranciagh, 16° 14-48-6444). 


EXCALIBUR {A vo.) : Boite à Firm, 
17e (46-22-44-21). “s 

FALLING IN LOVE LA. vo) : Boite à 
films, 17 446-22-44-21). 

FILMING OTHELLO (A. v0). Répu- 
blic, 11e (4$-05-53-33» 

LA FIÈVRE AU CORPS [A 1.2) : Une 
pas, 5° 43-20-8465). 

GUN CRAZY (A, vo.) : Olypmoc, le 
(45-43-9941). 

LA HUNITÈME FEMME DE BARBE- 
BLEUE (A. vo.) : Action Chrütice, €" 


(429.11-30). 
"HOMME QUILLE (A, va} : 
Champo, 5 (43-£4-51-601. 

JESUS DE NAZABETH il.) : Grace 
Pavois, 15 (45-S4-46-R5) 


JOHNNY GUITARE (A. v.0.} : Logos, © 
143-528234) ; Bakrac mardis, #° (45 
61-10-60) : Action Lafavetie, % 87 
Sn: Oiympis Entrepét, Lt (4533 


FA (ap. v.o.} : Répabhe, 11e 
RSS +33} : Boîte à films, 1° L46-22- 
4421). 

LEGEND (A. 0.) : Grand-Pavois, 1# 
(45-54-46-85). 

LE KNACK ET COMMENT L'AVOIR 
(A, vo) : Reflet Len. S (4345 
42:34). à parur de 

MA FEMME EST UNE “SORCIÈRE 
aa) : Acuon Ecoles, 5 (83-25. 


MARIA'S LOVERS (A. ve.) : Quimictie, 
Se (46-335-79-38) : Boite à files. 47 (46 
22-44-21). 

SIGHT EXPRESS (A. vL3 °°): 
Capri, (45-08-1169), 

MONTY PYTHON LA VIE DE SRIAN 
(A vo.) : Riaito, 19: (46-07-87-61). 
None PYTHON SACRE GRAAL [A . 

} : Quintette, 3 (46-33-7958) : Boite 
À ils, 17: (46-22-4421). 

LES OISEAUX (A. vo.) : Action Chrg 
üne, 6 (4329-11-30). 

ORANGE. MÉCANIQUE (A. va 
"ep: Chhtelct Victoria. I (45-08 
94-14) ; Studio Galande (L sp.}, 5° (45 
5472-71). 

ORFEL NEGRO {Fr.) : Grend-Paves, 15° 
(45-54-46-851. 

LA PLANÊTE SAUVAGE : Uiopis, $ 
(43-26-9465). 

PANDORA (A. va) : Action Rive gau- 
che, 5 (43-29-4440), 

LA PARADE DE PRINTEMPS MA 
v.0.) : Cluny Palace, 5 (43-5405-76) 

PARIS TEXAS (A. v.0.) . Cimoches, “ 
446-357-1082). 

'AROLES ET MUSIQUE LFr.) : Maxé- 
ville, 9e (47-70-7256) 

PINK FLOYD THE WALL (A, 503 : 
Boîte à films. 17 (46-22-4421). 

PHANTOM OF THE PARADISE (A. 
ve} (°3 : Chüteler Victona, 19 (4$0N- 
9414) : Saunt- Lambert, LS (45-12. 
91-64). 

POLICE ACADEMY (A. « [1 : Ciob. % 
(47-70-81-47). 

LES PRODUCTEURS f A. vo.) : 
Orient-Express, 1" (42-334 
tefeuille. 6 (46-17-7938) 
{45-61-10-60) : Parnassiens. 14 (43-35 
21-21}. — V.f. : Lumière. % (426 
49-071. 

ROBIN DES BOIS (A. v.f.) : Napoléon, 
17e (42-67-6342). 

THIS IS ARMY (A. v.o.} : Pémche des 
Arts, 16 (45-27-77-551. 

STALKER {Sov. v.e.) : Denfert, 14 (43- 
21-41-01). 

STORMY WEATHER (A. vu.) : L'GC 
Rotonde, 6: (45-74-04-04), 

SUNDOWN (A, vo) Action Christine 
bis, 6 (43-29-11-30) : Mac-Mahun, 1% 
(43-60-2481). 

TCHAG PANTIN (Fr.) : Maxéville, ® 
(47-70-72-86), 

THE BLUES BROTHERS (A. vo 
Boîte à films. 1% (46-22-4521). — Vi 
Arcades, 2° (41-33-5458). 

THE MAJOR, THE MINOR (A) : 
Action Ecoles, 5 (43-25.72-07). 

TO BE OR NOT TO BE (A. vo.) : 
Champ, 5° (43-54-51-601. 

LA TOUR DE LONDRES (Ang. v.o.) : 
Action Lafayette, 9e (48-74-97-273. 

LA TRAVIATA (It. vo.) : Grand-Parons, 
15e (45-54-46-85) ; Boïle à films. 17° 
(46-22-4421), 

VIVA ZAPATA (A, vo. : Denfert. 1 
(43-21-4101). 

ZAZIE DANS LE MÉTRO (Er.) : Répu- 
blic Cinema Ale (48-0$-51-331. 

ZORBA LE GREC (A. vo.) : Sant- 
Lambert, 15 145-32.91-68). 
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REMQUS DANS LA PRESSE FÉMININE 
Les Editions du Hennin en règlement judiciaire 


- Difficiles lendemains de fêtes 


pour la pr: 
1 ds Presse smiMss. Le 


allemand 
LS du ne Mais les 
Journanx ainsi regroupés dans les 
Editions du Hennin perdent déjà 
beaucoup d'argent : au 3] décembre 
1984, pren es cumulkées 


une de miel. Un nouveau 
de restructuration financière est 


ëre otre la SAFA (25 %; 
ee etre (75 ®). Cned 
devait apporter dans la 


Courant 1985, les diverses assem- 
blées générales de la SAFA et de la 
SOPÉFF cntérinent les termes de 


nero Ms Hubert Lafont (1) 

est désigné ; 1 déclare aussitôt les 
Éditions du Heunin en cessation de 
paiement (ls pertes seraient de 
millions de francs au 30 septem- 


en) 
de l'accord serait dû à 


respect passés. 
outré par le refus de la SAFA-, 
explique-t-il, d'autant que ls 
SOPEFF a déjà investi 47 millions 
de francs dans la restructuration des 
Éditions du Hennin.» Certains 
groupes de presse ue ont mani- 
articiper aux 
ais cc ne sont 
que des déclarations d'intention. Et 
les contacts pris avec la SAFA sont 



















VU. 





LA PUB À LA TÉLÉ 
«Pas de création sans révolte » 


En France, on n'en est pss 
encore là. Pour le moment. La 
Publicité est limitée, par La loi, et 
pluxôt de bonne qualité, parce 
és ise de pubii- 


que la k 
cité veille. Entre 2 500 et 
3 000 scénarios sont exarrinés 
chaque année par la RFP, et ceux 
qui n'atteignent pes le niveau 





nière 
nous et ic mensuel Femme pratique. beille de là location gérance Minprenlos tue PASAR 
Cette Compromet l'opéra. de Marie-France pour cinq ans ct îe bruxellois du groupe: Cs sont évidemment des 
ion de sauvetsge lanoke ea septem ta ee sn 5 notions élastiques et Surtout 
Maisons-Alfort : lort, qui connaissent eux relatives. Ce qui nos 
LOVE 14. r "Le Editious du Honnin, filiale genes cïc à investissait plus de des difficultés financières. Mais elle grand-mères fait rire nos 
ERA À 1 "9: rançaise de la société belge 50 millions de francs, destinés ären. Sigaigie surtout que la situation 
Femmes d'aujourd'hui (SAFA), ont a Doson financière et sociale de la société est vaines. connait pas Îles mêmes 
À "Rosa 33.14 F0) Rp été en novembre 1984 sous  c&t£ la js pores crane D Éd Catestrophique. Et que les parte- 1985 a été remporté par Süvio contraintes — comme en témoi- 
AU CORPS (A. la triple houlette de la SAFA, de la tions du Heanin l'exploitation — en naires potentiels ont eu des diffi- Berlusconi — à bon entendeur, na la zpot on he peut puis ro 
5). “al Société de publications économi- dehors du Beurlux — de Femmes vultés d'imaginer un plan salut... En fake, une de 6es que de !s boutsïle de Perrier, 
MAL (A. ve) : Obs ques, témisines et familiales d'aujourd'hui-Modes de pour fiable, ct à s'entendre, la SAFA chsines s passé 119 spots publi- caressée par une main féminine 
Sa). pie, je {SOPEF F}, qui appartient à douze ans. Les Éditions du Hennin t « (es conditions per citaires en moins de trois heures, jusqu'à Eu décapaulation f 
Ma Francine Aa ury & se pouvaient einsi frapper fort : son APRserie eu cours de la diffusion du film Môme là, cependant, le bon 
farie-France, 'enscm| tions les ». a décidé d’enta- Rambo, soit toutes " 
Editions mondiales, Objectif avou£ Pi ble de lours publica mer une action juridique pour non- Les rois mures! see 














de 43 millious de francs, libère M. urice — par tenus, AUCUN «fcpreneur» Potcn- 
2 Et, ca septembre 1985, c'est ke al gant de le SOPBER ed 1elne dont d'alteurs A'dévoler 50 
ses IC Ê 
mare promber drones Les Ediéons moe D Henis M Lee Mie die  yyes-maruE LAnE. Vendredi 3 janvier 
Jarre metro M Editions du Hermin ct en retirent ‘eur Sénéral de Femmes 
: ÊNE leurs ires Nous a d'aujourd'hui, je rable feutre vissé sur la tête, sa cigarette collée aux 
Action Ecois, 5 14y Intimité La SAFA ctla SOPEFF Tout va ensuite 1rû6 vite. Le 1e merite du quotidien l'Unn à ÉRERERE CEE Jévres et son pétioker à portée de mal. 
pourtant de poursuivre leur 27 décembre, un administrateur Reims 20 rer Rs 21 h 30 Vendredi: Le triangle des Berraudes. 
Présentation des programmes 1986. Avec de nombreux annnietre RE sienne: des péripéties 
aa cr ele variétés. de deux sportifs . une de moto-cross, On 
e e # érail # cette 
RES La société de la « 5 » est constituée |” 4 rar Détection ee Jay D Gao 
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(1 43:20:14. 


L'activité de toutes les compagnies aériennes opérant sur le 
territoire français risque d'être perturbée lundi par une grève 


affectant le contrôle aérien. 


. Air France se trouve pour sa part dans l'obligation d'annuler 
. ‘certains de ses vols prévus pour le 6 janvier. 


| Les informations concernant les vols maintenus peuvent être 
‘obtenues en appelant le centre de réservation de la région 
de son one ou, pour les vols au départ de Paris, le 




















se trouvent dans «le Monde Loisirs » 


La compagnie  éonseille à sa clientèle prévoyant de voyager 
tundi sur lun de ses vols maintenus, de vérifier son horaire de 
art en appelant le jour même, avant de se rendre à 


l'aéroport, le (1) 43.20.13: 55- 


| la mesure 
- Air France méttra tout en œuvre afin de limiter, dans 
:. de ses possibilités, les désagréments qui résulteront de cette 
- grève rs les services pes da navigation aérienne. - 
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MÉTÉOROLOGIE 






qui s’étendront au littoral atlentique en 
soirée. 


Les températures seront en baisse. Le 
matin, elles seront voisines de 3 à 


5 degrés près de la méditerranée, de 0 à 


PARIS EN VISITES 


DIMANCHE 5 JANVIER 


métro Télégraphe, lampes de poche 
(M. Banassat). 

« Hugo, solcil d'encre» au Petit 
Palais, 10 h 30, hall (D. Bouchard). 

« Hôtel des Invalides : du Roi-Soleil à 
Napoléon I=, musée et trésors de l'orfè- 
vrerie militaire», 15 heures, métro 


je, du palais des rois 
prison lutionnaire », 15 heures, 
1, quai de l'Horloge (E. Romann). 
Saiat-Honoré ”, TE tourer meLS 
Faidherbe-Chaligny (G. Bottcau). 


«L'Assemblée nationale, le 
Bourbon. De Mademoiselle de 


èh 


Palais- 


d : . 
« le bouddhique du bois de Vin- 
cennes à histoire du bouddhisme », 
15 heures, métro Liberté, angle avenue 
De Par re ee Een (Pr Y Je 

« Aperçu de la civilisation oni- 

À travers les richesses du vre», 

















Dans l'après-midi, elles attcindront 8 
à 10 degrés dans le Sud-Est, 6 à 
8 degrés près des côtes atlantiques, 3 à 
5 degrés sur le reste du pays. 

Ds ant Le se ar on 
vert avec luies verglaçantes sur 
moitié ouest du pays. Dans le Nord-Est 
on observera des brouillards givrants et 
des gelées de — 2 à — 3 degrés. Le ciel 
sera varisble sur le reste du pays avec 
des éclaircies plus belles dans la vallée 
du Rhône où le vent de nord soufflera. 
Dans l'après-midi le temps couvert 
gagnera la moitié est du pays avec des 
Chutes de neige au-dessus de 600 mètres 
puis progressivement 1 200 mètres sur 
les Alpes. De belles éclaircies apparai- 
tront sur Pouest du pays. Toutefois des 
averses de pluie et de grêle parfois 
accompagnées d'orages se produiront de 
la Vendée au Cotentin et à la Bretagne 


journée du 2 janvier, le second le mini- 
mum de la nuit du 1* janvier au 2 jan- 
vier) : Ajaccio, 16 et 6 degrés : Biarritz, 
14 et 10; Bordeaux, 10 et 6 ; Bréhat, 10 
et 6; Brest, 10 et 5; Cannes, 10 et 4: 
Cherbourg, 9 et 5: Clermont-Ferrand, 
10 et 3; Dijon, 6 et 3; Dinard, 10 et 5; 
Embrun, 1 et — 1 ; Grenoble-St-M.-H, 
4 et 2: Grenoble-Saint-Geoirs, 4 et 3: 
La Rochelle, 10 et 4; Lille, 7 e1 4; 
Limoges, 6 et 3 ; Lorient, 11 et 5 ; Lyon, 
8 et 4; Marscille-Marignane, 9 ct 6; 
Nancy, 6 et 3; Nantes, 10 et 5; Nice, 
10 et 4 ; Paris-Montsouris, 8 et 5 ; Paris- 
Orly. 8 et 5; Pau, 13 et 8: Perpignan, 
14 et 1 : Rennes, 9 et 6 ; Rouen, 8 et 4; 
Saint-Etienne, 9 et 3; Strasbourg, 6 et 
2; Toulouse, 13 et 2 ; Tours, 8 et 5. 
Températures relevées à l'étranger : 
Alger, 21 et 13: Genève, 7 et 3: Lis 
bome, 15 et 9; Londres, 9 et 3; 
Madrid, 11 et 4; Rome, 13 et 12: 
Stockholm, — 1 et — 3, 








où ke vent d'ouest se reaforcera. {Document établi 
Températures (le premier chiffre avec le support technique spécial 
indique le maximum enregistré dans la de la Météorologie nationale. } 
« Le musée Nissi ou la « Hôtels ct pa; du 


fissim-de-Camondo 
vie seigneuriale au XVIII: siècle», 
15 heures, 63, rue de Monceau (M- 
IL Hager). 
« La peinture italienne au Louvre, de 
Giotto à Vinci », 10 h 30, Louvre, porte 
Jaujard (M.-C. Lasnier). 


« La Conciergerie de Philippe le Bel à 
la Terreur », 15 heures, entrée 
(M. Pohyer). 


- De l'hôtel de Sens à l'hètel de la 
Brinvilliers», 15 heures, métro Pont- 


10 Une rs Père-Lachaise », 
heures et porte principale et 
ee ere EEs Proc ot 
14 h 30, sortie escalator, métro Père- 


LUNDI 6 JANVIER 

« Un quartier de roture : Autenil et 
son cimetière», 14 h 30, métro Excel 
mans, sortie CL Lorrain (V. de Lan- 
glade). 

« L'erchitecture gothique », 
18 beures, 5, rue Saint- aus 
lieux et découvertes). 

« La peinture italienne des XVII: et 
XVI: siècles», 14 h 30, musée du 
Louvre, porte Denon (Arcus). 

«Le musée kwok-on », 14 h 30 
(Clio), t61. : 47-34-36-63. 





XIII+ siècle à Notre-Dame », 14 h 30, 
portail central (E. Romann). 

« Les salons de de ” 
: h 30, je rue de l’Université 
« Parties souterraines et iennes 
VE tr 14 b 30, métro 

sortie rue du Renard, 


«L'hôtel Lauzus», 15 heures, 
17, quai d’Anÿ 


CONFÉRENCES —— 
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60, bd Latonr-Maubourg, 14 b 30: 
<« L'astrologie en images et Nostra- 
dans » ; 16 h 30: «Les arts divina- 
toires, la sorcellerie » ; 18 h 30: «Le 








BULLETIN D'ENNEIGEMEN : 


SAVOIE, HAUTE-SAVOIE 
Les Ares : 55-160: Notre-Dame- 
Bellecorabe : : Cerror-d'Araches 


: 30-50: 5 
15-40 ; Chamonix : 20-70 ; La Chapelle- 
d'Abondance : 15-50: Chatel : 20-50; 
La Clusaz : 10-60 ; Combiloux : 15-40 ; 
Les Contamines-Montjoie : 10-50; Le 
Corbier : 20-30 ; Crest-Voland : 15-40 ; 
Flaine : 35-60 ; Flumet : 20-50; Le 
Grand-Bornand : 35-50; Megève : 15- 
60 ; Méribel : 30-65 ; Morzine-Avoriaz : 
15-55; Peisey-Nancroix: 35-90: Le 
Plagne : 65-120 ; Pralognan-La 
Vanoise : 30-50 : Praysur Arly : 15-50 : 
La Rosière: 40-60: St-François- 

$ 0; St-Gervaisle Bet- 


Longchamp : 20-50 ; 
tex : 10-50 ; Samoëns : 10-45 ; Thollon- 
les-Mémises : 50-80 ; Tignes : 60-150 : 
La Toussuire, 15-30 ; Val-Cenis : 20-30 : 
RES, : 40-70; ValThorens : 65- 
il 

Alpe-d'Huez : 30:90; Le Colct- 
d'Allevard : 10-30; Les Deux-Alpes : 
25-90 ; Les Sept-Laux : 15-30; Villard- 
de-Lans - Corrençon : 20-20. 

ALPES DU SUD 

Allos-Le-Seignus : 40-50 ; Auron : 50- 

70; La Foux-d'Allos : 35-55; Isola 


PROCHAIN TIRAGE : 


VALIDATION : POUR LE 


ET LE SAMEDI 11 JANVIER 1986 
JUSQU'AU MARDI APRES-MIDI 


NOMBRE DE 
GRILLES GAGNANTES 


6 BONS N° 17 


5 BONS N° 105 
+ complémentaire 
5 BONS N° 4 229 


A BONS N° 189 156 


3 BONS N° 3 015 930 








SAMEDI 4 JANVIER 1986 





CARNET. 





2000 : 65-105 : Orcières-Merlente : 30: — On nous prie d'annonces le 

@: 180 ss 3580; Le Sa nn m 

Fr dur à 223$. Valle Fe Pascale MAURICE, 

100 Supenéninr 2: Vars gite d M Gus Mauriee ct de Me, nle- 
Prerre Fleury, avec 


PYRÉNÉES | 
5 £ M. ETORRE, 
Din hendes SEE ASE | ts de M Anar Éure (écédE) et de 
50: FontRomoa : 30-40; La Mongie : | M" née Nicole Flacon. 
3 Saint-Lary-Sovlen : 





nee un Le chémonie slipezse aus lieu 
MASSIF CENTRAL dans l'intimité, samedi 4 janvier 1986, À 
Le Mont-Dore : 10-25. Thogoe-les-Bains 
JURA Tour « Evasion 2 000 », 
Metabief : 10:50; Les Rouser: 20- | tue Pmeriace 
#. È 27, rue Fonrcroy, 
VOSGES 75017 Paris. 
Le Bonhomme: 15-30; La Bresse : : 
20-40 : St-Maurice-sur-Moselle : 20-30. Décès 
LES STATIONS ÉTRANGÈRES 5 
Four les sasions étrasgres, oo peut — M: Sox Mr) 
s'adresser à l'Office national dn tou | Valérie, Emmanuel 
risme de chaque pays : Alemagne : et Aurore Mrcjen, 
4, place de l'Opéra, 75002 Paris, LL : enfants, 
47-42-0438 : Andorre : 111, rue Saint- |  £ Claude Biom, 
Honoré, 75001 Paris, tél : 4508-50-28; | son pèso, 
Autriche : 47, avenue de l M. et Mec Bernard Caben 
75002 Paris, tél. : 4742-78-57: lralie : | sleors enfants, 
23, rue de La Paix, 75002 Paris, 161 : 42- | Su frère et belle-sœur, 
66-66-68 ; Suisse : 11 bis, rue Scribe, Et toutc la famäle, 
75009 Paris, 1EL : 47-42-45-45. . 
| ont la doufeur de faire part du décès de 
Me Martine BLUM, 
psychanalyste, 


survenu en son domicile, à le suite d'une 
fongue maladie, Le 3i décernbre 1985. 

Les obsèques ont eu lieu ce vendredi 
Lente: 

124, rue Marius-Aufant, 

92300 Levallois-Perret. 


TIRAGE DU MERCREDI 
er JANVIER 1986 





— Nous apprenons la mort de 


A. J. BRAUD, 
ancien chef du service politique 
du Parisien libéré, 


6 janvier 1986, à 9 heures, en l'église 
Saint-Non-la-Bretèche (Yvelines). 


MERCREDI! 8 JANVIER 1985 


RAPPORT PAR GRILLE 
GAGNANTE (POUR 1F} 


677 030,00 F 
51 150,00 F 
3 990,00 F 
85,00 F 

8,00 F 





Et toute La famille, 
ont la douleur de faire part du décès de 


Adam FLZELSON. 


Les auront lien le mardi 
7 janvier 1986, à 9 heures, au cimetière 
parisien de Bagneux. 













Marisgss 




















































dernières bandes pour 
celle quairié, Jusiufier de 


| 
| 
Î 
! 
ee ie A «La RP 11 h 15, ans. la Thaïlande » | Ni fleurs ni couronnes. 
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F es L &) A1 É) 9e Foie Perier de Féral d 
emplois internationaux (l Û k PE e 
À AURONT ETS AUTRES . EnnRanR LA arqus ct Ia marquise de Castel 
jastres, 
ns “ | : | La baronne Pierre Perier de Féral de 
Particuliers Bijoux appartements appartements IE a 
Ge) | BIOUX ANCIENS| RS SUR er 
Jenc Janoe lues PL. 3 pare g Ï si comte et comes Jean 
pour R 12. une benquetts ar ET OCCASION OR , et leurs enfants, 
Proc à étre, Dr " védre Brillents et Argenterie je : 
Emirates mme hi : rte 20 tours A Castellane 
PARTICULIER VEND 
EMIRATES AIALINES BIBLIOTHÈQUE EC | 
recherche 1'anûis, Tél-mprèe 19 heu: Re sc 
Particuliers 
; (demandes) ! ni. omeck, “cime non meublées 
ET HOTESSES DE L'AIR ||) dm ER “ie 
Tél. le ser eu _Lépondeur Autos era du canbarn à 
La compagnie aérienne intemationale des Arts VILLAGE SUISSE : k re ancien délégué amine 
co Arabes Unis - Dubaï souhaite recruter —— AUTO RADID nel 
stewards et hôtesses pour un poste à Dubaï. a table: modernes  E . | délégué général de F'ANELARS, 
Les candidats, célibataires, avec ou sans Tédphone: 42851780. | on Peut spporer son Poste : LS 5 
expérience professionnelle en vol, doivent AUTOTEC moins ans, sus ii 
paies oh et connaître si pos- PAS ENT ETES pe asser E de l'Eglise. 
sible la langue arabe. : oquettes se _ 
Un salaire intéressant, non imposable, CIMORRE ET dns liner de sd à Janin à 
ainei qu'un ontaur M0 les annonces classées 10 heures, ca l'église d'Yveiot-Boca 
logem ir place sont bles, UETTE 100 % S0700 Manche) ou papa nero CAES 
proposés. Les entretiens auront oi pain Aue0 Ou sans PURE LAINE (or 1, 
lieu sur place. Merci de nous faire mentation (gratuite) eur 19 Un service religieux sera cElédE ukS- 
parvenir votre curriculum vitae à RANCE CARRIÈRES (C1 WOCLMARK € Heprement à ane 
Jouret détaillé, avecindication de s Taies ADS i2. Cet avis tignt lion de faire-part. 
a al td os ansiquure Vonces 
Photo d'identité et une photo _—_ sont reçues par téléphone 50700 Yvetot-Bocage. 
en pied à: The Personnel © Tourisme a 5 88, rue de Miramescil, 
(es) Manager, Emirates, P.O. st dune 2 Anar APRES 
BOX cas, Dubaï, United Loisirs de 9 heures à 18 heures Na re 
: Arab, Emirates. DRISCOLL réduction sui les cerhons da 
Emirates ommini nn D au 45-55-91-82 1 Carnet du Monde - su pres de 
leur envoi de texte une des 











UN EXGÉDENT PLUS FORT QUE PRÉVU POUR LE RÉGIME GÉNÉRAL 











<RÉPÈRES — 
















: ue = « = « — 
Dollar : reprise à 7,53F. 5 milliards providentiels pour la Sécurité sociale en 1985 LA GTCET LA GOC 
- Changement de décor, vendredi matin 3 jenviér, sur les grandes | È j - 
places financières ‘intamationeles. En baisse, le vale, surtout à np og om rar gr rm PRENNENT POSITION 
New-York. ls dollar, contre touts attente, s'est sensiblement : afro mc, Pecctient de (ne) en décembre dorer Coq po D EE nue des |  Suncieuse les fêtes de 
RES Men 769 F icons 72080 F jeuën, à | OR DE MUR Case où «die empuce ds MT des cifectifs salariés | fin d'année, à CFTC et la CGC 
188,80 ere}. Csèmes le premier jour de l'année, les affaires ont troisième aapée comsécutire, l'affaire | RES ar | de le der ee lunes du 
té vssez actives, Dans la matinée, l'on apprenait que le supérieur — de $ milliards de Ces milliards en quête d'anteor Dement (— 1,1 %), mais aussi aux | temps de tra 
Souvemeur de la Banque du Japon svait manifesté francs cette fois — aux prévi- offrent une véritable ! ion des ï luatior : 
J eu | J dernières tions de Dans 1 communiqué, la CFTC 
- sions, pourtant toutes récentes.  difficuités de prévision en matière &)?E F4 ï à 
g D de sem ‘den de ILE SC (— 0,6 %) ? En un mot, repris les événements prou- 
eys somines Ekections sécuritésocisle  . économique s caf | vent que négociation « entre pare 
déclaration aurait favorisé des rachats précipités de dollars, * tint ju L putes moe re arm Ad Bi apienr rasta id 
-DTS : ; Ce ie Es ment, qui peut ainsi se flatter Effet tranquilésent raisons, comme pour l'évoluton des intervention maire» à 
D FS : nouveau mode de calcul RE Ce 1 oise sée comen En home, qi eurctérient sn 
Le-Fonds monétaire intestinal a mis en application, à compiter du ‘: résultat : divers tive que torstate rentrées z Dis tudes des autr s 
1 envi, Ou Mode de al ds Do de Loge sécit |. Fe née de es pans métiers mur péri Len us Rttent peorléntels me | Sedo nee de nn au 
É 111 octets. pondération appliquée aux parités. des . d'être nccuelllls avec sceptl- dote Sécurité sociale avait  S'errête pas À 195. Ils permettent « continuers de dé) les sc 
0,452 pour. le‘doïar; 0,527 pour je deutschemark, 33,4 pour le: A OfE mme per loppoes era Les expliquer per Le jeu du relè- AP Lens | ot msnon one mue 
yen, 1,02 pour le franc français et 0,0893 pour la Hvre. En fonction ; . an don de me ec le base de calculs des prévisions | éviter les abus que l'an consiae 
de cas nouveaux caiculs. ts _DTS ressort ainsi à 1,10121 dollar, Dans les cadeaux de fin d'année, des bas salaires Fe ignificatif » dé trésore- | déjä». ‘ é 
contre 1:08889 dollar: hyndi - décembre, selon e la Sécurité sociale n'a pas été plus fo et rie (2) donne l'assurance de passer Tout ; inquiète de la «vou 
oubliée, En effet, au 3] décembre Ga rs À ce plafond) et gum En coter ds le songe: A eur ue Faffoire de la 
Peine nca Fnpi ent D pelinene de scies méme si les dépenses sont supé- Jlestliué à prie. 
re je du es et le versement des cotisations. [1 rieures ux prévisions du rapportsur | position, dans pense 
Re rs nn Hénérl) avait en caise 212 mie (abli aussi sur une subis du Rues meer mg SET re ee LP le. 
mb Hards de francs. Ce qui correspond à taux de recouvrement des cotiss- AO ie Re pe jon | vorsbie au projet que la CFIC, r$- 
Essence : an excédent ue de trésorerie Lions, par suite de l'amélioration de scit : fau, orepie an pe A ile le 
Ë \ 1985 (1) — un « la Ë des eatre- structurelle des dépenses ne n SC der ICE 
de 6,5 % en un an Patte en enouecnique — Pris. L'ensemble avait amené à sinsi que les incerüirudes sur l'évolur | géunermement prenne er pee 
EN Na LL de 3,9 milliards de fi les tion des dépenses d'assurance- pour Te de 
Les poix moyens be te one roicrer Mards de francsles  Mgludie. Mais l'on n'ose plus dire: er le PrOBSS OAÏ Par 
| _ L Sécuri ue 13 1 te le les porter à ï. feancs “Plus dure sera la chute. » - favole core les 
20 décembre dernier n'en attendait au 10tal tn 
Tes Foncdene compile at de  A ces chiffres étaient —— | LES CONTROLEURS AÉRIENS 
1985, l'excédent comptable serait de APP RE CES DEL coment + S 
O à 11 milliards de francs, au lieu (1) Le relvemest du plafond 2n | aa MIERNENT LEUR GRÈVE 
des 5 milliards prévus. expliquer La différence sur une  j= janvier suit l'évolution des salaires de 
Des chiff 4 être période zurte ? Règlement ir l'année écoulée. POUR LE 6 JANVIER 
rea_qui pourront extremis de cotisations dues par les {2) Même si l'Etat n'achève de payer 
considérés comme un signe de bonne entreprises? Versement de «ral- ses dettes qu'en février. L'intersyndicale de la savigation 
santé du régime la aérienne a décidé, le jeudi 2 janvier, 
différence 2e représente que 0,75 % de main son mot d'ordre de 
des dépenses de 1985 grève pour le lundi 6 janvier. Le 
journée Contentieux qui oppose les canträ- 





Six cent sobente-deux mi 
fards de francs de recettes 
contre 657 milliards de 


dépenses : selon les 

comptes de la Sécurñé sociale, 
l'excédent devait être de 5 mi 
Kards de francs à la fin de 1985, 


FAITSET CHIFFRES 
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2 Ccoram: 
du secrétariat d'Etat indique encore 





ct à l'asence 

apr en levres 19512 
gement de la durée de : 

— Pour les allocations fami-. . |. 
liales, les dépenses devaient . 
diminuer de 1,7 % en volume, 
essentiellement par suite du 
décalage des dates de versement 
des ailocations familiales, repré- 
sentant un gain de 1,7 milliard 
de francs. 


1] 4 
du 17 décembre 1985 relatifs à 
: a l'exercice du droit de grève dans les 
des dépenses de médecine services de la navigation aérienne ». 
ambulatoire (+ 13% pour les. | 
+ 14,5 % 
auvdliaires ‘médi- 











_ —__—— 
rose NERGIE … 
Pr fa : _ La baisse du prix du pétrole 


les producteurs les plus endettés 


débattent le Nigéria et le Mexi- 
que pour régler — partiellement 
— Je service de leur dette et de 
se souvenir du coup d'Etat qui a 
amené en août dernier ie général 


Etats de l'OPEP pins de deux 
millions de travailleurs 5 
ont déjà été amenés à quitter : 


leur pays d'accueil plus ou 
moins irement. 


f 


ca men vote amende mére tel amants nent de 
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Sud, 
peu, per la Chine. 
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Babangida au pouvoir à Lagos 
pour imaginer les conséquences 
d’une chute accrue des cours. 
Mais ces pays ne seront pas les 
seuls à souffrir. L'ensemble du 
monde arabe — dont toutes les 
économies ont bénéficié peu .ou 
prou de la richesse pétrolière — 
va voir sa croissance se ralentir 
mais aussi son poids politique 
s'affaiblir. Il est significatif que 
le Wall Street Journal écrive : 
«<(…) Nul ne rie que le déclin 
u pétrole ait amoindri l' 
tance stratégique du golfe Persi- 
que. Là où, naguère, les Etats- 
Unis pres avec vigueur d'un 
rapide déploiement de force 
pour défendre l'Arabie saoudite 
contre l'agression soviétique il 
n‘y a plus maintenant que 
silence. Le pétrole du Moyen 
Orient esi beaucoup moins 
important aujourd'hui pour les 
Etats-Unis. Au premier semestre 
de 1985, leurs principaux four- 
nisseurs d'huile om été le Mext 


‘que, le Canada, le Venezuela, le 


Royaume-Uni, l'Indonésie et, le 


dol- Nigéria » 





manière, ins sont fort peu- 
plés, d'autres peu. Certains 
dépendent .essentiellement du 


portance 
Alle - ©: et de l'état 
per déjà délabré de leurs finances. Il 
a. n’est que de voir les difficultés 


ff actuelles dans lesquelles se 


Au déclin de l'influence politi- 


: que (cela est vrai pour l'Arabie 


saoudite, la Libye, Firan et bien 
d’autres) pourraient s'ajouter de 
vives tensions sociales : beau- 
coup des structures tradition- 
nelles de ces pays ont éclaté 
sous le poids de la manne 

lière et les déplacements de 


. population que celle-ci 2 


engen- 
drés: obligent aujourd’hui à de 
nouveaux cxodes, Après Îe Nigé- 
ria, les pays du: Golfe font partir 


* de leurs territoires plusieurs cen- 


taines de’ millier de travailleurs, 
immigrés et, dans l'ensemble des 


Pour éviter que ces tensions 
sociales ne se ‘transforment en 
risque politique majeur, cas 
de chute accentuée des cours, 
les pays «bénéficiaires >» du 
mouvement devront d'ailleurs 
sans doute ajder les « perdants ». 

imagine mal les Etats-Unis 
se désintéresser du Mexique 
{mais entre les $ millions de 
barils importés par les Améri- : 
cars cha que jour et le milbon ion et , 

i ils exporté par les 
Mexicains, la balance n'est pas : 
égale), non plus que la France 
de l'Algérie, par exemple. 

Mme si tous ces exemples ne 
sont que des hypothèses, si la 
réalité peut Être autre, c'est 
néanmoins, comme après 1973, à 
une véritable redistribution des 
cartes que. pourrait. aboutir une 
chute du prix du baril de pétrole 
à 20 dollars. Déjà, fin 1984, en 
dollars constants de 1972, le 
second choc pétrolier avait prati- 
quement été gomm£. A 20 dot 
lars — avec une devise améri- 

ime qui baisse et amoindrit le 
pouvoir d'achat des vendeurs de 
pétrole ‘ 

C'est one partie du mouvement 


de 1973 qui serait effacée. Sans 
doute s'agit. de court terme. 


rait peut-être yne nouvelle 
dépendance : 45.% des réserves 
prouvées de pétiole ne: sont-elles 
pas détenues :par trois pays du 
Golfe (Arabie: saoudite, Koweït, 
Irak) ? Mais avant que ceux-ci 
ve retrouvent une partie de leur 
pouvoir, le coptre-choc risque 
d'être rude. 















































































De notre correspondant 


Londres. - M= Thatcher vient de 
!: prendre position, tout en réussissant 
, — âau moi a a - à ne 
pas eux camps qui, 
depuis près de deux mois, s’affron- 
tent jusqu'au sein même de son cabi- 
net, à propos de l'avenir de 
es le constructeur 


ue d’hélicoptères largement 
| déficitaire ct obligé de choisir une 
association soit avec la firme améri- 
gaine Sikorsky, soit avec un consor- 
tium de cinq sociétés européennes 
En 
i Avant une réunion extraordinaire 
et décisive des actionnaires, qui doit 
avoir lieu le 14 janvier, la direction 
‘ de Westland, qui, avec le soutien du 
1 ministre de l'industrie et du com- 
!  merce, M. Leon Brittan, prôme la 
: «solution américaine», avait, au 
‘début de la semaine, sollicité l'avis 
$ du premier ministre. 
£ Le président de la société, Sir 
. John Cuckney, souhaitait que 
Me Thatcher, au nom du gouverne- 
‘ ment, s'engage à continuer à défen- 
: dre les intérêts de la compagnie quoi 
» qu'i arrive. Par exemple, loi 
: réservant une part dans les projets 
de ération même 
s'Ü devait définitivement retenir le 
choix de Sikorsky (formant, en 
l'occurrence, un groupe avec Fiat). 
Les de Westland vou- 
laient ainsi réduire le poids des 
menaces éaoncées par les représen 
tants du consortium européen Bri- 
tish pere à Qeneral Electric 
Company (G.-B.), Aérospatiale 
(France Messerschmitt-Boikow- 


)s 
Bloim (RFA) et Augusta (Italie). 
Ceux-ci, 





ENTREPRISES 


actions. 
Qui l'emportera ? 


racheter ses actions. 


Hôtellerie : 
le groupe Accor 
à Cuba 
Un protocole d'accord en 
matière d'assistance technique 
et de formation pour les hôtels 
cubains vient d'être signé 
entre Cuba et le groupe fran- 
çais Accor (premier groupe 
européen}, a-t-on appris, la 
2 janvier, à Paris. Ce protocole 
devrait se transformer en 
accord en bonne et due forme 
en mars prochain. Les quatre 
premiers hôtels concernés sont 
les célèbres Habana Libre 
{ex-Hilton) et Presidente, de 
La Havane, le Merazul, da 
Santa-Maria, et le Soliman, de 
Varadero. En 1985, Accor a 
réalisé un chiffre d'affaires de 
41,5 milliards de francs. 
Le britannique GEC 
remporte 
un contrat nucléaire 
en Chine 
Le groupe britannique Gene- 
ral Etectric Company (GEC) a 
signé un accord avec les auto- 
rités chinoises pour l’équipe- 
ment ds le partie classique de 
la centrale nucléaire de Daya 
Bay. Le contrat, qui s'élève à 
250 millions de livres (2,7 mil- 
liards de francs), porte sur la 
kvraison par GEC de deux tur- 
bogénérateurs de 985 mégs- 
watts chacun. |! devrait créer 
4 000 emplois pendant quatre 
ans, à partir de 1987, et sera 
financé par un prêt de dix ban- 
ques britanniques conduites 
par la Midiand Bank, avec la 
garantie du gouvemement de 
Londres. 
































































Cette signature était atten- 
due. Elle intervient quelques 
jours après celle apposée à 
Paris (Je Monde daté 15- 


OPA sur Union Carbide : 
GAF surenchérit 


Nouvel épisode dans le long feuilleton de l'OPA dont Union 
Carbide est l'objet. Bien décidée à ne pes lâcher prise, la petite 
société GAF (matériaux de construction, peintures industriolles) 
surenchénit pour la deuxième fois et offre de payer 78 dollars 
chaque action dü géant de la chimie américaine, soit 
4,93 milliards de dollars (37 milliards de francs) au total. Les 
enchères avaient débuté à 68 dollars, puis GAF était montée à 
74 dollars. Nouveau refus de la direction d'Union Cerbide et 
nouvelle contre-attaque. Le groupe manifeste maintenant 
l'intention da porter de 36% à 60% le rachat de ses propres 


GAF assure 

4,16 milliards de dollars (31,2 milliards de francs). De son côté, 
Union Carbide mulitiplie ses ventes d'actifs (le Monde du 
3 janvier). Le groupe annonce avoir maintenant cédé des 
immeubles et des terrains pour 170 millions de dollars 
(1,27 milliard de francs) et se propose de mettre aux enchères 
des activités grand public (piles Eveready, sacs plastiques Glad, 
pièces auto Prestone and STPI. Il disposera ainsi de 1,2 milliard 
de dollars (9 milliards de francs). Il a en plus une ligne de crédit 
de 1,5 milliard de dollars (11,3 milliards de francs) et envisage 
de la doubler en signant un accord avec un «pool» de dix 
banques. Mais, d'après les analystes, et nr 
désormais supérieur à celui auquel Union 
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WESTLAND ENTRE LES ÉTATS-UNIS ET L'EUROPE 


Le premier ministre britannique 
évite de choisir son camp 


Heseltine, ont aiss& entendre 
Westland serait désormais exclu 
ue rogrammes de collaboration 


Conformément à sa politique non 
interventionniste, M Thatcher 
avait déclaré, en décembre, que 
Westland et ses actionnaires 
devaient être laïssés libres de déter- 
miner Je sort de la société. 

Dans sa nouvelle réponse à Sir 
John Cuckney, publiée jeudi, 
Mr Thatcher s'en tient à cette ligne 
de conduite, mais elle souligne que 
le gouvernement «continuera de 

soutenir Westland dans son désir de 
participer [aux projets européens] er 
résistera, tant qu'il le peut, aux 1en- 
tatives de discrimination à l'égard 
de Westiand ». me tre fait 
nt valoir la gravit pres- 
cependa ue 
européen, et elle estime que Wes- 
tland doit considérer qu'un « certain 
nombre» de contrats futurs pour- 
raient être « perdus ». 


Cette remarque a eu pour effet de 
satisfaire M. Heseltine et les défen- 
seurs de la solution européenne. 
Mais les partisans de la solution 
américaine se disent rassurés par le 
fait que M= Thatcher a pris soin de 
Enropécans ve ii parait Eaère Eve 

ne Jui paraît guère envi- 
sageable sans la participation de 
Westland (sous-entendu : même 
associé à Sikorsky}. 

La bataille financière et politique 
reste donc indécise, et les deux 
camps continuent de fourbir leurs 
armes avant la réunion ne E 
vier. Mais les partisans de 
semblent conserver un léger avan- 
tage. 


FRANCIS CORNU. 



















avoir réuni une somme de 










Carbide propose de 















16 décembre) pour la coordi- 
nation de l'ensemble du projet 
par EDF et la Evraison par Fre- 
matome de la partie nucléaire. 
Le contrat remporté par les 
Français s'élève à 12 milliards 
de francs. 


Nestlé abandonne 
des participations 

au profit d’Unilever 

Les deux géants européens 
de l'agro-alïimentaire viennent 
de procéder à une nouvelle 
rectification de frontières. Nes- 
tlé abandonne, en effet, les 
25% qu'il détenait dans des 
sociétés conjointes avec Unile- 
ver dans le domaine des sur- 
gciés et des glaces en Autri- 
che, en Italie et en RFA. 
Unïlever prend la totalité de 
ces activités, qui représentent 
un chiffre d'affaires d'environ 
3 milliards de florins (8,2 mil- 
bards de francs). L'accord ini- 
tial entre les deux groupes 
remonte à 1970: ils avaient 
alors uni leurs efforts pour 
faciliter la distribution dans ces 
trois pays. Le désengagement 
de Nestlé est présenté per la 
firme de Vevey comme une 
volonté de «s'engager dons 
des entreprises dont elle 
détient à la fois la majorité du 
captal et de la gestion». 

Les deux groupes, Nestlé at 
Unilever, s'étaient déjà 
entendus pour rapprocher leurs 
filiales laitières en France. 
Chembourcy. filiale de Nestlé, 
La Roche aux Fées et Rousset, 
filiales d'Unilever, doivent se 
fondre dans une société com- 
mune, dont Nestlé détiendra 
75% et Unilever 25% , ce qui 
semble bien correspondre à la 




































LE ROLE DES MAISONS JAPONAISES DE COMMERCE : 





Les « shoshas » au service des exportations françaises 


Imaginer ce qui fut longtemps 
« Le porte-avions de l'industrie japo- 
naise » t ses services à la 
France? Difficile? Et ns 
«Il faur désormais forcer nos 
DA Péidans de Mit 
assure M. t- 
maisons de commerce japonaises 
fsogo shoskas)} (1} implantées en 
De €tonner 


de firmes qai personnifient F 
vité commnrehals du pays du 
Levant 


L'offre n'en est pas moins sédui- 
sante. For Eu taal de piles. de 
quatre-vingt mille agents, chacun 
ces réseaux commerciaux hyper- 


rents attirés par la marché japo- 
naiïs, estimé à 900 000 paires de 
fxations devant les États-Unis 
(800 000 paires) et la France 
{500 000 paires). ont chacun 
apporté la leur. 

A l'origine, tous deux optent 


tuelles imitations focales par 
d'incessants dépôts de brevets, 
tandis que Safomon s'engage, en 
1972, pour huit ans, à accompa- 
gner son accord de distribution 
per un contrat de production sur 
place, sous licence. Mais ia 
réduction des droits de douanes 
jeponais à l’importation de fixa- 
tions da ski permet à Salomon de 
repatrier sa production à Annecy, 
dès 1979. Les deux concurrents 
suivent alors les mêmes traces, 
la distribution par maison de 
commerce. 

1980, premier écart Salo- 
mon, qui lance ses chaussures 
après se8 fixations, tente l'expor- 
tation directe. ll crée sa propre 
eminifitiale » de distribution au 


1982, les deux pistes de 
Salomon et de Look se séparent 
tout à fait : Salomon, enhardi par 
sa première expérience, ne 


dévelappés dis de plus de cent 
bureat de vente de par Le le monde 
(et même du double, agissant de 
Mituï et Mitsubishi). Les plus puis- 


rassemblés, empliraient 400 pages 
d'un quotidien. Bref, toute une logis- 
tique qui leur a permis de réaliser en 
1983 un chiffre d'affaires global de 
377 milliards de dollars, soit. un 
tiers du produit national brut du 
Japon. 

Mais vendre des produits français 
(ou de n'importe quel autre pays où 
elles ont implanté une filiale) 
n'avait jamais été une priorité des 
fiadusiaation japonaise (de l'ère 
Pi ialisation japonaise L 
Mciïji en 1868) pour servir les inté- 
rêts vitaux du pays, elles saint 
chargées de lap, 
matières premières {l'archipel en 
cruellement dépourvu) et de 
Fexportation, indispensable pour 
payer ces importations. 

Peu à peu, l'importance des 
Ears pon SE tandis 

japonais a 
désormais agu 


ti directement des 
un ane « faciles » à 
vendre — automobiles, télévisions et 


développant, la part des shoshas 
dans les ventes extérieures du Japon 
est tombée de 51 % en 1976 à 
46,5 % en 1983. 

Cet affaiblissement s'est traduit 
dans leurs résultats. Les bénéfices 
nets de Mitsubishi sont passés de 
200 millions de dollars, en 1981. à 
moins de 115 millions, trois ans plus 
tard. Une situation encore aggravée 


INFORMATIONS 


Deux pistes 


shas installées ‘dans FH 
ainsi vendu 1,2 milliard de francs de 
produits français sur des marchés 
tiers et importé 330 millions. Résul- 
tat, un excédent de 870 millions 
pour la 
çaise. Aujourd'hui, les shosAzs pro- 
posent d'aider la France à exporter 
vers plusieurs destinations. Vers les 


par les incertitudes de Ia conjonc- 
ture mondiale qui provoque un 
ralentissement du commerce En 
novembre 1985, les shashas ont vu 
la valeur en yens de leurs contrats 
SÉSPOTLANON Lomber,0S 28/7 en tn 


he lacer la de mar- 
ché dans Le commerce Fxtérieur de 
J les shoshas proposent donc 
rt d'exporter les produits d’autres 
pays. « Nous ne sommes pas natio- 
nalistes. explique le PDG de 
Mitsubishi-France. Quand le mar- 
ché est intéressant, nous exportons, 
quelle que soit la destination, Ce 
qui compte, c'est l'intérêt de l'entre- 
Prise, » 


renouvelle pas son contrat de 
distribution avec Mitsui. « Nous 
avons pris le risque contre l'avis 
défavorable de toutes les bar 
ques», se rappelle-1-on, dans 


Faut-il en tirer une leçon ? 
Salomon a bien profité de son 
indépendance. La distribution 
directe lui a parmis d'augmenter 
de 30% les ventes de fations 


est une grande maison, aux 
structures lentes à réagir », 
reconnaît Look, qui jui reste 
pourtant fidèle. 

ll considère n'avoir pas les 
moyens de s'émanciper de la 
tutelle commerciale japonaise. 
Son chiffre d'affaires est insuffr- 
sant, foumissant 20% du mar- 
ché japonais, contre 50% pour 
Salomon. Et encore, Look rend-il 
grêce de ce résuitat à Mitsuï, qui 
a permis à ses ventes de passer 
da 50000 paires en 1982 à 
120000 paires deux ans plus 
tard. Les deux fabricants français 
réconnaissent que l'intermédiaire 
d'une sogo-shosha facilite 
l'entrée sur un difficile. 
Reste à savoir à partir de quand 
cet intermédiaire devient encom- 
brant. 


L'an dernier, les principales sho- 
ont 


balance commerciale fran- 


pays d'Asie, avec lesquels le Japon, 

voisin, entretient des relations tradi- 

Monte Vers les Etats-Unis, avec 

archipel réalise un impor- 
commercial. 


tant excédent 


Et même 


vers l'Afrique, où les shoshas s'assu- 
roue progressivement des positions 


Cerises et moutarde 
En tout cas, malgré leur désir de 


calmer les irritations de Paris (qui 
se plaint d'un déficit de 15 milliards 
de francs, en 1984, dans les 
échanges avec Tokyo), ce n'est pas 
tant vers le Japon que les shoshas 


proposent d'exporter français. 


Cela 


aurait pourtant semblé log logique, 
étant donné qu'elles représentent 
déjà une part considérable des 
échanges bilatéraux — 74 % des 


exportations et 20 % des importa- 


tions. Difficile de faire plus, 


assurem-elles. Elles considèrent 


les 


produits français peu compétitifs — 
question de prix, mais aussi de qua- 
lité et de délais de livraison. 


Les biens qui ont le plus de 


chance de réussir sur le marché 
japonais sont «déjà pris» par les 
concurrents, se plaint le responsable 
de Sumitomo, une des dernières sho- 
Shas à s'étre installée en France, il y 
a vingt ans. Envieux de Mitsut — 
implanté à Lyon dès 1878 et qui, le 
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premier, « pensé à exporter des arti- 

cles de sport, un rapide succès, — 

Sumitomo estime être réduit aux 

restes : des cerises, des tomates ct de 

ln moutarde. Ce qui explique que la 

valeur des biens f: ne ares 
vers le Japon 


exporte ° 
pare 10 de cale de pains np 4 


pons qu'elle importe en 
Le commerce d'autres shoshos 


liards de francs en 1984, selon les 
chiffres de l’ambassade du Japan à 
Paris, Mais ce résultat est dû pour 
moitié aux ventes françaises d'ura- 
miumn, celles de chimiques, 


deuxième secteur à l'exportation, 2e 


{contre 61 % des ventes de produits 


Pen 
Les shoshas assurent redoubler 
d'efforts. Elles augmentent la pro- 
de cadres français dans les 
pren. créent des cellules pour 
découvrir Îles nouvelles 


technologies 

— dans les domaines de l’aéronauti- 
que, des biotechnologies on des 
matériaux composites — suscepti- 
bles d'être, un jour, commercialisées 
avec succès au Japon. Il n’en resis 
pas moins que, à leur avis, Les pro- 
duits français Fe restent ET 


duit), nous respecions nos -engage- 
ments, même si une meilleure union 
sæ je». reconneît Mitsubishi, 
H reste os si l'instinct de sue 
vie, pousse aujourd'hui 
modifier leur stratégie, va réussir à 
mobiliser de nouveau ces maisons 
qui se vantent d'avoir a, à ver- 
dre « avec l'énergie du ir r. 
dans le Japon naissant de 1868, ou le 
Japon d£uruit de l'après-guerre. 


DOMINIK BAROUCH. 





1 principales hoshas ca 
ee :C. Hoh et pure 








faillites rapprochées et en coma 
.… dépassé après avoir perdu le der- 
nier de ses plus gros clients ? 


Spécialisée dans la sous- 
traitance de produits da beauté, 
la finme, placés en cessation de 
paiement en 1980, avait été lais- 
sée pour morte l'année suivante 
ciaire consécutive à l'échec d'un 
premier «repreneur ». Colui-ci 
avait perdu Ie concession du 
Rouge Baiser. 


Comment s'y est pris M. Co- 
hen ? En premier Keu, ce pied- 
noir a marchandé, et versé 
700 000 francs (payables en 
trente mensualités sans intérêt) 
Pour devenir propriétaire de 
l'usine de 7 000 m’ de la société 
installée dans la zone industrielle 
de Saint-Quentin {Aisne}. Puis il 





Yves Saint-Laurent (groupe 
Charles of the Ritz), Rochas 
{groupe allemand Heœæchst}, Yves 
Rocher {Sanofi}, Clarins, 


UN ÉMULE DE BERNARD TAPIE DANS LES COSMÉTIQUES 
Vive la Recré.…. ! 





" rirati | 


» Au Fonds monétsirs 
: M. FRANÇOIS 
GIANVITI, qurante-sept 4ns, 
doyen, de 1979 à 1985, de la 
faculté de droit st da sciences 
politiques de Saint-Maur {Peris- 
129, # été nommé duectaur du 
service jursiique, méiqué 6 FME 
dans un communiqué. M. Gian- 
vi, remplece M. George Neois- 
topoulos (Grèce). 


© Chez Précision-Mice- 
nique Labinal léquipenent aéro- 
nautique #1 sutomobile}, 
M. AMAURY HALNA DU FRE- 
TAY, cinquante-sept ans, 


d'administrateur st de PDG de la 
flisle Microturbo. [ est nommé 
président d'honneur de P.-M 
Labinal. M. Du Fretsy avait été 
président de PCUX, entreprise 
chimique filsle de PUK. LL avait 
démissionné en msi 1987, en 
raison du profond désaccord que 
l'oppossit à ls maison- mère sur 


de cette entreprise. 


merciale, Schneidar Radio- 
Télévision et Compagnie 
française Phiips, M. ANDRÉ 
His est nomme président 

de Fadio-Technique industrielia 
at commercisle : M. CLAUDE 
DUVAL devient le directeur géné- 
ral. Radio-technique industrielle 
et commerciale (ex-Schnaider 
Radio-Télévision) rsgroupere 
toutes les activités dans les 
. ques de Philips France, 


© A l'IRES (Institut de 
recherches économiques et 
sociales}, M. HENRY BORDES- 
PAGES, secrétaire national de la 
CGC, qu'il représente au sein de 
cet organisme, a été désigné 
comme président du conseil 
d'administration. !t remplace 
M. Louis Astre, représentant de 
la FEN. 

















Recréation leur fournit du 
rouge à lèvres, de ia poudre, du 
vemis à ongle at fait du cond 
tionnement. Cette saus-trartance 
entrs pour 70 % à 75 % dons 
son chiffre d'affaires. Mais La s0- 


compacte (120 millions de 
francs} tenu à 80 % per les ite- 
Rens, lance trois parfums tous les 
sx mois at s'agrandit. M. Cohen 
vient da racheter les fameuses 
Crèmes Simon. Cette fois, le prix 
a été élevé (2 millions de francs 
plus 400 000 F pour le foncis 
commerce, plus 550 
tes stocks}, et M. 
tenu une aide des sociétés 
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ment £a partager entre son étude 
d'expertise comptable et l'entre- 
prise. 

æ ANDRÉ DESSOT. 
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DEUX JOURNALISTES DE LA BBC SUSPENDUS 
« Dure justice ».… 


Deux journalistes de la BBC, 
MM. Peter Hill et Martin Young, 
viennent d'être suspendus pour 
trois mis sans traitement pour 
avoir extorqué sous la menace 
une interview dans le cadre 
d’une émission télévisée « Rough 
Justice » (Oure justice}, dont ils 
sont les producteurs. La direction 
de la BBC a également décidé de 
tes bannir pour deux ans du jour- 
nalisme d'enquête, 

U faut dire que les méthodes 
employées par les deux Roulete- 
bille britanniques s’éloignaient 
fort du fair-play et de la rigueur 
que l'on peut attendre de la 
vénérable institution d'outre- 
Manche. 

Il s'agissait, en effet, pour eux 
de démontrer qu'un homme, 
M. Anthony Mylock, condamné 
en 1983 à cinq ans de prison 
pour vol avec violences, était la 
victime d'une erreur judiciaire. Ils 
se sont adressés à la victime, 
Mr Anne FitzPatrick, une vieille 
dame qui vit aujourd'hui en Cali- 
foie. pour la faire revenir publi- 
quement sur son témoignage 
devant le tribunal. La dame 5e 


LE MARCHÉ DE LA PUBLICITÉ 


La presse écrite ne devrait pas bénéficier 
de nouveaux investissements 


La presse écrite parent pauvre du 
développement du marché public 
taire en France? C'est, grosso 
modo, la conclusion des études de 
l'Observatoire de la communication 
du Bureau d'informations et de pré- 
visions économiques (BIPE), ge 
sentées en décembre au cours d'un 
soipure par M. Asa /Lo: Diber- 


Pour le BIPE, 1985 a constitué un 
tournant. Le marché publicitaire a 
rompu avec sa traditionnellle stabi- 
lité, Pour les années à venir, l'Obser- 
vatoire propose les prévisions sui- 


vantes : 

e Marché: ïil va croître en 
moyenne de 4,6 % par an. Entre 
1985 et 1990, 3,3 milliards de 


francs supplémentaires seront 


investis. 

© Télévision : c'est la grande béné- 
ficiaire de cette augmentation. 
Sa part de marché passe de 20 % 
à 30 % en cinq ans. Ce sont sur- 
tout les chaînes privées qui en 
bénéficieraient. 

@ Radios: les radios locales pri: 
Des er Joqu) prie, deise- 

cru u” nt, 

RE 
ments 

® Presse : elle stabilise sa part de 
marché après une baisse (de 
49,6% à 41,6%). 





montrant réticente, Peter Hill et 
Martin Young ont alors menacé 
de révéler au public qu'elle était 
homosexuelle et de transmettre 
des images d'elle-même devant 
sa maison californienne aux auto- 
rités d'immigration des Etats- 
unis, avec lesquelles Mr FitzPa- 
trick n'est pas en règle. 

Moyenrant quoi, alle a déclaré 
devant les caméras que l'agres- 
sion dont elle avait été victime 
était « purement et simplement 
sortia de son imagination ». 
L'émission a fait le bonheur du 
condamné, qui vient d'être 

jugé et innocenté, mais a sus- 
cité la colère d'un membre de la 
Chambre des lords, lord Lane, 
qui a dernandé à la direction da 
la BBC de sanctionner les deux 
journalistes. 

Le syndicat britannique des 
journalistes a jugé « brutale » la 
sanction infiigéa à MM. Hill et 





© Affichage : reste stable, La régle- 


mentation a contribué à revalori- 
ser l'affichage. 
© Cinéma: accuse une légère 


baisse (5 %) en cinq ans. 

Quelles sont les causes de cette 
redistribution des cartes? Pour ce 
qui est de la télévision par câble et 
par satellite, le BIPE n'entrevoit pas 
d'influence réelle sur le marché 
publicitaire ; il doute de l'intérêt des 
annonceurs pour l'audience res- 
treinte de la télévision câblée et pour 
l'audience multinationale qui sera 
celle des chaînes par satellite. En 
revanche, l’arrivée de nouvelles 

ifie mais risque 

bouleverser les méthodes publici- 
taires actuelles en livrant à la 
concurrence les tarifs du secteur, 
qui, jusqu'ici, y échappait; les 

s" jent pour prati- 
quer des prix équivalents. La 
concurrence accrue aura pour effet 
de faire baisser les tarifs de la 
« pub » télévisée, et donc de gêner la 
presse écrite, qui se plaint déjà de la 
faiblesse des prix pratiqués par la 
Régie française de publicité. 

Autre difficulté pour les jour- 
naux : l'ouverture à la publicité télé- 
visée de secteurs jusqu'ici interdits, 
à commencer par le tourisme, les 


LA SITUATION A €e L'UNION » DE REIMS 


Le tribunal de commerce 
accorde la location-gérance 
à M. Philippe Hersant 


glement j dernier 
(le M du 1= janvier), le tribu- 
i éclaré qu'il en'y a au 
cune autre solution dans l'immédiat 
gone nier la Ita oR de Biens 48 
le licenciement du .. 
En outre, le tribunal de commerce 
a rejeté la demande du ministère pu- 


Sur 


CFM 
de 19 heures à 19 h 30 
à Paris (89 MHz} 
à Lyon (100,3 MHz) 
à Bordeaux (101,2 MHz} 
enr (94,8) 
à Toulouse (88,6 MHz} 


VENDREDI 3 JANVIER 
Guy Bedos 
est 


Face au « Monde » 


avec 
CHRISTINE FAUVET-MYCIA 
et CHRISTIAN VILLAIN 


LUNDI 6 JANVIER 
ANG «le Monde » 
La flexibilité : 
un enjeu pour l'avenir 
des entreprises ? 
avec ALAIN LEBAUBE 





blic de sursis à statuer afin de per- 


mevr à Epinal (Vosges) et candidat 
à La se de l'Union de Reims 
avait informé, le 2 janvier, le tribu- 
nal de commerce qu'il était prêt à 
assumer une location-gérance. 
Le proposition de location- 
faite à M. Philippe Hersant 
avait déclenché l'hostilité des jour- 
nalistes SNJ de Union, tandis que 
le Livre CGT a imposé à la «une» 
du journal du 3 janvier un communs- 
qué intitulé « Assez de illes, 
une solution définitive étre 
frouvéel» Les syndicats CGT de 
l'Union estiment, effet, que la 
formule de locati remet- 
trait en cause le plan Hersant tel 
qu'il a été accepté par le tribunal de 


commerce. s'opposent «résolu 
ment» à la location-gérance qui 
n'offre «aucune garantie et n'est 
utilisée que comme moyen de chan- 
tage auprès des travailleurs », qui 
la combattront - par tous les 
moyens ». Cette prise de position a 
été critiquée par la C! du quati- 
dien, pour qui le discours cégétiste 
ressemble à «de la poudre aux 
Jeux ». 

Enfin selon la Commission pour la 
transparence et le pluralisme de la 
pese Diem à ls oœur d'appri.de 

ime à statuer, le 21 janvier, sur 
les oppositions et les tierces opposi- 
tions faites par MM. Bruno Bertez 
et Alain Thirion, ainsi que par deux 

propriétaires de 


« Il n'est pas invraisemblable que 
la cour d'appel se saisisse de l'avis 
négatif sur le pluralisme que nous 
avons émis le 19 novembre, indique 
M. Henri Se nue la 
Commission, ef ses motifs cir- 
constanciés. » La Commission Cail- 
lavet doit se réumir en urgence le 
9 janvier. 
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En Nouvelle-Zélande 


M. Lange explique ses choix antinucléaires 


Le ier ministre de Nouvelle- 
dans un article publié 
linternaional Herald Tribune daté 


du jeudi 2 janvier, s'explique longuc- 
ment sur les raisons qui ont amené 
son gouvernement à soumettre au 
Parlement une législation excluant 
le présence ou le passage d'engins 
nucléaires sur le territoire néo- 
is, au risque d'envenimer 
encore ses relations avec les Etats. 
Unis et de un coup fatal à 
l'alliance jonaie tripartite de 
défense qu'est l'ANZUS (Australie, 
Nouvelle-Zélande, Etats-Unis). 
«Cette mesure, écrit M. Lange, 
nous paraît être la plus pratique qui 
soir, si l'on veut réduire les risques 
de conflit nucléaire dans notre 
région {.….). En proposant une légis- 
lation qui tend à faire de la 
Nouvelle-Zélande une zone dénu- 
cléarisée, nous dissocions consciem- 
ment la défense de la Nouvelle- 
Zélande de toute stratégie 
nucléaire, » Après avoir estimé que 
l'ANZUS «a placé la Nouveile- 
Zélande dans une position de 
dépendance vis-à-vis des Etats- 
Unis », contrairement à ce que pré- 
voyait initialement la lettre de 
TANZUS, le leader travailliste sou- 





L'équilibre économique général 
de la ne devrait toutefois pas 
se trouver affecté : le marché sera en 


journaux diminue, leurs recettes ne 
seront pas en baisse en valeur abso- 
Jue. Comme le souligne M. Alain Le 
Diberder : = Ce n'est pas la part de 
da presse qui diminuera, c'est le 
gâteau qui grossira sans elle, » 


Laborieusement mis en place Le 
19 novembre 1985, l'accord de 
rééchelonnement de La dette polo- 
naise garantie par les gouverne- 
ments occidentaux se heurte, d'ores 
et déjà, à de sérieuses difficultés si 
lon en croit le Financial Times. 


1,4 milliard en 1984, ne peut hono- 
1er LOGOS scan FORÉRDOES C£ Fe Foro 

is entre la double pression de ses 
Ééanciers publics et privés qui se 
partagent à moitié un 
DST a Leséour Évalué an 


Le faït que les Polonais n'aient 
pas remboursé 550 millions de dol- 
lars aux gouvernements occidentaux 
le 31 décembre 1985 comme cela 
était prévu au titre du paiement des 
cine en ne are per- 
sonne. responsal départe- 
ment international au ministère 
polonais des finances en avait même 
prévenu ses interlocuteurs lors de la 
réunion qui s'est tenue à La mi- 


mettre aux dirigeants polonais 
d’honorer parti leurs enga- 
gcments auprès des gouvernements, 
et de poursuivre sur la voie d'une 
adhésion au Fonds monétaire inter- 
rational 





janvier 1986 
R été tiré à 431478 exemplaires 





ligne: « Le traité n'oblis Ja 
Nouvelle-Zélande à a ir des 
navires ou des avions dotés d'armes 


sommes une Île éloignée de tout. 
Aucune armée n'est massée à nos 
frontières. Nous ne nous trouvons 
L'éloignement n'est pas une garan- 
tie de sécurité, pourtant les Néo- 
Zélandais vivent sans avoir le senti- 
ment oppressant d’un danger 
imuninent, (…) C'est la perversité 
de la France, qui continue à tester 


course aux arme- 
ments. Les ilogique due 
tion de défense nucléaire pour 
Nouvelle Zélande est alors devenu 
évident. Un pays qui n'est pas 
menacé par les armes nucléaires 
s'expose au danger s'il sollicite la 
protection des armes nucléaires 
d'un allié. » 

La Nouvelle-Zélande, estime plus 
loin M. Lange, -« aurait tort de solli- 
citer rca des Etats-Unis 
pour régler problèmes régio- 
naux de bas niveau. Les stratégies 
nucléaires globales sont déplacées 
at froid dan te des lorsque le pré 

fait froi le dos lorsque le 

dans notre pays a prétendu que les 
difficulrés dues à £: décolonisation 
des territoires français et aux que- 


Zélande. Une telle politique est à 
l'opposé de iour ce qui se passe dans 
Le Pacifique sud, les nations dr Îa 
région étant tombées d'accord pour 
promouvoir une zone dérucléarisée. 
Appliquer une stratégie de défense 
nucléaire aurait ici un effet déstabi- 
lisareur bien 


condamné, vendredi 3 janvier, 
par un tribunal d'Auckland, à 
1 000 dollars aéo-zélandais 
{4 000 francs) d'amende et remis en 
liberté après avoir acquitté cetle 
somme. Es veille, le jeune Français, 
ez- utiste ayant notamment 
sean Tea, avait ue «Ja 
fait cela pour de l'argent. Je ne suis 
# COLE le problème néo- 
calédonien. » Le capitaine du 
bateau avait estimé pour sa part : 
- Il a agi par idéalisme, il est sym- 
pathisant de la cause enti- 
indépendantisre en Nouvelle- 
Calédonie, comme tour l'équipage 


Les vœux de l'Elysée 
EL MITTERRAND SOUHAITE 
«BON PIED, BON CL » 


AU GOUVERNEMENT 
Lors de la première journée des 


œil », Scion ce qu'a indiqué 


. | ML Michel Vaurclie. 


Le porte-parole de La présidence 
de Le ique à rep 
né die Me Mitterrand avañ 
remercié le pour « de 


sigrdficatifs observés et la progres- 
pi er obtenue dans les 
résultats ». + 1985, à poursuivi le 
président, a été une année démons- 
trative : la est faite que l'on 
peut mener à la fois à bien les 
réformes sociales et structurelles 
nécessaires et obtenir en même 
cemps les résultats d'une borne ges- 
tion économique. » 

M. Leurent Fabius, premier 
ministre, à souhaité, pour se part, 
PR dés L ne 

a 
Étenorele ». M. Fabius s'est ré 
+ froppé par les bons résufias éco 
nomiques et sociaux acquis = ctila 
souhaité que l’on « mène à bien les 
grandes réformes, tout en se fenant 
à une bonne gestion», Pour lui, le 
16 mars 1986, les électeurs + aura 
à répondre à une question simple : 
étes-vous pour ou contre une équipe 
qui est en train de faire gagner le 








relles sur les droits de pêche ne  del'lk-de-Lumière.» — (AFP.} 1 Prance ? ». 
LES TARIFS CHEZ RENAULT 
DES SERVICES INFORMATIQUES 2. à 
SONT LBÉRÉS M. Dedeurwaerder nommé directeur commercial 


Les société de services et d'ingé- 
mierie en informatique peuvent éta- 
biir librement leurs poux depuis le 
1e janvier. Le syndicat professionnel 
Syntec-Informatique, dont les adhé- 
rents représentent les deux tiers du 
chiffre d’affaires de la profession, a 
signé, le 30 décembre dernier, avec 
la direction générale de la concur- 
rence et de la consommation, un 
accord de libération des prix assorti 
d'un engagement de lutte contre 
Pioflation. 

Les quelque mille sociétés d'ingé- 
nierie rene ue existant en 
France ont réalisé un chiffre 
dar de 19,3 milliards de francs 
en , 


Dens le golfe de Gascogne 


INQUIÉTUDES 
POUR L'ÉQUIPAGE 
DE « JET-SERVICES » 


Le sort de l'équipage de Jer- 
Services mscitaït, ce vendredi matin 
3 janvier, une vive inquiétude, Tout 
contact avait 616 perdu la veille avec 
le maxi-catamaran de Patrick 


jeudi, dans le golfe de Gascogne, 
après avoir été immobilisé par l'ava- 
nie de l'un de ses deux flotteurs. 

Dans la journée, quatre hommes 
avaient été aperçus sur l’épave alors 
que l'équipage est de six personnes. 
Les denx autres marins pouvaient 
toutefois se trouver dans l'une des 
coques formant caisson étanche, 
Mais l'état de la mer (vent de Force 
9 et creux de vagues de 6 mètres) 
risquait à tout moment de provoquer 
la dislocation du catamaran. 





Me Marie-France Garaud 
invitée du « Grand Jury 
RTL-/e Monde » 


Me Marie-France Guraud, 
ancienne collaboratrice de Georges 


Pompidou et de M. Jacques 
bsbéunndaire « Le rend je 
re « 
RTL-k Monde », dimanche sun 
ver, de 18 h 15 à 19 h 30, 
M Garsud,qui conduire à 


Louis Féraud 
UNGARO 


442 bd St-Germain 





M. José Dedeurwserder a 
Eté nommé, le jendt 2 janvier, 
directeur commercial de la 


nomination, comme 
commercial de Renault, de ce 
de cinquante-quatre ans, homme 
M George Bone, avec Lequel 

avec 

courant est immédiatement passé, 
n'est pas une surprise. Êlle était lar- 
gement attendue dans les milieux 
industriels. Mais elle n'en est pas 
moins un celui de l'engage- 
ment de Renault aux côtés d'Ameri- 
can Motors. Car José Dedeurwaer- 
der, un Européen qui a réussi à 
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devenir aussi Américain que les 


qu'il a réussi à relever — grâce aux 
adaptations américaines des 
modèles R9 et R11 — en 1984, 
avant qu'elle ne se voie de nouveau 
frappée eu 1985 par la désaffection 
du public américain pour les petites 
voitures, 
alias de gares sur Les meuf fre 
pertes Sur Fe 
miers mois), le patron d'AMC Îles 
aient. «Vous aurons une 
difficile », disait-l en 1984, 
en même te qu'il réclamait 
C à Sa maison mère Un 


gamme. Les acticanaires d'Ameri- 
Can Motors — autres que Renault 
qui détient 46,6% des parts — onL 
reconnu cette activité en faveur de 
leur société puisqu'ils ant demandé 
et obtenu le maintien de M. Dedeur- 
waerder à la tête de l'entreprise. Un 


coopération qui rendront la présence 
de Rensult, outre-Atlantique, un 
peu moins pesante pour le construc- 
teur nationaL 





Lie BICUNC ES 
PHILATELISTES 


OS S NO R OSEO 


émissions, les 


CNET ECS 


ventes et les cours. Tout ce qu'il 
faut savoir pour mieux gérer 
votre patrimoine philatélique. 
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